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.? larnaaoie d'office. — Dimanche 12 octobre. —
Pharmacie Perret , rue Léopold Robert , 7; ou-
verte jusqu'à Î 0  heures du soir.

-¦2B&~ Toutes les autres pharmacies sont
ouvertes Jusqu'à midi préels.

Société fédérale de gymnastique L'Abeille.
— Assemblée générale , samedi 11 , à 8 ty« h. du
soir, nu lo:al.

.Ancienne S sot ion. — L'assemblée réglementair e
est renvoy ée au samedi lt) courant.

Club des Têtus. — Banquet, samedi 11 , à 8 h.
du noir au local.

La Fidelia. — Assemblés réglementaire, samedi 11 ,
A 8 Vi h. du soir, au local.

Saoiéte des sous-officiers ( Cagnotte). — Réu-
nion , simedi 11, à 8 Vt h. du soir, au local.

¦Club du Boèohet . — Réunion, samedi, à 8 h. du
soir, au Cercle.

Club de la Pive Groupe dea Eups (Epargne.)
— Assemblée chaque samedi, à 8 '/» h. du soir,
au local . - Amendable.

Club du Papillon. — Réunion, samedi , à 8 Va h.
du soir, au local.

bibliothèque du Grutli romand (Progrès 101.
— Ouverture de la bibliothèque, chaque samedi,
de 8 Vj h. à 10 h. du soir.

Le Glaneur (Groupe d'épargne du Oercle catholi-
que national). — Versements obligatoires , chaque
samedi, de 8 à 10 h. du soir, au Cercle.

Sooiôto ornithologique. — Réunion, samedi 11 ,
à 8 Vi h. du soir, an local.

jiub des Algériens. — Assemblée, samedi, A
7 h. du soir , an local.

ôirùtli romand (Groupe d'épargne). — Perception
des cotisations , eamedi de 9 à 10 h. du soir, au
local (Café iu Progrès).

/ulub de la Rogneuse (Groupe d'épargne). — As-
semblée gèuérale , i amedi soir, au local.

Panique militaire ¦ Les Armea-Réunies > .
— Répétition générale , samedi , à 8 Vi h. du
soir, au Casino.

fanfare du Grutli. — Répétition générale, sa-
medi , à 8 lU du soir, Café du Progrès

Vélo-Club — Réunion chaque samedi , à 8 '/> h.
du soir, au local

Orande Brasserie de la Métropole. — Concert
tous les soirs , dès 8 heures.

Brasserie Robert. — Grand concert cosmopolite ,
: amedi et dimanche , dès 8 h. du soir. Dimanche :
Matinée.

Brasserie La Lyre (Collège 18). — Grande repré-
sentation otiertb par Mélot-Hermann , samedi , di-
manche et lundi, Jès 8 h. du sair. — Dimanche :
Matinée.

Brasserie Krummenaoher. — Grand concert
donné par les Schweizer Al pensii iger , tous les
soirs, dès 8 heures. Dimanche : Matinée.

ÏBoole complémentaire de guilioohis. — Réu-
nion , dimanebe 12 , à 9 h. du matin, au Collège
industriel.

•dub des Têtus. — Réunion , dimanche U, à 11 h.
du matin, au local.

dub des Frisés. — Réunion , dimanche 12, à 1 h.
après midi, au local.

Fipe-Club.— Réunion , dimanche 12 , A 1 l j t h. après
midi, au local.

Club de la feuille de Trèfle. — Réunion, diman-
che 1» , à 1 V, h. après midi, au local.

Nouveau Restaurant des Armes-Réunies. —
— Grand concert donné par l'orchestre L'Espé-
rance , dimanche 17, a 2 •/« h. aorês midi.

Bel-Air. — Grand concert donné par l'orchestre
L'Oic'on , dimauche 12 , A 2 V» h. après midi.

Gibraltar. — Grand bal , dimanche 12, ô 3 heures
après midi.

Théâtre. — Direction : Paul Martin. —Dimanche 12 ,
à 2 b. apii's midi:  La Mascotte , opéra comique
en 8 ace». - A 8 >/, h. du soir : Les ringt-huit
jours de Clairette., vaudeville opérette e. t 4 actts.

Cstfë Parisien. — Concert - Soirée , dimanche 12,
à 8 heures.

Brasserie Muller. — Grand concert donné par
l'orcùestre L'Odéon, dimanch i 12, dès 8 h. Uu
soir

Cercle catholique ouvrier (Premier-Mars ID) —
Soiiôe lilieiane et mu».cale , dimanche 11, dès 8
heures.

Club des Grâbons. — Réunion , dimanche 12, à
8 h. du soir , au local.

Société de tempérance. — Réunions publiques ,
dimauche 12, A 2 h. après midi , au nouveau local ,

Gibraltar 11, et à 8 h. du soir, au Collège de l'A
beille (porte à droite).

Armée du Salut. — Réunion publique, diman-
che 12 , à 8 h. du soir, au local (Demoiselle 127).
Invitation cordiale.

âuutsohe Evangélisation (Lokal : Envers 30).
— Sonntag, Naenmittags 4 Uhr : Deutscher Gottes
dienst.
— Montag, Abends 8 Vi Dhr : Mfinner und Jûng-
lingsverein.

i&ceur mixte de l'Bglise nationale. — Répé-
tion générale, lnndi 13 , i 8 h. précises du soir,
au local.

La Chaux-de-Fonds

Du Figaro :
Braves gens qui dormez paisiblement à h

veille d'une guerre épouvantable , vous repo
sant sur vos gouvernements du soin de l'évi-
ter s'ils le peuvent , vous ne savez peut-ôtre
pas qu 'il existe un peu partout , en Angle
terre , en France, en Italie , en Allemagne , de;
Sociétés de la Paix. La Société de la Paix fon-
dée en Angleterre depuis plusieurs années
compte ses adhérents par milliers. Il y a mê-
me ane Société interparlementaire, composée
de députés de toutes les nations , qui s'enga-
gent à soutenir dans leurs Parlements respec-
tifs toutes les motions favorables à la paix
universelle.

Il vient de se fonder en Angleterre une so>
ciété littéraire anglo russe, pour rapprocher
les deux pays en commençant par rapprocher
leurs écrivains. On m'a proposé d'y entrer,
comme Russe probablement ; mais j'y entre-
rais aussi comme Anglais, car je suis habitué
à prendre les peuples par leurs bons côtés, et
je n'oublierai jamais que les Anglais ont été
dans le monde les initiateurs de la liberté
parlementaire. Une société analogue est en
voie de formation en Italie. La délégation ,
composée d'un député palermitam et d'un
membre du Conseil fédéral suisse, MM. Par-
dolfi et Gobât , parcourt en ce moment les ca-
pitales pour lui trouver des adhérents. J'ai
déj à reçu la visite des deux commissaires. Ils
sont , je crois, à Bruxelles , et sur le point de
revenir à Paris.

Leur besogne est plus qu'à moitié faite
pour ce qui nous concerne. Nous sommes
tous ici pour la paix. On ne le croit pas à l'é-
tranger , surtout en Italie ; mais on a grand
tort.

Les Italiens prétendent qoe nous voulons
rétablir le pouvoir temporel en Italie. C'est
probablement parce que nous détruisons en
France le pouvoir spirituel. Ils affectent de
nous rendre responsables des événements
d'Aigues-Mortes , qui n'ont eu pour cause
qu 'une question de salaire sans aucun rapport
avec les nationalités. Ils crient sur les toits
que nous voulons reprendre l'Alsace-Lorraine ,
et que cette guerre de représailles est l'uni-
que raison de nos armements. Ce dernier ar-
gument est le seul qui mérite une réponse.

Que de fois on m'a dit en Allemagne :
« Vous vous obstinez à ne pas signer le re-

vers. Consentez définitivement à la séparation
des deux provinces , qui esl dès à présent un
fait accomp li , et aussilôt la paix est faite entre
les deux pays. >

Je le crois. Mais les Prussiens , qui nous don-
nent ce conseil , ne l'ont pas suivi après Iéna.
Ils savent comme nous que l'honneur ne nous
permet pas de le suivre. Nous ne pouvons
souscrire à la conquête en présence de nos
frères germanisés malgré eux , qui tendent les
bras à leur ancienne patrie. Il ne nous appar-
tient pas de prendre des engagements pour
l'avenir. Tout ce qui nous est permis et pos-
sible , c'est d'ajourner toute pensée de reven-
dication et da guerre. Nous le faisons. L'opi-
nion publique demande une trêve à bref délai
et à long terme sur le pied i'uti possidetis.
Elle est prêle à accepter une trêve jusqu 'à la
fin du siècle dans l'espoir non dissimulé que
le travail fera son œuvre d'apaisement et de
pacification. Tels sont , en ce moment , notre
rôle et notre langage . Ce n 'est pas la rôle , ce
n 'est pas le langage d'un peuple provoca-
teur.

Nous sommes armés jusqu 'aux dents : mais
nous n'avons fait en tous ces armements que
suivre l'Allemagne et l'Italie ; nous avons élé

contraints et forcés. Il n'est pas juste de nous
rendre responsables d'un état de choses créé
conlre nous par les deux grands ennemis de
la France, qui sont M. de Bismarck et M.
Crispi.

Il y a eu tout récemment des provocations.
D'où venaient-elles ? De ceux qui , pour le be-
soin de lenr cause, essaient de nous transfor-
mer en brandons de discorde.

L'empire, ayant à faire ses grandes manœu-
vres annuelles, a choisi pour théâtre l'Alsace-
Lorraine, et pour thème l'invasion de la
France. Je demande ce que le gouvernement
allemand et la population allemande auraient
dit si nous avions en ici la même fantaisie.
La France, sans souffler mot , a laissé repro-
duire sous ses yeux l'image fidèle de 1870.

Le prince de Naples était là , en 'Lorraine ,
acceptant et consacrant la confiscation accom-
plie par l'Allemagne il y a vingt-trois ans. Il
s'est associé au grief sans avoir été associé au
bénéfice. La France en a gémi : elle n'a pas
laissé percer sa colère. Elle a eu cette force
sur elle-même.

Elle vient de célébrer par des fêtes magni-
fiques l'alliance qui met fin à la toute-puis-
sance de l'Allemagne. Elle a , dans ces fêtes ,
prononcé d'innombrables discours. Je le dis
franchement. Je regardais cette longueur de
temps et ces fêtes redoublées comme une im-
prudence. Je savais la volonté du gouverne-
ment et la tendance paci fique du pays ; mais
je craignais les paroles inconsidérées, les en-
traînements individuels. Tout s'est passé avec
la sagesse la plus exemplaire , à l'élonnement
et à l'admiration du monde.

La preuve est faite pour la France, est bien
faite.

Dans une lettre qu 'il m'a adressée et qui a
été rendue publi que, un sénateur du royaume
d'Espagne, M. Arturo de Marcoartu , qui esl
un apôtre de la paix, demande, à défaut de la
paix définitive et en l'attendant , une trêve.

Il rappelle le discours prononcé au Parle-
ment, le 16 juin dernier , par M. Gladstone ,
proposant la création d'un arbitrage européen.
Il invoque le témoignage de Guillamne se dé-
clarant favorable à la paix et confirmant ses
déclarations pacifiques par ces belles paroles :
« Dins la position que j'occupe, il vaut mieux
faire du bien aux hommes que de leur faire
peur. » Il insiste sur le noble langage et les
actes magnanimes d'Alexandre III , qui ne s'est
rapproché de la France que pour rendre la
guerre invraisembable.

Et il dit aux gouvernements et aux peu-
ples : Qu 'attendez-vous ? Cette paix que vous
désirez tous et qui seule peut vous sauver ,
elle est dans vos mains. Vous savez par une
cuisante expérience les effets de la hîine ; es-
sayel de l' amitié puisqu 'une telle occasion
vous est offerte.

A regarder l'état actuel de l'Europe , on croi-
rait voir les commandants de deux navires
uniquement occupés à se surveiller l'un l'au-
tre pendant que l'incendie qui doit les dévorer
brûle sourdement sous leurs pieds. Depuis
plus de vingt ans les gouvernements n 'ont eu
d'autres souci que la guerre étrangère. Ils ont
pris chaque année la fleur de nos générations;
ils ont jeté dans le gouffre toujours béant de
la paix armée les milliards ; les ateliers ont
manqué d'hommes , les professions libérales
se sont mal recrulées , la dette nationale s'est
parlout acciue , et , ce qui est le plus grand
malheur au milieu de ces malheurs , le socia-
lisme, qui n 'était qu 'un rêve, est devenu un
parti.

II s'est élevé, il a pris des forces, il trouble
les ateliers , il occupe des sièges dans les par-
lements , il a des chefs , des journaux , un tré-
sor , des soldats qui se donnent la main par-
dessus les frontières.

Je ne veux ni exagérer ses forces , ni les di-
minuer. Noos ne sommes pas à la veille d' une
batail le ; mais nous avons à déplorer des
grèves prolongées et violentes , plus cruelles
pour les ouvriers que pour les patrons , et
l 'accroissement de la haine entre les classes.
Nous voudrions tant travailler en commun
avec les onvriers à diminuer  leurs faligues. à
augmenter leurs salaires , à les garantir con-
tre les accidents , à les préserver des maladies ,
à élever leurs enfants , à donner aux p lus ca-
pables le crédit populaire et aux plus intelli-

gents une instruction complète I Quel esl
sous nos pas l'obstacle infranchissable? C'est
la guerre, ou plutôt c'est l'incessante menace
d'une guerre qui ne vient pas, et qui ne per-
met ni au travail de se développer , ni aux fi-
nances de se rétablir , ni aux mères de res-
pirer.

Le dix-huitième siècle a été le grand siècle
philosophique. Il s'est terminé par la Révolu-
tion française, qui restera le plus grand évé-
nement de l'histoire. Le dix-neuvième siècle
n'occupera pas le même rang. Il s'est écoulé
dans des agitations jusqu 'ici stériles. Sa gloire
dépend des conclusions qui ne sont pas en-
core atteintes. Mais ballotté en philosophie et
en politique entre la grandeur et la décadence,
il est , par les merveilles de la science, le vé-
ritable grand siècle. Il a découvert des hori-
zons où l'œil humain n'avait jamais pénétré,
vaincu l'espace, le temps et la nuit , soumis el
domestiqué des forces qui depuis les pre-
miers commencements faisaient obstacle i
l'humanité. Il abonde en savants, en esprits
créateurs. N'est-ce pas un spectacl e cruel
que de le voir par sa faute , par son impardon-
nable faute , privé de l'argent et des hommes
nécessaires a l'accomplissement de ses desti-
nées ? Il ressemble à ces grands génies, à ces
bienfaiteurs de l'humanité que le présent a
ignorés ou persécutés, et qui meurent déses-
pérés à la veille du succès.

Il y aura à Paris, en 1900, une Exposition
qui sera le résumé d'un siècle . Elle en sera
aussi l'éclat. Six années seulement nous en
séparent. C'est une courte trêve. Ce sera la
trêve de Dieu. Trois heures de conférence et
une feuille de parchemin suffisent pour nous
la donner. Jules SIMON .

La trêve de Dieti

f ranco. — Le conseil oes ministres a
décidé que le cabinet se présenterait sans mo-
difications devant les Chambres ; il fera une
déclaration exposant son programme.

— Dans la matinée de vendredi , un violent
incendie a éclaté au Jardin d'acclimatation de
Paris. Toute la comptabilité a été brûlée ; dé-
gâts : une trentaine de mille francs.

— La grève des tramways de Marseille est
considérée comme terminée.

— L'Académie française , au cours de sa
séance de jeudi , présidée par M. le duc de
Broglie , a pris connaissance des lettres par
lesquelles M. Paul Verlaine pose sa candida-
ture à la prochaine élection ; M. Jean-Paul
Clarens , au fauteuil de M. Taine ; M. Zola , aux
deux fauteuils de MM. Taine et de Mazade ;
et M. Francis Charme , au fauteuil de ce der-
nier.

Il sera procédé à cette double élection im-
médiatement après la réception des trois der-
niers élus , MM. Thureau Dangin , Brunetière
et Challemel-Lacour.

La séance publique annuelle de l'Académie
française reste fixée à jeudi prochain , 16 no-
vembre.

Le rapport traditionnel sur les concours lit-
téraires sera lu par M. Camille Doucet.

C'est M. François Coppée qui présidera la
séance et prononcera le discours sur les prix
de vertu.

Allemagne. — Les organisateurs de
l'agitation agraire contre le traité de com-
merce russo-allemand viennent de passer aux
actes. Ils vont faire adresser au chancelier , au
Conseil fédéral et au Reichstag, par toutes les
associations d'agriculteurs d'Allemagne , une
résolution identique , protestant contre tout
traité avec la Russie, aussi longtemps que cette
puissance n'aura pas adopté , en droit et en
fait , l'étalon d'or , et aussi longtemps qu 'elle
n 'aura pas renoncé à frappsr 432 roubles d'or
avec une l ivre de métal.

— La National Zeitung dément formelle-
men t la nouvelle lancée par Je Figaro et d'a-
près laquelle l' empereur d'Allemagne ferait
une visite à Rome au mois d'avril prochain.

Etats-Unis. — La défaite électorale des
démocrates américains est encore plus grave
que ne le disaient les premières dépêches. A
New York , c'est à cent mille voix que le maire
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Election an Conseil national
CANDIDAT RADICAL

Donat Fer, député et président de l'ad-
ministration du Contrôle de la Chaux-
de Fonds.

CANDIDAT LIBÉRAL
«Iules Calame-Colin, député.

Election an Grand Conseil
CANDIDATS OUVRIERS

Louis Amiet, avocat , à Neuchâtel.
Raoul Perroud, à la Chaux-de-Fonds.



de leur choix a été battu , et les républicains
obtiennent la majorité dans les deux assem-
blées de cet Etat.

Quant aux causes de celte saute de vent si
brusque qui parait avoir , en quelques mois,
change la majorité du pays , l'opinion n'est
pas encore fixée , ou du moins elle varie sui-
vant les ùilieux et les intérêts d'où partent
les commentaires. On dit qu 'à New-York , le
mal eut venu surtout du , . mauvais choix du
candidat et des procédés employés par les dé-
mocrates dans les administrations locales.

Mais l'opinion la plus vraisemblable est
celle qui explique l'échec des démocrates d'un
côté par la colère des silvermen. et de leurs
nombreux amis , blessés dans leurs intérêts
par , l'abrogation de la loi Sherman , de l'autre
parles craintes des protectionniste s qui ont
¦volé au secours de la loi Mac Kihley menacée .
La popularité même du président Cleveland
lui a nui , parce que ses e$ptemis n'ont pas
manqué de représenter l'autorité personnelle
qu'il doit à son caractère , It^x^rvices rendus
et à sa probité irréprochable, comme une
sorte de dictature offensante dour la démocra-
tie. « J'étais las, disait l'électeur d'Athènes
qui votait contre Aristide , de l'entendre ap-
peler le Juste. » Gq sentiment peu noble ,
mais assez humain , doit certainement avoir
joué son rôle dans l'échec infligé à la politi-
que présidentielle par les électeurs des quinze
Etats. Et c'est grand dommage, car cette réàc
tion imprévue risque fort de paralyser une
présidence qui s'annonçait pleine de promes-
ses et riche eh réformes salutaires.

Diplomatie. — La nomination du succes-
seur de M. j Epli au poste de Vienne a élé
ajournée. Comme nous avons eu l'occasion de
le dire, le choix de M. de Claparôde ne sou-
lève aucune objection si ce n'est qu'il est op-
portun de le laisser à Washington jusqu 'au
moment où le tribunal arbitral qui est chargé
de régler le conflit entre les Etats-Unis et le
Chili et dans lequel M. de Claparèdé a été ap-
pelé à siéger , aurait terminé ses travaux.

Conflit. — Le Conseil des poursuites et de
la faillite s'est occupé jeudi d'un cas intéres-
sant. Un commandement de payer avait été
notifié à un débiteur domicilié à l'étranger en
conformité du traité entre la Suisse et la
France. Le débiteur a contesté l'applicabilité
de ce traité. La question qui se posait devant
le conseil consistait à savoir si l'examen de
la disposition contestée du traité appartient
an Tribunal fédéral , comme le veut le traité
lui-même, ou au Conseil fédéral , conformé-
ment à la loi sur les poursuites pour dettes et
la faillite. La majorité s'est prononcée en fa-
veur de la compétence dn pouvoir exécutif ,
admettant ainsi que la loi fédérale pouvait
déroger sur ce point a un traité international.
On peut prévoir un intéressant conflitdecom -
pétence, qui devra être tranché par les Cham-
bres fédérales.

Explosif. — M. Raoul Pictet avait remis ,
il y a quelque temps , au Conseil fédéral , uu
long mémoire sur un nouvel explosif et a of-
fert gratuitement son invention à la Confédé-
ration peur des applications à la guerre. Cel
explosif a été soumis à l'examen d'officiers
et de spécialistes désignés par le Conseil fé-
déral.

Les expériences faites vendredi à Thoune
ont complètement confirmé les prévisions
théoriques. L'explosif nouveau présente les
caractères suivants : il se fabrique et se trans-

porte sans danger ; il ne donne pas de fumée;
il est progressif à volonté , brisant ou lent ; il
ne donne aucun gaz délétère à l'explosion ; il
ne gèle pas. La fabrication et la vente de ce
produit peuvent rester sous ie contrôle cons-
tant de tous les gouvernements.

Des expériences avec les armes de guerre
auront lieu à bref délai. La découverte de M.
Raoul Pictet , secrète jusqu 'à aujourd'hui ,
vient seulement d'être publée.

Votation du 20 août. — On écrit au
Neuchâtelois :

La Feuille fédérale du 18 octobre contient
le message du Conseil fédéral relatif à la vota-
tion du 20 août 1893 sur la demande d'initia-
tive concernant l'interdiction de l'abatage des
animaux sans étourdissement préalable.

Ce message est très intéressant , car il dis-
cute brièvement la question de savoir si la
majorité des Etats est acquise au nouvel arti-
cle constitutionnel.

Il dit que, sous l'empire de la Constitution
de 1848, l'on aurait pu contester que cetle
majorité est acquise, parce qu 'alors il n'était
question que de Cantons , mais le deuxième
alinéa de l'article 123 de la Constitution fédé-
rale de 1874 dit que le vote des demi*cantons
est compté pour une demi-voix , par consé-
quent une demi voix suffi t pour que la majo-
rité du vote des Etats soit acquise.

Ce raisonnement est assez spécieux , mais le
fait de compter les demi-voix implique t-il
nécessairement que la majorité absolue soit
acquise par une demi-voix ? Cela me parait
encore contestable.

Au reste, l'on pourrait facilement établir
qu 'il n'y a que 11 cantons acceptants , car le
canton d'Unterwald , dans sonensemble, donne
une majorité de rejetants ; tandis que ce can-
ton fournit une demi-voix aux Etats accep-
tants (Nidwald a 486 oui el 362 non) et une
demi-voix aux Etats rejetants (Obwald a 321
oui et 669 non), Obwald et Nidwald réunis
comptent 807 oui et 1031 non ; nous aurions
ainsi U cantons qui acceptent et 11 qui re-
jetant la revision. La majorité absolue n'exis-
terait donc pas.

La théorie du Conseil fédéral et la théorie
opposée seront probablement discutées plus
longuement , lars de la prochaine réunion des
Chambres , qu 'elles ne le sont dans le message
du 13 octobre et que nous ne pouvons le faire
ici. Il sera sans doute intéressant d'assister à
cetle discusssion et d'entendre les arguments
pour et contre.

I * "Chronique suisse
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HECTOR MALOT

Quand elle avait été heureuse et fiére de poser
devant lui pour sa statue, elle n'avait avoué à per-
sonne qu'elle l'aimait; elle ne se l'était même pas
avoué tout bas. Mais maintenant, comment aurait-
elle affronté les regards de Blanchon 7 Bt puis,
Oasparis était-il maintenant ce qu'il était A ce mo-
ment 1

C'était donc ponr elle un grand soulagement
quand des amis, arrivant à l'improviste ou étant
invité s A l'avance, venaient rompre ces tête-A-tête
avec Simonne , si lonrds et si pénibles pour
elle.

Heureusement, cela se produisait assez souvent,
et, parmi ces alliés qui la tiraient d'embarras , il
y en avait un qui régulièrement lui venait en aide
deux fois par semaine : c'était le comédien Gazèol ,
qui chaque dimanche et chaque jeudi arrivait
pour déjeuner et ne partait que dans l'après-
midi , à 1 heure où il devait rentrer à Paris pour
son' théAtre.

Il fallait vraiment que cette peur du tête-A-tête
avee Simonne fût bien forte pour qu'elle regardât
cette arrivée de GUY.>ol  comme un soulagement , cnr
sous tous les autreo rapports elle L'avait positive-
ment en horreur.

Elle le trouvait laid , bien qu'il eût des préten-
tions A une certaine beauté; elle le trouvait bôto ,
orgueilleux comme un dindon, insolent dans aes

Uefroimetion interdit * au* /ottnumft n'ay mnt peu
wmiU «*«« ia SovUU iu Qsm ie Lettre *.

manières, grossier dans ses paroles , insupportable
par ses affectations continuelles; enfin , A tons les
points de vue , l'être le plus antipathique qu'elle
eût jamais rencontré.

Gomment Oasparis , si simple, si modeste , si
juste , si correct en tout , pouvait-il supporter A sa
sa table un homme qui coupait A chaque instant la
parole A tout le monde pour parler de lui, de son
talent , de ses succès , de ce qu'il avait dit, de ce
qu'il dirait , de ce qu'il avait fait , de ce qu'il ferait 1
qui s'imaginait qu 'il n'y avait d'yeux et d'oreilles
que pour lui , et qui , naïvement ou bêtement , di-
sait en se rengorgeant : «J'aurais pu, comme tant
d'autres, prendre un nom de théAtre , mats j'ai gardé
celui de Gazéol parce que je savais que je le ren-
drais illustre» : — ou bien : (Un tel , du talent t al-
lons donc, il est de Lille»; car pour lui on avait
du talent que si l'on était né au sud de la Ga-
ronne.

Comment Mme Oasparis pouvait-elle se plaire
dans la compagnie de ce bellâtre , qui ne disait pas
un mot sans le souligner par une grimace Î

Bt cependant Oasparis l'accueillait avec plai-
sir.

Bt de son côté Mme Oasparis se montrait tout
heureuse quand elle le voyait arriver : elle était
pour lul aux petits soins, elle le choyait , elle l'ap-
filaudissait , elle l'admirait et s'ingéniait de tout- s
es manières A lut faire plaisir; un jeudi qu'elle

l'attendait et qui n'était pas venu , elle avait été
maussade et nerveuse, s'irritant de tout et conlre
tout , surtout contre son mari.

— Pourquoi Gâzèol n'est-il pas venu T avait-elle
dit vingt fois.

Bt comme Oasparis avait répondu en riant qu'il
s'était peut-être fait enlever , elle avait mal pris
cette plaisanterie et s'en était fAchée.

Oela n'était-il pas étrange f

III

Oasparis n'était pas A Olichy pour se reposer et
s'amuser; s'il avait accepté ce séjour A la campa-
gne lorsque Simonne le lui avait proposé , car l'idée
venait d'elle et de Mme Jaras , c'avait été dans l'es-
pérance de pouvoir trouver là le temps de faire
son monument de l'«Esclavage» , ce qui lui était
impossible A Paris dans le tourbillon qui l'entraî-

nait et au milieu des commandes qu il se laissait
imposer.

A Olichy, il n'aurait que l'tEsclavage» A faire;
personne ne le dérangerait; et avant le retour A
Paris eon groupe pourrait être moulé; pendant ce
tenus, A Paris, Jottral et ses autres praticiens
ajbèveraient les travaux en train , de sorte qu'en
rentrant il se trouverait débarrassé d'une bonne
partie des engagements qu il avait pris et
libre de se mettre A nne œuvre sérieuse.

Il travaillait donc du matin an soir, et c'était à
peine si, après le déjeuner, il donnait nne heure A
sa femme et A ses amis; il ne prenait part A aucune
des excursions organisées par Simonne pour le
plaisir de ses invités , et quand ceux-ci restaient i
la maison, retenus par la pluie ou la grande cha-
leur, à un moment donné, sans rien dire, sans af-
fectation , il disparaissait pour aller s'enfermer dans
son orangerie, où il ne recevai t que les visites qui
ne pouvaient pas le déranger, celles de Simonne,
de Blanchon , de Falco , de Pompon. A celles-IA ,
loin de fermer sa porte, il l'ouvrait toute grande.
Il eût voulu avoir sa famine toujours près de lui.
De même il était heureux lorsque Pompon , au lieu
de s'en aller eu promenade, venait s'installer dans
râtelier avec son violon et lui faisait de la musi-
que comme autrefois.

— Encore I ma petite Pompon.
Et pendant qu'elle jouait, il travaillait allègre-

ment.
— Encore I
Cependant il arrivait un moment où Pompon, si

heureuse qu'elle fût de jouer pour lui, était forcée
de s'anèter.

Alors , quand le molèle ne posait pas, c'étaient
de longues causeries intimes.

Ils parlaient du passé.
Oasparis parlait de l'avenir; il interrogeait Pom-

pon; il la confessait; il faisait des projets pour
elle.

Puis fatalement , mal gré elle , quoiqu'elle se fût
dit , quoiqu'elle se fût promis A l'a 'ance , elle en ar-
rivait A parler du présent , c'est-A-dire de Simonne,
non pas franchement , bien entendu , non pas ou-
vertement et en la nommant , ni même par des al-
lusions directes , mais par des détours dans les-
quels elle excellait , et où toujours elle manœuvrait
si bien que , quelle que fût son émotion , elle Unis-
sait par atteindre le but qu'el' e s'était pro-
posé.

Or ce but était toujours le même : Etait-il heu-
reux f  Simonne l'aimait-elle comme il avait espéré
être aimé T

Car bien qne ce qu'elle voyait chaque jonr et ce
qu'elle entendait, lea remarques et les observations
qu 'elle faisait, les conclusiona qu'elle tirait fus-
sent pour elle la confirmation oe ce qu'elle avait
toujours pensé et qui était qu'il n'y avait ni cœur
ni tendresse dans cette femme si admirablement
belle, elle ne s'en tenait pas A ses remarques et a
ses conclusions, elle voulait savoir, elle voulait
qu'il le lui dit.

Aimé, non certes il ne l'était pas comme il au-
rait dû l'être, avec dévouement, avec abnégation,
avec admiration; mais croyait-il l'être T

— C'était IA ce qu'elle voulait apprendre de se
bouche.

O'était A cela que tendaient toutes ses ques-
tions.

Chaque réponse lui était une blessure; mais la
réponse du lendemain serait-elle ce qu avait été
celle de la veille T Ne pouvait-il pas ouvrir les
yeux 1 Ne pouvait-il pas voir Simonne telle qu'elle
était ? Ne pouvait- il pas la juger ?

Il lui semblait que si elle était A sa place, il y
aurait bien des choses qui la blesserait et l'inquié-
teraient.

Mais quelles étaient ces choses ?
Là, malgré sa curiosité , elle s'arrêtait.
Elle voulait bien l'interroger , et pour cela elle-

mettait en jeu tont ce qu'il y avait en elle de fines-
se et d'adresse.

Mais d'elle-même elle n'osait pas examiner cer-
taines questions que cependant elle n'hésitait pas
A lui poser.

De même avec Simonne elle s'arrêtait aussi pour
bien des choses qu'elle aurait voulu savoir et qne
cependant elle n'osait pas approfondit; quelque-
fois elle n'aureit eu qu'A ouvrir les yeux ou les-
oreilles , mais un sentiment de pudeur la retenait ,
et au lieu de les ouvrir elle les fermait.

(A suivre}.

POMPON

RERNE. — Nouvelle industrie à domicile. —
Sous cette raison sociale : < Société indus-
trielle de Berne pour la fabrication des chaus-
sures, » on va fonder à Berne une société des-
tinée à introduire une nouvelle industrie à
domicile.

Les cuirs et autres matières premières se-
ront achetés en gros et les tiges et les semelles
seront produites en fabri que , alors que les
chaussures môme seront faites à domicile. On
s'efforcera de produire des marchandises so-
lides , capables de soutenir n'importe quelle
concurrence, et fabriquées uniquement avec
des produits du pays , en un mot , des mar-
chandises capables de conquérir le marché du
pays. Un c*omitô d'initiative , composé de cor-
donniers et de tanneurs , s'est formé pour réu-
nir les capitaux nécessaires et poser les bases
de la sociéié. On estime que cette entreprise
sera productive; en effe t , l'industrie de la
chaussure est certainement une des plus ré-

munératrices et toutes les entreprices de cette
nature, bien dirigées, ont donné de brillants
résultats.

— On annonce que M. Alfred Neuhaus , in-
génieur-architecte i Bienne, vient de faire à
la Société d'incinération de Bienne une dona-
tion d'une valeur de 32,000 fr. pour la cons-
truction d'un crématoire.

Grâce à la générosité de M. Neuhaus , la
construction d'un crématoire à Bienne esl
maintenant assurée et la Société d'incinéra-
tion fera incessamment procéder aux études
préliminaires.

GLARIS. — En changeant continuellement
de domicile et en ayant bien soin de ne jamais
prévenir le chef de section , un jeune Glaron-
nais était parvenu à manquer tous les services
militaires de 1887 à 1893. Les autorités ont
fini par découvrir la fraude. Le soldat réfrac-
taire a été condamné à 50 fr. d'amende et à
14 jours d'àrrèts ; il devra en outre payer
l' impôt  militaire pour toutes les années pen-
dant lesquelles il n'a pas fait de service.

FRIBOURG. — Le recours des conserva-
teurs contre l'élection du XXe arrondisse-
ment se fonde sur le fait que des citoyens
n'ont pas pu voter , à cause de la mauvaise te-
nue des registres électoraux et que certains
autres ont voté qui n'en avaient pas le droit.
La publication officielle de l'élection n'ayant
eu lieu que vendredi , ensuite de circonstan-
ces imprévues , les conditions légales sont ob-
servées, puisque la loi exige que les recours
soient déposés dans les six jours dès la date
de la publication.

ARGOVIE. — Les membres de la municipa-
lité de Hâgglingen (Bailliages libres) ont déci -
dé à renoncer à toute indemnité pendant
denx ans. Les sommes qui devraient leur re-
venir serviront à constituer un fonds pour
l'acquisition de nouvelles cloches pour l'église
du village.

— On procédait l'autre jour, à Bremgarten ,
à la pose de la première pierre d'un nouveau
bâtiment d'école. Pendant la cérémonie, une
planche sur laquelle une vingtaine de per-
sonnes avaient pris place céda sous le poids ,
et tout le monde culbuta dans un fossé pro-
fond de deux mètres. Aucun des assistants
n'a été sérieusement blessé.

VAUD. — Un bourgeois de Vevey, M. Léo-
pold du Fresne, fils de l'ancien colonel de ce
nom. qui se distingua en 1813, lors de la dé-
fense de Brème , à la tête d'un bataillon suisse
au service de Napoléon Ier, vient d'être pro-
mu, le 1er novembre dernier , au grade élevé
de général major dans l'armée autrichienne
el d'obtenir en même temps l'ordre de la cou-
ronne de fer. Cet officier conserve le com-
mendement de la Ve brigade d'artillerie i
Presbonrg, qu 'il exerçait , depuis deux ans
déj à , en qualité de colonel.

VALAIS. — A l'occasion du projet en bonne
voie de réalisation d'nn institut de sourds-
muets à Géronde , près Sierre , le département
de l'instruction publi que du canton du Valais
s.est enquis auprès de toutes les communes
valaisanes du nombre des sourds-muets et
des aveugles. Pour tout le canton , le chiffre
des sourds est de£283, et celui des aveugles
de 35. Un seul cas s'est présenté d'un malheu-
reux à la fois sourd , muet et aveugle. Il ap-
partient à la commune de Saxon.

Nouvelles des cantons

Chronique du Jura bernois
Agriculture . — On écrit au Jura Bernois :
Nous rendons atlentifs les agriculteurs du

district au fait que la Société d'agriculture a
organisé pour tout l'hiver un entrepôt de
fourrages à la gare de Renan , d'où elle réex-
pédie, aux personnes qui en font la demande ,
franco dans toutes les gares du district les
marchandises désignées dans les annonces du
Jura Bernois.

Uoe partie de ces fourrages jouissant jus-
qu 'au mois de janvier seulement du rembour-
sement des droits d'entrée , il serait en consé-
quence désirable que toules les commandes
fussent faites maintenant , môme celles qui ne
seront livrables qu'en janvier et février , pour
que la Commission des fourrages puisse s'ap-
provisionner suffisamment avant le délai fatal
supprimant le remboursement des droits
d'entrée et être à même de pouvoir fournir
jusqu 'en mai prochain les matières nutritives
devant permettr e de remplacer le foin qui
nous a fait défaut.

Les demandes doivent être adressées au se-
crétaire de la Société , M. E. -E. Girard , à Re-
nan.

Au nom du Comité des fourrages :
Le commissaire : E.-E. GIRARD .

** Ouvrages agricoles . — Nous recevons
du bureau du comité de la Société d'agricul-
ture la communication suivante :

La Fédération des sociétés d'agriculture de
la Suisse romande fait connaître qu 'elle met,
grâce à la subvention allouée pour cours ef
conférences , à la disposition de ses membres T
une liste très étendue d'ouvrages agricoles à
prix réduits. Ces ouvrages concernent l'éco-
nomie rurale , les cultures , le bétail , l'avicul-
ture , l'apiculture , l'industrie laitière , les en-
grais. Il est fait aux acheteurs une réduction
de 50 °/o.

Les membres de la Société d'agriculture du
district peuvent consulter la liste de ces ou-
vrages chez MM. Jacob Streiff , rue de l'Hôtel-
de-Ville , et Georges DuBois , négociant , place

Chronique locale

#* Résultat des examens d'apprentis. — En
conformité de l'article 10 du règlement géné-
ral pour les examens d'apprentis , le Départe-
ment de l'industrie et de l'agriculture publie
ci-dessous les noms des apprentis ayant ob-
tenu le diplôme , à la suite des examens qui
ont eu lieu en septembre et octobre derniers,
Denx publications analogues ont déjà été fai-
tes à la suite des examens qui ont eu lieu et
mars , juin et juill et derniers.

/ -<„., «»„,.,..» ~,A »:„„:„-„ Résultat de l'examenConfiseurs pâtissiers VTàliqu6 théorique
Pièce, Emile, très-bien très bien
Hofer, Fritz , bien bien
Bore l, Edouard , bien bien
Wyder , Hans , satisfaisant satisfaisant

n i  ttOi ,Boulangers rria e)
Hux , Robert , bien bien
Nuding, Charles , bien satisfaisant
Baumgartner , Fréd., satisfaisant satisfaisant
Bargetzi , Ernest , *"y »
Bayeler , Fritz , >'~ »
Favre , Charles , » »
Verney, Arnold-Jules , »

Boucher
Zurbuchen , Fritz , bien très bien

Le nombre des apprentis ayant obtenu le
diplôme pendant l'année 1893 est donc de 125,,
soit 20 de plus qu'en 1892.

Chronique neuchâteloise



de l'Hôtel-de-Ville , d'ici au 20 courant , der-
nier délai , ainsi que souscrire. Nous trans-
mettrons les souscriptions au comité cantonal ,
par l'intermédiaire de qui les ouvrages de-
mandés seront distribués.

Nous recommandons aux sociétaires cette
occasion de se procurer quelque ouvrage in-
téressant l'économie agricole.

Le bureau du Comité.

** Locaux de vote. — Pour éviter demain ,
dans la mesure possible, toute confusion ,
le bureau électora l s'est divisé en deux sec-
tions. L'une siégera dans la salle du tribunal
et délivrera les enveloppes destinées à l'élec-
tion du Conseil national ; l'autre dans la petite
salle de la justice de paix et délivrera les en-
veloppes destinées à l'élection au Grand Con-
seil.

Les électeurs qui voudront ne prendre part
qu 'à l'une ou à l'autre ne recavront donc
qu'une enveloppe. Les urnes seront dans la
salle des Pas-Perdus.

** Elections du 29 oetobre. — On nous
écrit :

Vous dites , dans un article de votre dernier
numéro :

« La ville de Neuchâtel avait indiqué d'em-
blée le chiffre des suffrages valables ; la
Chaux-de-Fonds avait compris dans le sien
95 bulletins blancs. »

Il est vraiment singulier qu'après les expli-
cations déjà données dans la presse, ont con-
tinue à répandre la légende des bulletins nuls
comptés comme étant valables. Il n'en est
rien, en ce qui concerne la Chaux-de Fonds
du moins , comme vous psurrez le constater
en allant examiner les feuilles du dépouille-
ment et les procès-verbaux de l'élection.

Quant au télégramme donnant les résultats
de la votation , son texte imprimé portait :
Votants ; c'est le chiffre des votants , — soit
la réponse à la question posée — qui a été
donné.

Pour l'élection de demain , le texte du télé-
gramme a élé rectifié : il perte la mention :
Votes valables .

(C'est en effet à la manière seulement dont
les télégrammes étaient préparés par la Chan-
cellerie le 29 octobre , qu 'est due l'erreur sur-
venue à cette élection. Nous l'avions déj à dit ,
mais cela ne ressortait pas à nouveau de notre
entrefilet d'hier , qui n'avait d'autre but que
de constater le nombre des bulletins annulés

-dans notre localité. — Réd.)

*» Verg las. — Ce matin , une mince cou-
che de verglas couvrait nos rues. On nous
rapporte qu 'à la suite de chutes, il y aurait
eu un certain nombre de fractures de bras et
de jambes.

Lucerne, 10 novembre. — Le conseil mu"
nicipal a écarté provisoirement la pétition des
ouvriers concernant la construction de la
nouvelle gare.

Toutefois il invite les ouvriers sans travail
à se rencontrer dimanche à la Halle de gym-
nastique du quartier de la Kleinsladt , afin
d'établir leur nombre.

Soleure , 11 novembre. — Il y aura à Sel-
zach, près Soleure, les dimanches 19 et 26
novembre , et 3 décembre, des représentations
de la Passion semblables à celles d'Oberam-
mergau.

Nous avons reçu sur cette entreprise une
correspondance que nous publierons lundi.

Berlin , 10 novembre. — On calcule dans les
cercles gouvernemenlaux que l'impôt projeté
sur le tabac réduira la consommation de 29 0/„
et que l'on devra congédier de 30 à 40,000 ou-
vriers , s'il venait à être adopté.

Malgré la situation financière défavorable,
le budget prussien prévoit pour l'année pro-
chaine l'exécution de travaux pour améliorer
le réseau intérieur navigable , notamment la
continuation du canal de Dortmund au Rhin.

D'après la National Zeitung, l'état des négo-
ciations commerciales russo-allemandes serait
actuellement très défavorables. Les délégués
russes se retranchent derrière le provisoire,
ce qui paraît inadmissible  à l'Allemagne.

Berlin , 10 novembre. — Les ouvriers des
fabriques de tabac convoquent pour le 19 no-
vembre, à Berlin , un grand congrès, dans le
but de protester contre le nouveau projet
d'impôt. Ils ont invité les membres du gou-
vernement et les députés influents.

Service de l 'A gence Dalziel.
Berne , 11 novembre. — La réponse de

Rome en ce qui concerne le payement des
droits de douane , est qu 'il sera facultatif de
payer en or ou en argent ; quant à la date de
la mise en vigueur de cette mesure , elle n'est
pas encore fixée.

Berne , U novembre. — Le Portugal adhère
aux trois arrang ements pris en avril 1891, re-
latifs à l'enregistrement international des
marques de fabri ques , aux fausses indications
de provenances ei à la dotation du bureau in-
ternational de propriétés industrielles.

Berne , ii novembre. — Une communica-
tion du département des affaires étrangères

annonce que le décret royal exigeant le paye-
ment des douanes en monnaies métalliques,
a été signé et que son application est immi-
nente.

M. Bavier n'a pas expliqué dans son télé-
gramme si c'est bien en monnaies métalliques
ou en monnaies or comme le prétendent les
journaux italiens.

Vienne, 11 novembre. — Les journaux font
bon accueil au nouveau cabinet et constatent
que les trois partis y sont représenté s dans
des proportions répondant exactement à l'idée
d'une coalition.

Le portefeuille du commerce n'est pas en-
core pourvu. On parle aussi du Dr Hallwich
ou du comte Warmbrandt , tous deux de la
gauche.

On annonce que les communications sont
interrompues sur un grand nombre de points
dans la région de la Vistule , à la suite d'abon-
dantes chutes de neige. Le service des postes
ne se'fait plus que partiellement.

Une réunion de progressistes très nom-
breuse, tenue hier soir, a protesté contre l'at-
titude du député Kronawetter , qui a été élu
surtout grâce à l'appui des progressistes.

Lisbonne, il novembre. — On considère
comme certain que le roi accordera prochai-
nement au cabinet la dissolution de la Cham-
bre.

Washington , il novembre. — Les Etats-
Unis refusent de reconnaître l'amiral Mello
en qualité de belligérant.

Barcelone, 11 novembre. — L'état de siège
été proclamé. Une quarantaine d'anarchistes
seront traduits devant le consei l de guerre.
On a arrêté des anarchistes à Séville.

Berlinil noyembre.—Le journaliste français
Léon de Troyat , collaborateur du Journal , a
interviewé il y a peu de temps M. Miquel , mi-
nistre des finances ; il s'est rendu à Frie-
drichsruhe pour voir M. de Bismarck, mais a
été éconduit. M. de Troyat voulut alors péné-
trer chez le Dr Grisander , secrétaire du prin-
ce, et il a fallu le mettre à la porte du château
de force.

Paris , 11 novembre. — Le Matiu se fait té-
légraphier de Madrid qu'un envoyé du sultan
du Maroc a demandé une trêve au général
Massias avec l'assentiment des chefs kabyles ;
cette nouvelle demande confirmation.

Varsovie , 11 novembre. — La citadelle est
pleine de détenus politiques.

On y a amené un certain nombre d'étudiants
russes chez lesquels on aurait trouvé des pa-
piers très compromettants.

Berlin, 11 novembre. — Il y aura lundi une
nouvelle conférence des délégués russes el al-
lemands ; les délégués russes répondront aux
dernières propositions de l'Allemagne. On
craint qu 'ils ne persistent à demander un ar-
rangement provisoire.

Munich , Il novembre. — Le groupe socia-
liste du Landtag a adopté une résolution dé-
clarant que les nouveaux projets d'impôts,
surtout ceux sur le vin et le tabac, pèseront
lourdement sur la classe ouvrière , ce qui se-
rait contraire aux promesses faites par les
Etats confédéré s, qui s'étaient engagés à ne
pas demander aux classes pauvres les ressour-
ces nécessaires pour les réformes militaires.
Le gouvernement bavarois est prié de charger
ses représentants dans les conseils de l'Em-
pire , de combattre ces projets d'impôt.

Dernier Courrier et Dépêches

Bibliographie

La Famille, journal pour tous , fondé eu
1860. — Georges Bridel et C,e, éditeurs , à
Lausanne.

Sommaire du N ° 21
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Les hommes de la révolution. Le marquis
de Lafayette , par M. Millioud (avec portrait).
— Rose des Alpes , par Nella Daverne. — Les
jarretières , par d. C. F. — Dans la cour d'une
mosquée (avec gravure) . — L 'esprit de Ro-
dolphe Tœpffer , par J. L. Boissonnas (troisième
et dernier article). — Une visite au Gourbi,
par Ourida. — Le dernier voyage de Lafayette
en Amérique. — Chronique scientifique , par
Henri Dufour.

Prix de l'abonnement annuel : 5 fr., pour
tous les pays , port compris.

Le Foyer domestique, Journal pour la
Famille , paraissant tous les samedis. — Un
an : 6 fr. Six mois : 3 fr. — Attinger frè-
res, éditeurs , Neuchâtel.

Médaille d'honneur de la Société nationale
d'encouragement au bien , 31 mai 1891

Sommaire du n° 44 :
Parlir à temps : L. Charlier. — Tristesse

(poésie) : J. J. -J. — Le rêve de Paies (suite et
fin) : B. Vadier. — Le château de Coppet :
Louisa Dupont. — La femme de Henri Heine.
—Causerie domestique. — Graphologie. —Jeux
d'esprit. — Solutions du n° 42.

Couverture : Il était une fois... (illust.) —
Annonces.

Un numéro spécimen est expédié gratis

et franco à toute personne qui en fait la de-
mande.

Louis Ruchonnet, sa vie, son esprit , son
œuvre, par Virgile Rossel , avec portrait. —
Lausanne, Payot. Prix , 2 fr.
M. Virgile Rossel, ami personnel de notre

regretté conseiller fédéra l, et qui l'a très bien
connu , retrace, dans le petit volume que nous
annonçons, la carrière de Louis Ruchonnet à
divers poiuts de vne. Il le fait en termes où le
respect s'allie à l'affection , et tous les hommes
qui s'intéressent à notre politique nationale
et à la vie de ceux qui la dirigent liront ce
travail avec profit autant qu'avec plaisir.

C'est sentant an CAFE DE L'ESPERANCE, derrière le Cas» ane l'on mm les ESCAREQTS el FONDUES «1» "mm

Perret & Gie
Baïque et Recouvrements

Métaux précieux.
Cslne if) dégrossissage d'or et d'argent.

Chaux-de-Fonds, le 11 novembre 1891.

CX3C.AJN-G-B3S
Nous sommes aujourd 'hui acheteurs en compte

courant, ou au comptant moins Vs % &* com-
mission, de papier bancable sur :

COUBS I Esc
LONDRES Chèque . . . . .  26.17 —

» Court V>.15 S»/,
» 3 mois. Minim. L. 100 25.17'/, 8%
» 3 mois. Minim. L. 100 25.18 Vf,

FBANCE Chèque Paris . . . 100.02',', —
» Id. Lyon, Marseille . 100.— —• Courte échéance . . i00.— ÏV.V*
• 2 mois Mlnlm. Fr. 3000 100.— 1%%
> 3 mois Mlnlm.Fr. 3000 100.021/, 2'/,»/,

BELGIQUE Ch. Bruxelles , Anvers 99.87'/, —
> Tr. ace. 2 à 3 m. 1 oh. 99.90 3%
» Tr. non ace. bill., etc. 99.85 3'/,%

U.LEN AGNE Chèque, courte éch. . 123.77'/, —
• 24  3 mois . . . .  K8.7J'/, 5%
» 2 mois Min. M. 8000 . 123.80 B'/,
> 3 mois Min. M. 3G0O 128.85 VU

ITALIE Choque, courte éch. . w mlMU —
» 2 mois . . i chiff. > B%
• 3 mois . . 4 chiff. » G'/,

AMSTERDAM Court 209.10 VI,
» Tr. aco. 2 4 3 m. 4 ch. 209.20 Vf,
» Tr. non aec., bilL , etc. 209.— 6»///.

VIENNE Chèque . . . .  196 80 —
• Courte échéance . . 1Û6.80 Vf,
» 2 4 8 mots . 4 chlir. 197 .— 5V,

SUISSE Banc, jusqu'à 120 jours Pair 4",'/,

B1U. de banque franc. 99.95 Not
BiU.de bque aile m anl« 123.7* »
Pièces de 20 francs . 100.— »
Pièces de 20 marcs . 24.74 »

^%r̂ ĴE ĴEDTJ TBM.*9

ACTIONS D«BU' %;j
Banque commerciale neuchâtel. 540. — — .—
Banque du Locle 610. — —Crédit foncier neuchâtelois . . — 576.—
La Neuchâteloise 420.— —Soc. do construction Ch.-do-Fds — 475. —
Soc immobilière Chaux-de-Fds 220.— — .—
Soc. de con»L L'Abeille id. — 441.—
Ch. de fer Tramelan-Tavannes. — 20».—
Chemin de fer régional Brenets — 250.—
Ch.de ferSaignelégier-Ch.-de-F. — ' 190.—

OBLIGATIONS

8 '/i '/. Fédéral 1887 . plus int- 103 75 104.6»
8 '/• Fédéral. . . .  > 95.25 S*.—
4 Vi 'I, Etat de Neuchâtel > 102.76 —
4 '/, Etat de Neuchâtel » — —
8 '/i VI Etat de Neuchâtel » 100.— —
" Vi VI Banque cantonale » — —
4 '/i Vi Comm. de Neuchâtel » 101.60 —
4 '/• Comm. de Neuchâtel » — —
8 '/i VI Comm.de Neuchâtel » — .— — .—4 '/i '/. Chaux-de-Fonds . » — .— —
* V, Chaux-de-Fonds . » — .— ii-"li<
8 '/. '/• Chaux-do-Fonds . » 100.— —
t. . '/• Genevois avec lots 106.25 108.75

Achat et Vente de Fonds Publics, valeurs de placement,
actions, obligations, etc.

Encaissement de coupons.

Achat de lingots or et argent. Vente de matières d'or at
d'argent A tous titres et de toutes qualités. — Or fin pour
doreurs.

Prêts hypothécaires. Escompta et encaissement d'effets
sur la Suisse et l'Etranger. 10120

Nous sommes vendeurs de Napoléons à '/, °/,0 de prime.

Lanoline dce rT.nett, Lanoline
de la fabriqua de Lanoline Martinikenfelde 0*0i/ ,̂

près Berlin. /^ v̂QniiupraSnp P°ur a<îoncir '« Vf »vlllHCl allie peau et conserver V, JJ ^la pureté du telnU^v 3 ^ f̂ .  «» A
Sniivprainp contreles rougeure' >« enb**; §¦
WUUTCI aille crevasses ,gerçures Croit „„J-« ea" S»

engelures et toutes 'Power * -
les affections de la manque. v

oOUVcrainB contre les excoriations des enfants.
Se trouve en tubes à 60 ct , en boites à 25 et 15 ct. dans
la plupart des pharmacies, drogueries -. — • ~- -..

Depot général pour la Suisse: B. Hagci , ZUrlch.

Un teint frais, des lèvres roses,
un bon appétit, nouvelles forces , santé et vigueur
tels sont les résultats que l'on obtient depuis 20
ans avec la cure du véritable Cognac ferrugineux
Golliez Le seul primé A Paris 1889. Prescrit jour-
nellement par de nombreux professeurs et médecins.

Des millier* «le brillantes cures au-
torisent à le recommander en tonte
conQance. < i

Refusez les contrefaçons dont l'effet est inconnu
et demandez dans les pharmacies et bonnes dro-
gueries le Cognac Golliez à la marque des deux
palmiers, en flacons de 2 fr. 50 et 5 fr. — Vente en
gros : Pharmacie Golliez , Morat. (G)

Ponr tont manque d'appétit
pour mauvaise digestion , pour toute anémie, fai-
blesse des nerfs et du cœur, épuisement physique
ou intellectuel , dans la convalescence après des
maladies fiévreuses, on fera insage ayee le plias
grand succès de l'Hématogène du Dr-
méd. Hommel ( ! ! : . ¦  noglobinum dépurât, stérili-
sât, l iquid ) Goût très agréable, effet puissamment
apéritif et certain. Dépôts dans toutes les pharma-
cies. Prospectus avec des centaines d'attestations
uniquement médicales gratis et franco. IVleo -
Iny & Cle, Laborat. china , pharm , Zurich.

13414-4'

Bo^mm. L'IMPARTIAL, de ce jour
1*9*9 parait en 16 pages. Le supplé-
ment contient le grand feuilleton La Leetare
des familles.

Imprimerie A. COURVOISIER Chaux-de-Fonds

IMi
LANELLE S ET MOLLETONS

^̂ __ 
pour robes de dames et enfants , jupons,

| habits de dessous, Blouses, Matinées et
robes de chambre et chemises de mes-
sieurs en 300 difTérentei qualités et dcssinslc

mètre à 65, 8j , 85, 1.J5 i 2.75. Echantillons franco. (8)
Œttlngrer 4c C4, Zurich.

COLONNE MÉTÉOROLOGIQUE
LA C H A U X -D E - F O N D S

Dates Baromètre Thermomètre
S h. Midi 6 h. 8h.  m.| Midi | 5 a. ».
mm. mm. mm. Degrés Centigradu

Novem. 6 67S 673 6 7 3+ 7  + 7  1+ 4
» 7 674 674 674 -->/,  +llt --  y
» 8 670 670 671 - -  4 + 4 I--  4
» 9 670 671 671 - - 4  - - 8  - -  8
» 10 670 670 670 - 4 - 1 - 3
» 11 675 676 677 - 3 «/s - 1 | - 3

Les hauteurs de 650 millimètres correspondent i
tempête, 660 mm. à pluie, vent , 675 à variable , 60t
à beau et 705 A très sec.

BANQUE! OTBDÉKAIJB, Cbauac-«fie-B 'OKs«u
(Société anonyme)

Cotisa nes OaiKsas , le 13 novembre 18Î3

TAUX OKTM httum ïrai. «*
di . 

1 sMonp. dtmcndi I *Sn dinaadi »>.

Franïs VI, 99.96'/, 1 100.—
Bele.q .. 1—8'/, 99.80 1 99.80
Allemagne 6 123 72'/ 'l23 82'/,
Hollande 5-BV , 209.06 209 05
Vienne 6 196 75 Ï96.76
ttalie ...  ... B*/. 86.76 86 .75
LoRdras chèque .. — 26.15'/, 
Londres 8 26.11 26 17'/,
Russie 6 1.81 —

BBque Français . . .  p> 100 99.95
BBanque Allemands pr 1C3 123 12',,
» Mark or p' 100 U.7-)
B-Banque Anjlals. . p' 100 V.I2
Autrichiens pr 100 IK. 7H
Roubles p' r ' z 01
Dollars at toup. . . .  pr 103 5.14
Napoléons p. K fr. 100.06

I
Ssaompto ponr la p tjn  * '/, * r
Tous nos prix s'entendent pour du papier bancable et ne

sont valables que pour le Jour 4» tett» publication, sous
réserve de variations importantes.'

Nous donnons tous nos soins aoz otite* de Bourse qui
nous sont confiés.

Nous donnons, sans trais, des délégations à trois Jouis
i:o vue sur nos Comptoirs en Suisso, Berne Bt e, Genève
Lausanne, Lueerne,St-GaU, Sion et Zurich, et des chèque»
a '̂ «our» du iour irar notre Succursale de Par-'

Nos cours s'entendent contre espèces franco commis-
sion.

On nous annonce que M. Melot , Hermann,
le célèbre prestidigitateur , donnera quelques foi-
rées à la Brasserie de la Lyre. Avis aux amateurs
du merveilleux. Travail inconnu à la Chaux-de-
Fonds.

Brasserie de la Lyre

Faillites
Ouvertures de faillites

Pierre - Hippol yte - Adolphe Loubaresse et
Alexandre-Ferdinand Lonbaresse, tons denx
agriculteurs , précédemment domiciliés au
Noiret , riére les Planchettes, actuellement en
faite. Date de l'ouverture de la faillite : 24 oc-
tobre 1893. Délai pour les productions : 28
novembre 1893.

Concordats
Sursis concordataire et appel aux créanciers.

Emile Perret , marchand de chaussures, à
Fleurier. Date du jugement accordant le sur-
sis : 4 novembre 1893. Commissaire au sursis
concordataire : H.-L. Vaucher , avocat et no-
taire, à Fleurier. Délai pour les productions :
28 novembre 1893. Assemblée des créanciers :
samedi 9 décembre 1893, à 2 heures après-
midi , à l'hôtel de ville de Môtiers. Délai pour
prendre connaissance des pièces : 29 novem-
bre 1893.

Publications matrimoniales
Le président du tribunal civil du district de

la Chaux-de-Fonds a prononcé une séparation
de biens entre dame Jeanne-Klisa Yogel née
Mayer , couturière, à la Chaux-de-Fonds, et
son mari Emile Vogel , pâtissier , au même
lieu.

Citations èdictales
Le nommé Fritz Magnenat , précédemment

domicilié à Battes , actuellement sans domi-
cile connu , prévenu de résistance accompa-
gnée de menaces et insultes à un agent de la
force publique dans l'exercice de ses fonctions ,
d'actes de violence et de bruit et tapage inju-
rieux et nocturne troublant la tranquillité des
habitants , est cité à comparaître le jeudi 23
novembre 1893, à 9 heures du matin , à l'hô-
tel de ville de Môtiers , devant le tribnnal de
police du district du Val-de-Travers.

Avis divers
Il a été fait dépôt , au greffe de paix des

Verrières, de l'acte de décès de Charles-Fré-
déric Lambelet , horloger , âgé de 60 ans , ori-
ginaire des Verrières , domicilié à Rouen , où
il est décédé le 26 avril 1889. Ce dépôt est
effectué dans le bat de faire courir les délais
pour l'acceptation de la succession du défunt.

Extrait de la Feuille officielle



Bazar Viennois
OUVERTURE DE LA SAISON D HIVER

CAMISOLES en laine rose pour enfants et jeunes filles , depuis 1 fr. 25 jus qu'à 1 fr. 75. CAMISOLES
qualité supérieure , laine rose, tricotées, depuis 2 fr. jusqu 'à 2 fr. 50; grands patrons, à 3 francs. CACHE-
CORSETS qualité exta , laine, depuis 1 fr. 25 à 4 fr. 50. PANTALONS de dames, système Jœger , à
2 fr. 50. PANTALONS pour messieurs, système Jrcger, à 1 fr. 75 et 2 fr. 50. CAMISOLES pour hom-
mes, à 1 fr. 50 et 2 fr. 50. CHEMISES JAEGER , avec ou sans col , depuis 3 fr. à 4 fr. 50.

Très grand choix de CHALES RUSSES. PELERINES peluche noire, différentes façons , depuis 2 fr.
à 5 fr. 50. CAFIGNONS pour dames et enfants, depuis 80 centimes à 2 fr. PANTOUFLES feutre pour
dames et enfants , depuis 80 centimes à 1 fr. 50. BERETS pour garçons et fillettes , depuis 80 centimes à
2 francs. ECHARPES laine , à 80 centimes. LAINES en toutes nuances à différents prix. BACHELIQUES
depuis 80 centimes à 2 fr. 50. « 12374-1

d-JUW& JO'IMKMrW JE»
JERSEY noirs et couleurs , à 80 cenlimes la paire. JERSEY pure laine, doublés laine, à 80 centimes

la paire. Très grand choix de GILETS DE CHASSE bordés, deux rangs de boutons , pour garçons et
messieurs, depuis 3 fr. 50 à 10 fr., ainsi que beaucoup d'autres ARTICLES D'HIVER. Tous ces articles
sont vendus avec un bénéf ice très restreint. — Se recommande,

BAZAR VIENNOIS
O. Place du marché O (maison Farny) Chaux-de-Fonds

AVI Si
J'ai l'honneur d'annonc r Ru public de la Chaux de Fonda , et. dos environ» que le

grand Carrousel à S étages
< st installé sur la place devant le c i fé  de M. L'Héritier tt jouua dimanche 5
courant et jours suivant. 14095-1

Le propriétaire.

CRÉDIT MUTUEL OUVRIER
-y, CHAUX-DE-FONDS **-

Remboursement des dépôts Série C,
6» émission, dès le feudl 4 |anvier
ISO*. . .

Une nouvelle Série C, 7» émission s ou-
vrira le î janvier 1894. On délivre des
carnets de» maintenant.

Tons le* carnet» do dépôts
seront retirés dès le 183 décembre
1863, pour y ajouter les intôtèts et pro-
céder A leur verihcation.

Escompte ; Compte- courant ; Prêts sur
titres et hypothécaires ; Recouvrements;
Garde, achat et vente de ti'res ; Encaisse
ment de coupons ; Rentes viagères^Contrats d'assurances sur la
vie (Le Phénix) et contre les acci-
dents (La Rbéuania) aux meilleures
conditions.

On demande un jeune garçon comme
apprenti. *

LE GéRANT :
14110-21 Allred Renaud,

PTTA7TT Dn groupe de chanteurs
wAAlNl. demande un directeur-
amateur pour une leçon par semaine.
— Adresser les offrf s par éciit, sous ini-
tiales O. A. 144*7, au buresu de I'IM -
PAKTIAI.. 14447-1

Gins. ANASTASIO, Lugano
expédie franco contre remboursentnt :
Raisins du Piémont, jaunes dorés, 5 kg.
fr. 8.5n. — Raisins du Tessin , bleus, 5 kg.
lr. Î.Ï0. — Raisins du Tetain, bleus, 10 kg.
fr. 4.— . — Châtaignes , vertes , meilleure
qualité , en petits sacs, '5 kg. fr. 3.70.

Noix, 1" quai, 5 kg. fr. 2.70.
14194 » (g 2693 LgJ

Achat et fonte de déchets
d'or et d'argent.

Traitement de résidus de dorages.
Acbat et fonte de balayures

contenant or et argent. 13755-8*

A. PERRHUNNER
Aa* de la Serre 25, à côté du Contrôle

CHAUX-DE-FONDS
Rhabillag es de boites or et argent.

Soudure extra fusible

Echappements. «?&?$£££
cylindre , nouvellement installé rne de
la Demoiselle 133, au 2me étage,
se recommande pour les rhabillages
qui concernent sa profession. P i x  mo-
déré. 14482-10

EMPRUNT
On demande à emprunter 10,000 fr.

sous d'excellentes garanties. — Adresser
offres au bureau de I'I MPARTHL , sous
chiffres A. B. C. 14031, en indiquant
le mode de remboursement. 14031-1

Réparations el Polissages
de

JMCJEJEr ŒBJMESI
PRIX MODÉRÉS

LOUIS RA1DT, menuisier-ébéniste,
rue dn Progrès 7. 6146 26»

Win|n A vendre environ 10 milles
MT VMJU* de foin, première qualité. A
prix modéré. — S.adresser ch'z M. F.
Guillaume, chez Bonaparte , sur le Doubs.' 14515-g

*k. _ .  A vendre ,„"•„*
Ĵp|— âgée de 7 ans, bonne

*I*̂ ^̂ 5^̂ ÎS» pour le treit. — S'adres
**&sa*'—*• ser à M. Georges Du Bois

Place de l'Hôtel-de-Ville 9. 14612 2

Boulangerie
M. Némorin Berthoud a l'hon-

neur d annoncer au public en général et
en particulier à ses amis et connaissan-
ces, qu'il ouvrira le lundi 13 no-
vembre une boulangerie a la

rue du Progrès 105 a.
Par une marchandise de bonne qualité

<t un accueil cor.liai il espère attirer une
bonne et nombrense clientèle. 14629 2

Tous les lundis : Gâteau au f romage.

X enSlOnnaiieS. q,ie8 bons pension-
naire» OiNTINE. Tous les Samedis ,
TRIPBS — Chez Mme Drcz , rue du
Progrès 4 t , an rez dé chaussée 1439M

-A. l'épicerie
Place de l'Hôtel-de-Ville

et rue du Grrenler S
Excellent -vin rouge de table,
* 35 ct. le litre Vin blanc UO ct.

le litre.
Fromage de l'Emmenthal. — Llmborger.

Beurre de table, première qualité.
14379 Se recommande.

| I

A. Weber-Humbert
14296-11 H O R L O G E R

73, ne du Donbs 73.

§ 
RÉGULATEURS

sonnerie cathédrale ,
à quarts, genre renaissance;

article très soigné.
Choix complet de régula-
teurs àpoida, depuis fr. 52,
à ressorts, depuis fr. i)8.

Mouvements de tonte première Qualité.
Garantie absolue.

Etude de M8 Paul JACOT, notaire, à Sonvillier.

Vente d'immeubles pour sortir de l'indivision
Mardi 88 novembre courant, dès 4 heures de l'après-raHi, à l'Hôtel le la

Crosse de Bàle, < Sonvillier , les héritiers de Madame J ULIE BRIDŒL née LIOMIN ,
en son vivant rentière à Bienne , exposeront en vente publique volontaire pour
sortir de l'indivision , les immeubles qu'ils rossèdent au villagi de Sonvillier et con
sistant en deux malsons d'habitation situées au haut du village , ensemble
leurs aisances et dépendances d'une estimation cadastrale de tr. SS,!?!.

Conditions favorables. ( H 6?6R J )
Sonvillier , 8 novembre 1893. 14696 2

P«r commission : Paul Jacot nntairn .

J^fLes intérêts de nos clients sont les nôtres |̂

Pour Dames t Pour Messieurs : Pour enfants :
Tabliers de fantaisie , Camisoles. CaUçODS Chemises, Calfçins ,

Pochettes , Mouchoirs de -S ystème Jrezer et autres Brassières , Soupers de laine
poche , Chemines de jour , Themlses Bavettes Bonnets ,
de nuit , Sous-vêtements en , yUDU"SCB Chapeaux , Canots ,
tous genres , Camisoles , confectionnées et sur Langes , Couvre-langes ,
Caleçons , Jupons Matinées , » L ù u Douillettes ,

Corsets , Foulards , ^OIS et Manchettes. Robettes , Manteaux ,
Broderies , Dentelles Mouchoirs de poches, Tabliers.

Couronnes de mariées, voiles Gants. - Cravates. Robes de baptême.

Couvertures Jacquard et autres. — Tapis de lits. — Rideaux.
BBI Confection de Trousseaux, ¦¦¦ m

Représentations de fabriques ponr Toilerie , Nappages,
Essaie-mains, ect. — Qualités excellentes. 14501 3

^=A Avis aux Ménagères !

;SOfe BR0CHELL4 FBÈRES
m^^K^-^ '̂jSlf l Ferblantiers, Chaudronniers et Btamenrs ]
'̂ f̂ s^Êfj îfÊ Q 

"~" iue de l'lIôtel-de-Yille îla "

\lBRQCHElLAfy , 0  rfconmmatident au public de la Chaux-de Fonds

\wM\\V.-ïy, ____ '-ÏMjllllll et"des environs pour tout ce qui concerne leurs pro-

\ÊÊÊ$^mllll 
fessions. 

\liSlp %il illl Fabrication de couleuses, lacilitè de oayement.
*̂ esm l̂àÈB 

Stà 
Articles de ménage, en tous genres.

W1L dml "" Reparutions et êtamsge tons les jours 10^30 14

Pour quelques j ours 'seulement !
1 M ¦ 

1SB Mue de la Cure 1SB
Grand déballage d'articles de ménage en tons genres

Porcelaine, verrerie, faïencerie, ferblanterie, ustensiles entail-
lés, brosserie, etc. etc., A des prix d'un bon marché inconnu.

Rf£«<lainflQ lo« P? <iîl 'lff<>r n« Profite z d'uie  occasion unique. - Chaque personne
lllt ùttiHïît» 1CS llltillagtilES, faisant un achat , nçoit un cadeau. 14619-1

ENTR éE LIBRE C'EST RUE DE LA CURE 2 ENTRÉE UBRE
*BB8F" Pour quelques Jours seulement ! ~W

Epicerie - Hercerie
Le soussigné a l'honneur d'annoncer à ses amis et connaissances,

ainsi qu 'au public en général , qu 'il a repris le magasin d'épicerie,
mercerie et débit de sel, rue de l'Hôtel-de-Ville i1?,
précédemment tenu par M. Benoit-Schneider.

Par des marchandises de première qualité et un service propre et
consciencieux , il espère s'assurer la confiance qu 'il sollicite.
i4gg 4 Jules BOBERT- WEBER.

Prenez pour votre dessert, les

BISCOTINS MATTHEY
DE NEUCHâTEL. 4932-23

En venta ohez tons les épiciers.

Isfiiioia On demande commeiïrautlCi associé un bon ou-
vrier cordonnier , disposant d'un petit
capital afin de donner plus d'extension A
un cemmerco déj* établi. — S'adresser
sous initiales B. W. 14S39, au bureau
de I'IMPARTIAL . 14139 i

-A- LOUEE
ponr St Georges 1844. rue Léopold-
Hobert 18 A, ler étage, côté sud,
un appartement . de 5 pièces, dont une in-
dépendante. Sme étage, côté sud, un
appartement «le 2 pièces , dont une indè
pendante. — Galeries pour sécher
le linge. 14604-1

S'adresser an bureau de I'IMPARTIAL .

Avec de l'eau seulement , vous préparez
instantanément un bon potage en vous
servant des 14697 1
POTAGES Ky&~w W'̂ ffi'TyB

minute ' m. à f  mm\ ^sl^B M
Bi"n à recom^iauder sont les potages

Riz-Julienne, Parmentier, Blé vert,
Printanier, Tapioca Julienne.
Jules Froidevaux, rne da Par c 66.

LIBRAIRIE
DELACHAUX & NIESTLÉ

lOfl-El XJ C! DtaC-A-I^Hl !_.

Vient de paraître : 14603

JOHN WARD
par M'» Margaret DELAND , traduit de
l'anglais par Mlle 1<Î D UBOIS , préface de
M. Aug. 3LARD0N. (H-6116 J)

Uu fort volume in 12, fr. 3.5G.

A. VIS
A vendra una vingtaine ds toises de

FOIiV pour distraire provenant de la
Chaux d'Abel , commun» de Sonvillier —
Adresser les offres A M. JACOT , notaire.
A Sonvillier. n-dKi:) .t 1459]

MODES I
CHAPEAUX GARNIS

pour dames et filières.
CHAPEAUX non grands,

pour d>itnes et fillettes.

FOURNITURES
Rubans,— Velours,— Plumes,

Aigrettes.
Grand choix. Grand choix.

PRIX AVANTAGEUX
AD 7564-179

(M Bazar du Panier Fleuri
_________________mm_m——— _______\____________________________m m

François Jeanmaire
ESSAYEUR-JURÉ

33. rue de la Serre, 33
L'Usine se troofe en-dessus de la Poste.

Achat , FoBte et Essais
de

Déchets et Lingots d'or ct d'argent
Traitement de balayure s, ré'idua

de dorages, t te. 6756-li*

Vente de Coke de f onte
Anthracite, première qualité.

GROS & DÉTAIL

Nettoyage complet ie Iris
J'annonce A mes honorables clients et

au public de la Chaux do-Fonds en gé-
nérale , que je me charge toujours du
nettoyage do literie à la vapeur et du la-
vage de tous les objets de literie et du
corps. — Envoyer les commandes en toute
confiance A 14698-24-
F. Gertsch-Vifiarx

rue de Briigg 34, Madretsch prêt Bienne.

Pensionnaires. J Ẑ l̂bons lensionnaires et l'on sert a la ra-
tion, au Calé de Tempérance, rue
de l'Envers 30. 14437-1

fÏBeiïipiÉ k C"
rue Léopold-Robert 39.

Reçi un nouveau choix de robes.
manteaux, bérets et capote»
pour enfants. 14700 î-

Spécialité de gants.
S ^im cm waà Une dame disposant en-
1/limiw Core de quelques heures
se recommande pour quelques leçons de
chant et de piano A des commençant*.
Prix modiques. 14397

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

ÉPICERIE PARISIENNE
96, rue de la Demoiselle 96.

— Vendredi et Samedi —
on débite de la

CHARCUTERIE FRAICHE
Boudin, Saucisses à rôtir. i4669-1

iVSTckEa lalcA&i A l'occasion du
lmm *.M3mMWMM.M3i9m terme de St-Mar-
tin , U. Cosandier . rue Fritz-Cour-
voisier 40, offre A venire quantité de
meubles neufs et d'occasion , tels que :
secrétaires , commodes, bureaux A 3 corps
dont plusieurs de toute beauté et remis
complètement A neuf , plusieurs canapés,
différent s genres , des fauteuils , quantité
de lits complets, nenfs et d'occ ision , des
tables , des glaces , lavabos, tables de
nuit , lits en fer , pendules, régulateurs,
chaises, pupitres , étagères , buffets, etc.
Le tout A drs prix réellement avantageux.

Occasion exceptionnelle !
A vendre t moitié prix ie leur valeur ;
S belles banques de comptoir.

N.-B. — Ou achète tous les geuies de
meubles et moM i-is complets. 14155-

jfcg- TÉLÉPHONE TgES

pour St-Georges 1894 :
Léopold- Robert 85, ler étage de

S j.ièe»s et corridor.
Parc 78 BIS, ler étage de 4 pièces et

viomdor. I âlcou.
Parc 64,2me étage de 3 pièces et cabinet.
Parc "74, pignon de 3 pièces.
Parc 62, nignon de 3 pièces.
Paix 63, ler étage de 3 pièces.
Paix 74, ler et 2me étage de 3 pièces

et alcô'e.
Paix 76, 1er et 2me étage de 3 pièces

et cabinet.
Demoiselle 88, rez-de-chaussée de 3

chambres avec corridor.
Demoiselle 86, 2me étage de 3 cham-

bres, corriior avec balcon.
Demoiselle 86, pignon de S pièces.
Paix 71, ler étage de 3 pièces, corri-

dor avec bilcon.
Paix 77, 'ime étage de 3 pièces et cor-

ridor.
Paix TO, Sme étage de 3 pièces, corri-

dor et alcôve.
Progrés toi ct 103, 1er étage de 3

pièces.
Demoiselle 113, 1er et 2me étage de

3 pièces, corridor et alcôve U'934
S'adresser a M. Alfred GUYOT , gérant

d'immeubles, rue du Parc 75.

M * Paul Nicolet
Boulevard da la Capitaine 4,

se recommande aux Sociétés , ainsi qu'à
toutes les personnes ayant besoin de ses
services pour coursés et encaisse-
ments

 ̂
14391

Bois à brûler. aASSSASÏ
plu sec non façonné et façonné, sacs tt
cercles , rendu A domicile. Gros et Détail.
Prix modique. — S'adresser rue du Puits
n» 6. 14661 3

A kMODES
iCHAPEAU lL
ï do feutre garnis , d<pols l'article"¦ ordinaire au plus riche. 129-55
g Dernières Nouveautés

% Fourrures
a Immense choix de BOAS noirs ,
S zris et blancs , dep. 1 fr. 70 BOAS
S Thibet long. 2 m 50, à 5 fr. 50.
a, MANCHONS noirs . 4 2 fr. 75.

Lainag-es
_ nhâles russes. Capots. Echarpes.
5 Bacheliques. Gilets de chasse .

Manteaux d'enfants , Robettes. Bé-
.£ rets. Capo's anglais. Jupons laine
S et drap. Maillots A 75 e, Caleçons
**• et Csmisoles à 95 «.
" AU

BAZAR NEUCHATELOIS
 ̂ Raccommodages de Poupées articulées. W



LES POSTES ANGLAISES
Le rapport du directeur général des pos-

tes en Angleterre ne diffère pas essentiel-
lement de ceux qui l'ont précédé et sans
doute de ceux qui le suivront; il y a, com-
me il y aura sans doute dans l'avenir , une
augmentation de chiffres dont quelques-
uns valent d'être cités. En douze mois, de
1892'à 1893, la poste a reçu 1,790,500 let-
tres, 244,400.000 poste-cartes ; 535,000,000
circulaires , échantillons , livres , etc., et
162,800,000 journaux. On a compté l'envoi
de 52,370.000 paquets. L'augmentation a
été d'environ 8%.

Pour les lettres recommandées — la let-
tre chargée n'existe pas ici , c'est-à-dire que
l'indemnité est de 50 francs , uniforme pour
toute lettre recommandée et perdue , —
l'augmentation a été de 45 °/0, le total étant
de 12,132,144 ; le nombre des paquets re-
commandés est de 448.223. 85 % des lettres
et paquets sont distribués en Angleterre et
dans le pays de Galles, 29% dans le dis-
trict de Londres, 9 % en Ecosse, et 6 % en
Irlande. Il y a dans le royaume 19,625 bu-
reaux de poste et 25,072 boites aux let-
tres.

Le côté le plus curieux du rapport est
celui des lettres et paquets renvoyés aux
bureaux , soit par défaut ou insuffisance
d'adresses, 6,357,439 lettres, 964,164 cartes
postales, 49,133 échantillons , 128,744 pa-
quets , 9,034,832 livres et circulaires ,
518,772 journaux sont revenus dans les
bureaux. 118,018 lettres ont pu être réex-
pédiées aux destinataires, 5,565,609 ont été
renvoyés aux expéditeurs , 242,832 qui n'ont
Eas été ouvertes, ont été réexpédiées aux

ureaux de poste de l'étranger, en sorte
que 429,780 lettres sont seulement demeu-
rées en souffrance. Ce qu 'il y a de plus re-
marquable , et ce qui se reproduit d'ail-
leurs chaque année , c'est que 32,000 lettres
ont été mises à la poste sans aucune
adresse, et que 1,955 renfermaient des
valeurs dont le total dépassait 125.000
francs.

Pour un si formidable service, il y a
80,000 employés de tous grades , dont
10,465 femmes ; 1,176 de ces demoiselles —
car on n'admet que les personnes non ma-
riées— font office de clercs dans les grands
bureaux de Londres, Edimbourg et Dublin ,
et 4,526 servent au tri des lettres et au
télégraphe. En outre des employés perma-
nents et réguliers, il y en a 59,000 dont 16,000
femmes qui ne tra vaillent que dans les
grandes circonstances, comme à Noël et au
premier de l'an.

On a inauguré depuis quelque temps
deux nouveaux systèmes qui accélèrent
encore en Angleterre la distribution des
lettres. Le premier consiste à expédier en
province par les trains de chemin de fer
une lettre , à quelque heure que ce soit , et
qui est distribuée immédiatement par le
bureau de poste auquel elle est remise. Là
surtaxe est très minime et , par ce moyen ,
on peut avoir une réponse en quel ques
heures , au lieu d'attendre parfois plus d'une
journée. Le second est de munir tous les
tramways de boites à lettres, dont le con-
tenu est versé au plus prochain bureau de
poste devant lequel passe la voiture. Dans
les communes suburbaines , la levée des
boîtes n'est pas aussi fréquente que dans
la ville même ; la boite du tramway remé-
die :\ cet inconvénient.

Dans son rapport , le directeur gênerai
des postes mentionne des naïvetés qui
égayent un peu cette statistique légèrement
aride. D'Allemagne , on a renvoyé à Lon-
dres la lettre d'une dôme qui demandait à
Jacob Stainel , fabricant de violons à Ab-
sarn , sa liste de prix courants. Or, le lu-
thier était mort depuis deux siècles. Une
autre dame a écrit au directeur général des
postes à Londres , le priant de lui faire con-
naître l'adresse d'un monsieur veuf , petit
de taille , portant lunettes et père d'un en-
fant de deux ans. Il a été impossible de sa-
tisfaire à cette requête.

On est cependant parvenu à donner sa-
tisfaction à une troisième dame dont je
transcris la curieuse lettre :

« Cher monsieur ,
> .Ie vis dans l'Amérique du Nord et j' ai

perdu toute trace de mes parents : je vous
joins ici le «postgraf» d'un jeune homme
qui est dans votre administration et qui
doit se marier avec ma plus jeune sœur.
Si vous voulez avoir la bonté de recher-
cher l'ori ginal de la peinture , dites-lui de
m'écrire , de me renseigner sur les agisse-
ments tle mes sœurs ou frères, mère ou
père qui vivaient il y a trois ans dans le
Bercks, en Angleterre. Si vous m'accordez
celte faveur , je pense que vous serez très
bon. >

Le plus extraordinaire, c'est que les re-
cherches ont. été faites et ont réussi.

En décembre 1889, un paquet contenant
pour 25,000 francs de valeurs étrang ères,
envoy é de Londres à Fribourg en Allema-
gne , avait été perdu ; l'enquête établit bien
que le paquet était parvenu à Cologne,
mais là toute trace disparut et , suivant la
coutume , l'affaire fut classée. Cette année.

la poste anglaise tut avisée par la poste al-
lemande que le précieux paquet intact avait
été restitué à la Banque de Londres. L'ex-
plication du mystère est assez simple. Uu
pasteur protesiant avait été chargé par un
pasteur allemand d'opérer la restitution ,
mais ce dernier n 'a voulu donner qu 'un
seul détail , c'est que ce paquet lui avait été
remis par un mourant.

On se souvient peut-être que la Reine a
ouvert l'Institut impérial et que , lors de
son entrée dans le palais , on lui a présenté
une clef en argent destinée à ouvrir des
portes qui ne sont jamais fermées. Parmi
les paquets jetés au rebut par suite d'a-
dresse irrégulière , il s'en trouva portant
cette suscription : « Morceau de métal
blanc » , d'où s échappa une barre d'argent;
à l'examen , on reconnut qu 'il s'agissait
d'un cadeau de l'une des colonies austra-
liennes à 1 Institut impérial , qui devait ser-
vir à fabriquer la clé royale. Heureuse-
ment. l'Institut imp érial n'avait pas attendu
que le présent d'Australie lui fût parvenu ,
sans quoi la reine eût risqué d'être obligée
de se passer de clé pour faire son ouver-
ture  officill e .

Il y a des gens — et ils sont plus nom-
breux que l'on ne saurait le croire — qui
se figurent que les bureaux de poste sont à
la disposition de leurs besoins personnels,
telle cette dame allant au temple et entrant
dans un bureau de poste afin de prier le
commis de lui garder son caniche pendant
l'office religieux. Notez que la dame a écri t
au directeur général des postes pour lui
signaler l'incivilité de ses employés et ré-
clama une punition exemplaire contre le
coupable.

Au milieu des propositions multiples
faites quotidiennement à l'administration
des postes , j'en relève une assez originale.
Beaucoup oublient chez eux leurs lorgnons
ou leurs lunettes ; on souhaiterait qu 'afin
de parer à cet inconvénient , chaque bureau
de poste fût pourvu d'une loupe mise à la
disposition du public. Malheureusement,
le pétitionnaire est opticien , ce qui permet
de supposer que sa pétition est intéressée ;
elle perd ainsi beaucoup de sa valeur.

Comment les prisonniers correspondent

Au cours d une suite de lettres publiées ces
jours-ci dans plusieurs journaux , un condam-
né à cinq ans de réclusion pour divulgation
de secrets intéressant la défense nationale, le
chimiste Turp in , actuellemen t détenu à la
prison d'Etampes , a indiqué à ses amis le
moyen de correspondre avec lui sans que
leurs lettres pussent être lues, conformément
aux règlements , par l'autorité pénitentiaire.
Ce moyen consisterait à écrire, dans les inter-
lignes de la lettre envoyée, avec du lait écré-
mé, bien limpide , à l'aide d'une plume neuve,
et à faire ensuite ressortir les caractères en
frappant le papier avec la semelle d un chaus-
son plein de poussière , ou encore avec un
morceau de feutre ou de drap bien sale. Les
caractères tracés au lait s'imprègnent de pous-
sière et se « révèlent », transmettant ainsi au
condamné les communications confidentielles ,
intercalées entre les lignes de la lettre, tracées
à l'encre ordinaire et qui peuvent être banales
afin de mieux dépister la surveillance des
agents de la prison.

Il se peut que le condamné d'Etampes ait
trouvé ce procédé , mais cette découverte est
la millième du même genre, car il n'esl pas
d'esprit plus inventif , plus fertile en ressour-
ces, que celui des prisonniers , pour déjouer
la surveillance de leurs gardiens.

Quels sont donc les plus ordinaires procé-
dés mis en usage par les prisonniers pour
communiquer avec le dehors ? C'est ce qne
nous allons indiquer ici.

Et d'abord , qui ne comprend l'importance
de ces communications secrètes, puisque, d'a-
près les règlements, aucune lettre ne peut
entrer dans une prison , ou en sortir , sans être
lus par le chef de l'établissement et revêtue
de son visa. Les prisonniers se divisent en
plusieurs catégories. Il y a les prévenus dont
l'affaire s'instruit et qui ne sont pas encore
passés devant le tribunal ou la cour d'assises.
Ces gens peuvent avoir des complices, soit
libres encore, soit déjà arrêtés. 11 s'agit de
prévenir les premiers de sa propre arresta-
tion , afin qu 'ils € se défilent » —si l'on est
bon camarade. Il s'agit , en second lieu, de
s'entendre avec ceux qui sont arrêtés et déte-
nus dans la môme prison , afin de concerter
un système de dénégation ou de défense qui
puisse « mettre dedans » le juge d'instruc-
tion.

La chose esl simple , comme on le voit , dans
son but , mais difficile dans son exécution ,
surtout dans une prison cellulaire , où chaque
détenu est renfermé dans une chambre et isolé
do ses codétenus. Et , même dans les prisons
en commun , le juge d'instruction peut , par
application de l'article 613 du code d'instruc-
tion criminelle , ordonner la mise au secret de
l'inculpé , pendant une période — renouvena-
ble — de dix jours. C'est ce que le code d'ins-
truction criminelle appelle doucement < l'in-
terdiction de communiquer ».

On comprend combien ces précautions sont
désagréables pour des inculpés, qui se sentent

à deux pas l'un de l'autre , et qui auraient des
choses si intéressantes à se dire.

Enfin , quand le jugem ent est intervenu ,
que tout est consommé, que le condamné est
enfermé soit dans une prison cellulaire, soii
dans nne maison centrale, il est facile encore
de comprendre qu'il désirerait avoir tantôt
avec les siens, tantôt avec ses cocondamnés
des communications aisées. Or, le règlement
est inexorable. Les lettres doivent passer an
visa , allant au dehors, et être soumises au
visa également quand elles entrent. En plus,
toute communication verbale ou écrite est ab-
solument interdite de condamné à condamné.
Comment sortir de ce réseau de silence ? C'est
là où s'exerce l'esprit inventif des détenus.
Aussi , pour diviser le travail , allons-nous dire
les moyens tentés pour communiquer avec le
dehors , d'une part , et les moyens essayés pour
communiquer entre soi dans les prisons . Em-
pressons-nous d'ajouter que ces procédés ne
réussissent guère, car l'administration péni-
tentiaire est bonne gardienne.

Le condamné Turpin a trouvé le la i t .  Il le
conseille à ses amis. C'est aller chercher
bien loin. Il y a si peu de vériuble lait à Pa-
ris. La salive suffit. Ecrivez sur une feuille
blanche , ou dans les interlignes , avec de la
salive, et placez deux jours après la fenille de
papier sous un mince Blet d'eau froide. Les
lettres ressortent aussitôt , très peu apparentes
à la première minute, mais si vous séchez la
lettre sous le gilet , au contact de la peau , la
« révélation > s'opère et la lecture est possible
sans effort. Seulement rien n 'est plus com-
mode que de dépister ce procédé : il suffi t à
l'arrivée de la lettre , de la frotter avec un
morceau de drap et tout se brouille en un
clin d'œil. Adieu les secrets : ils s'envolent.

Autre procédé, vieux comme le monde.
Vous prenez sur les murs de la prison un peu
de cette poussière efflorescente qui blanchit les
vieilles pierres et qui n'est autre que du sal-
pêtre (azotate de potasse). Vous en diluez une
pincée dans une goutte d'eau et vous écrivez
dans les interlignes. Cette écriture, en séchant ,
devient invisible. Mais nous vous conseillons
de ne pas avoir affaire à un directeur tle pri-
son un peu malin — et ils le sont tous — car
il suffit de passer le papier au-dessus de la
tlamme d'une bougie pour que les caractères
soient < révélés ». C'est ainsi d'ailleurs qne le
destinataire de la lettre les mettrait en saillie,
si la lettre lui parvenait , ce qui est rare.

Autre procédé, non moins ancien, c est-à-
dire non moins connu — et par conséquent
usé. Vous frottez votre plume contre votre
gamelle étamée, mais en ayant soin de l'hu-
mecter fréquemment. La mine de plomb dé-
trempée mettra deux jours, iro» jours même,
à ressortir. Juste le temps que la missive met
à parvenir à la famille , qui lira les interlignes
avec avidité , comme nous lisions au collège
les traductions interlinéaires de ce bon M.
Sommer, qui a rendu de si mauvais services
aux élèves paresseux. Mais , encore ici , nous
vous souhaitons de ne pas avoir comme direc-
teur de prison un homme trop méfiant , car il
lui suffirait de promener sous votre lettre un
flacon d'ammoniaque pour que l'oxyde de
plomb ressortit aussitôt , sous forme de sel
ammoniacal , avec une belle couleur verte qui
vous trahirait. A chimiste chimiste et demi.

Voulez vous un autre procédé ? Vous êtes
un bon détenu et vous pouvez , grâce à votre
travail , prendre de la cantine. Soyez délicat
et demandez des œufs. Dans le blanc de l'œuf ,
que vous avez en soin de conserver dans vo
tre poche, trempez votre bonne plume neuve
et écrivez sur votre papier. Le blanc de l'œuf
ne laissera pas de trace, car le papier des pri-
sons est mat , l'administration ne poussant pas
la gracieuseté jusqu 'à vous donner du papier
glacé. Si vous appartenez à une famille qui
sait son affaire , une allumette soufrée, brû-
lante sous la feuille , détachera les caractères ,
car il se formera nn sulfh ydrate ammoniacal
noir. Mais craignez encore la curiosité du di-
recteur, car les sulfhydrates se forment pour
tont le monde.

Ce sont là les procédés scientifiques , ce
sont les plus mauvais. Il y en a d'autres infi-
niment plus recherchés et meilleurs. Ce sont
les vieux détenus seuls qui les connaissent ;
mais il ne faut pas être orgueilleux pour les
mettre en pratique et tout le monde est un
peu orgueilleux aujourd'hui. Osez faire des
fautes d'orthographe dans vos lettres, mettez
des r de trop, des e en moins, des l redou-
blées, quand il n'en faut pas, omettez des s au
pluriel , laissez les partici pes se gourmer en-
tre eux comme ils l'entendront (ils ont si
mauvais caractère , comme disait dans la
Grammaire le bon Labiche). Mais , par exem-
ple, ayez une famille ferrée, elle, sur l'ortho-
graphe I II faut que vos amis du dehors réta-
blissent scrupuleusement toutes les lettres
que vous avez, exprès , omises et tiennen'
compte de toutes celles que vous aurez , non
moins exprès , redoublées. Ils se feront de la
sorte , en les alignant sur une feuille à part ,
une petite missive pour leur usage personnel ,
composée des mots formés à l'aide de tous
ces oublis , et de tous ces redoublements dans
leur ordre exact. — Je vous réponds du suc-
cès. — Mais que c'est difficile ! Il faut avouer
qu'on met l'orthographe comme un porteur
d'eau , et, quand on a été notaire eu banquier ,
c'est bien pénible ! — Le procédé, je le ré-

pète, eu bon , à condition de ne pas avoir d'a-
mour-propre.

Quant aux communications des condamnés
les uns avec les autres en prison , elles sont
d'un usage connu. Il est malheureusement
on peu difficile de les faire comprendre en
termes clairs au lecteur. Chaque détenu , dans
les prisons cellulaires, a, à sa disposition , tout
ce qui est nécessaire à la vie animale, dans
ses besoins les plus vnlgaires. Dans nn article
charmant sur la liberté de la presse, Prévost-
Paradol écrivait que ce qui l'empêcherait tou-
jours de dépasser la juste mesure dans ses ar-
ticles , ce n'étaient point les dispositions de la
loi, mais la crainte du baquet. Ce baquet
n'existe pas dans toutes les prisons cellulaires.
Il est remplacé, dans quel ques-unes, et no-
tamment à Mazas , par nn siège qui , de chaque
cellule, va , au moyen d'un tuyau, se déverser
dans un réservoir commun. En comptant
douze cents cellules à Mazas , ces douze cents
tuyaux aboutissent dans les caves à un vaste
réservoir central. C'est là ce que l'on appelle,
en langage d'architecture , le jeu d'orgues. En
bien , les détenus ont utilisé le jeu d'orgues
pour converser entre eux. C'est le tuyau acous-
ti que dans sa simplicité. L'un parle et l'autre
écoute, l'oreille placée au point qne vous com-
prenez sans plus d'explication. Ce n'est point
précisément de la cryptographie, appelons
cela de la téléphonie rudimentaire.

Nous le répétons, rien n'est industrieux
comme le prisonnier sevré de communica-
tions, soit avec le dehors , soit avec ses sem-
blables. Un rien, un signe quelconque , in-
soupçonné, tout lui sert à tenter de déjouer
les mesures prises par des fonctionnaires qui
sont heureusement au courant de toutes ces
ruses et qui ont le sentiment très élevé de
leur responsabilité et du devoir. Ce n'est point
le chimiste de la prison d'Etampes qui ap-
prendra de nouvelles combinaisons anx pri-
sonniers. Les prisonniers sont tous chimistes
en ce point. Le lait écrémé et la vieille sa-
vate , inventés par le condamné d'Etampes, ne
feront pas une révolution dans ce monde spé-
cial d'individus qui emploient , chaque jour ,
à mal faire, plus d'ingéniosité qu'il n'en faut
à toute une famille de braves gens pour vi-
vre.

Histoire d'une marmotte.

Il est des gloires qui s eflacent , qui dis-
paraissent sans que personne s'en soucie,
sans que nul s'en aperçoive ; celle de la
marmotte est de celles-là. Elle a eu ses jours
de célébrité comme gagne-pain du petit Sa-
voyard . Conquête du père qui , toute petite
l'avait enlevée au terrier maternel, elle re-
présentait le trésor que l'enfant emportait
de la montagne, l'unique viatique qui allait
le nourrir pendant les centaines de lieues
qu'il aurait à franchir pour arriver à la
grande ville et encore lorsqu'il y serait ar-
rivé. Ils voyageaient de compagnie, lui,
sur ses pauvres petits pieds , bientôt endo-
loris , elle dans une boite garnie de foin sur
le dos de son compagnon. Quand on entrait
dans un village, la marmotte était sortie de
son réduit et le Savoyard la tenant sur son
bras , exhibait « la marmotte en vie ». Quel-
quefois , il avait le renfort d'une vielle, et
la bête était dressée à mimer, assise sur sa
queue , une sorte de danse de l'ours. La cu-
riosité valait touj ours quelques petits sous
à l émigrant; que voulez-vous ? Les bons
cœurs sont comme les bonnes filles qu 'il
faut encore violenter quelque peu. L'enfant
et son animal vivaient de ces miettes, et
les petits pas de ces petites jambes ne finis-
saient pas moins par amener leur proprié-
taire à Paris.

Tout cela , c'est l'histoire ancienne ; la
marmotte est devenue aussi légendaire que
Fanchon la Vielleuse , il faut aller au jardin
d'acclimatation pour la rencontrer. L en-
fant descend toujours de ses montagnes,
mais il y laisse Termite des sommets gla-
cés ; il doit compter sur ses bras plus que
sur la curiosité compatissante. Cela n'en
vaudrait que mieux si, trop souvent, il
n 'était pas la viatime de quelque trafi quant
de chair humaine qui l'exploite lui-même,
comme jadis ses devanciers exploitaient
leurs bêtes, et en somme, le pittoresque de
la mendicité a perdu quelque chose à la
disparition de la marmotte et de son insépa-
rable compagnon.

Il y a de cela bien des années, alors qu 'on
les rencontrait encore , je regardais le jar-
dinier fouiller le jardin paternel , lorsqu'un
de ces petits montagnards, un enfant d'une
dizaine d'années, s'arrêta devant la grille.
Il était comme les autres vêtu de bure
brune, élimée, rapiécée par places avec de
la toile ; mais lorsqu 'il ôta sou vieux feutre
jauui et le tendit je fus frappé de l'altéra-
tion de son visage. Ses grands yeux bruns
étaient encore humides, ses paupières rou-
aies et tuméfiées , et le long du nez les
larmes avaient tracé leur sillon sur des
joues inparfaitement décrassées. Après
avoir reçu mon offrande , il resta immobile
et silencieux. Cette insistance muette agaça
le jardinier. Les serviteurs sont souvent
hargneux envers les pauvres. Les poules
mêmes, largement nourries, pourchassent
les moineaux qui viennent glaner leurs



restes. « Qu 'est-ce qne tu attends, fei-
gnant ! » s'écria l'homme d une voix rude ;
et comme le petit ramenait devant lui la
boîte qu 'il portait en bandouillière , il
ajouta : « Nous la connaissons du reste, ta
bête, elle est presque aussi vilaine que
toi ! »

Le Savoyard n 'en avait pas moins levé
le couvercle ; la marmotte était étendue
sur le dos, mais raide, les yeux atones -,
une écume sanguinolente frangeait ses mâ-
choires convulsées ; elle était morte. Les
pleurs coulaient de plus belle des yeux du
petit toujours silencieux. < Pauvre garçon ,
lui dis-je, tu l'aimais bien ta marmotte ? »
Il fit oui de la tête et il ajouta : « Elle était
venue du pays avec moi. » A l'âge quo j' a-
vais, j 'étais loin de disposer d'assez d'argent
pour proposer au malheureux de remplacer
la défunte , mais je n'en portai pas moins
la main à ma poche qui contenait encore
quelques pièces de monnaie. Le Savoyard
avait vu le geste ; il fit un signe de tète né-
gatif, i Que veux-tu donc? lui demandai je
— Je voudrais que ce bon monsieur me
creuse un trou où je puisse la mettre. » Le
jardinier éclata de rire. « Vends sa peau ,
lui dit-il , cela te servira à dîner. » Je lui
imposai silence et , prenant moi-même la
bêche, je fis ce que le petit montagnard
avait désiré. Quand la fosse fut assez
profonde, il y déposa la boite et son con-
tenu , et nous entr 'aidant , lui de ses mains ,
moi de l'outil, nous fîmes retomber la terre
sur les restes de son amie. Il me remer-
cia en s'etforçant de sourire à travers ses
pleurs, il s'éloi gna ta tète basse et je le sui-
vis du regard jusqu 'à ce qu 'il eût disparu
à l'angle de la route. L'impression que m'a
laissée ce témo'gnage de piété dans l 'amitié
ne s'est jamais effacée. Bien des années ont
passé sur ma tète et Ja physionomie éplorée
du petit Savoyard , mendiant une sépulture
pour la bête qu 'il ne pouvait pas ramener
à la montagne , est restée dans mes souve-

nirs aussi vivante que le lendemain de la
scène. Pourrir dessus, pourrir dedans , peu
importe ? Peut-èire ; qui sait si les atomes
de ceux qui se sont aimés ne réussissent
pas à se rejoindre quand ils sont réunis
au sein de la mère commune ?

G. DR CHERVILLE.

I«« 
HALLE AUX TISSUS *»î

7, Rue du Grenier 7. M
Se recommande à la faveur du public qui y trouvera certaine- y

ment, à l'occasion de la Réouverture de la Naison d'hiver, W
le choix le plus avantageux pour tout ce qui concerne les TISSUS en M
général.— Que chacun vienne s'en rendre compte !

fry Marchandises de toute première fraîcheur ! "5S-8 J
SPECIALITES pour TROUSSEAUX et cle DOUBLURES pour Q

Tailleuses et Tailleurs. Qy
Magnif iques rayons de ROBES NOTJVEA.XJTÉ et courantes. |yj
Draps, Gilets de chasse. Pantalons et Chemises confectionnés , et iAi

quantité d'autres articles dont le détail serait trop long, ké
êx d.es __p>i-i ĉ déflant toute concurrenc e. UU

LA FAMILLE
BUREAU GÉNÉRAL de PLACEMENT

ne du Châteai 11, à NEUCHATEL
offre plusieurs bonnes pour tout faire ,
des sommelières poar restaurants ou
hôtels ; une demoiselle de bonne famille
sachant les deux langues , ayant une
bonne éducation, désire entrer dans une
bonne famille où il y aurait un ou deux
enfants pour leur enseigner les premiers
principes ou comme première femme de
eaambre ; en préférerait un bon traitement
a nn fort gage. 144:6

PORTRAITS
peints à l'Huile û'après jMographies

depuis f r. 15 et jusqu'à tr 350.
Ressemblance garantie. — Travail soigné.

La p lus belle surprise et le p lus beau
cadeau de Nouvel-an.

Se recommande
G. Schirmer,

PEINTRE - DéCORATEUR .
Prière de s'adresser à

M. F. PICAR D, représentant,
rue de la Promenade 12B.

lequel se charge des commandes.
B_f Spécimens à disposition. ~M\MM
Pour les portraits , livrables pour Nou-

vel-an, il est bon d'en faire la commande
déj à maintenant. 14290

Ouverture de la 14163

BOULANGERIE
G. Weick fils

rue de la Serre 56 et Succursale,
rue du Puits 15.

Avec une installation moderne et des
marchandises de premier choix, il espère
satisfaire toujours son ancienne clientèle
et se recommande au public en général.

Petits pains dès 6 »/« h. du matin.
Spécialité de Pommes en cage.

Brasserie_ROBERT

ESCARGOTS
Mode de Bourgogne

EXCELLENTES 14810-1
Hî àrOC de MUNICH et
M91CL CO de PILSEN.

A VENDRE
faute d'emploi, une machine à coudre
Singer, marchant an pied, dernier per-
fectionnement, à peu près neuve et ga-
rantie, une pendule neuchâteloise avec sa
lanterne ; le dictionnaire < I IA .CIIA .TKE »
illustré, relié en 4 volumes, une boule
terrestre neuve, tableaux encadrés, et
cages pour oiseaux. Tous ces objets sont
en bon état et seront cédés à bon compte.
S'adr. au bureau de I'I MPARTIAL . 14152

MIEL GARANTI FUR "
in Magasin d'épicerie et Charcuterie

A. JACOT-COURVOISIER
11268 10. rue du Parc 10.

Office des poursuites de la Chaux-de-Fonds.

Vente d'Immeubles
lie lundi SO novembre 1803, à l heures après-midi , à l'hôtel de ville

de la Chaux-de-Fonds, salle de la justi ce de paix , il sera procodé , sur réquisition
d'un créancier hypothéaire, à la vente par voie d'enchères publiques des immeubles
ci-dessous désignés appartenant au citoyen TISSOT-DAGUETTE, CéSAR , fabricant
d'horlogerie , savoir :

Cadastre de La Chaux-de-Fonds.
Article 1548 , plan folio 121, n" 1, 1, 3, 4, 5. Au Valanvron , bâtiment, dépen-

dances, jar lins et pré de 61914 mètres carés. Limites : nord , 829 ; est, 829, 1549 ; sud,
chemin du Valanvron du Bas ; ouest , 1555 et 829.

Subdivisions :
Folio 122, a» 1, Au Valanvron, logements, grange et écurie de 365 m8

» » 1. » jardin de 191 »
i » 8. » place " de 2(2 »
» » 4. » jardin de 355 >
> » 5. » pré de 60850 »

Article 1549, plan folio 128, n»' 1, 2, 3, 4, 5, 6. 7, 8, 9. Au Valanvron , bâtiments,
dépendances, jardin , prés et pâturages de 1484H7 mètres carrés. Limite.* : nord, 829
et 1198 ; est, 1298, 1379 ; sud, U79 et chemin du Valanvron du Bas ; o aest, 1548 et 829.

Subdivisions :
Folio 123, n* 1. Au Valanvron, logements, grange et écurie de 380 m"

» i 3. » jardin de 330 »
» » 3. » place de 645 »
» » 4. t remise de 92 »
» ¦ 5. » pâturage de 40380 »
» » 6. » pré de 76600 »
» » 7. » pré de 9720 »
» » 8. » pâturage de 7740 »
» » 9. » pré de 11430 »

Article 1550, plan folio 124, n* 1. Au Valanvron, pâturage boisé de 64750 mètres
carrés. Limites : nord, chemin du Valanvron du Bas ; est, 1380 ; sud, 731, 1064, 732 ;
ouest, 1551.

Article 1551, plan folio 125, n* 1 Aux Combes du Valanvron , pâturage boisé de
67300 mètres carrés. Limites : nord 1556 et chemin dn Valanvron du Bas ; est, 1550 ,
732, 1508 ; sud, 1508, 1554 ; ouest, chemin du Valanvron du Bas.

Article 1552, plan folio 125, n* 2. Aux Combes du Valanvron , pâturage boisé de
11880 mètres carrés. Limites : nord, 894 et 1555 ; est et sud, chemin du Valanvron du
Bas ; ouest, 894.

Les conditions de la vente, qui aura lieu conformément aux prescriptions des
articles 151 et 168 de la loi, sont déposées â l'office , â la disposition de qui de droit.

Sommation est faite aux créanciers hypothécaiies et A to is autres intéressé* de
produire à l'office dans le délai de vingt jours dès la première publication du présent
avis, leurs droits sur les immeub.es, notamment leurs réclamations d'intérêts et de
frais.

Donné pour trois insertions, dans l'Impartial.
La Chaux-de-Fonls , le 25 octobre 189S.

18809-1 Office des poursuites : Le préposé , Lninlicrt.

Importance de la publicité
L'importance de la publicité est gé-

néralement reconnue. — La grande ex-
tension qu 'elle s'est acquise est une preuve
de sa nécessité et des avantages qu 'elle pré-
sente. Il est certain que le négociant qui a
fait une fois des annonces n'y renonce
jamais et que le profit qu 'il en retire aug-
mente en proportion de ses frais d'inser-
tion. — Un coup d'œil dans nos journaux
suffit , du reste, pour démontrer que ce sont
précisément les maisons importantes , qui
usent de la publicité , qui lui redoivent en
bonne partie leur position commerciale.

Quiconque veut se faire connaître et
rester connu, doit insérer ; il doit faire sa-
voir au monde ce qu 'il est, où il est et ce
qu 'il l'ait ; car rarement l' acheteur se don-
nera la peine de chercher dans sa retraite
le négociant qui ne fait pas de réclame. Et
pourquoi le ferait-il , tandis qu 'il apprend
facilement par les journaux où il peut faire
ses achats et que précisément le marchand
qui annonce et dont les affaires ont pris de
l'extension , doit certainement être parfai-
tement au courant des besoins de sa clien-
tèle , tant sous le rapport du choix que sous
celui du goût ?

Que l'on ne croie pas que seules la posi-
tion et l'installation élégante du local con-
tribuent à la prospérité d'un commerce : on
peut fonder une maison dans les déserts
d'Afrique, à Genève , Vienne , Berlin , Lon-
dres ou Paris, mais sans réclame partout

elle restera également inaperçue et ignorée ,
tandis que la publicité , où que ce soit , la
fera toujours rapidement connaître.

D'ailleurs, les commerçants ont déjà re-
connu la valeur de la réclame en se faisant
taire des enseignes et imprimer des cartes
de recommandation, dont le résultat cepen-
dant , en présence de la difficulté de les pro-
pager , est très insignifiant en proportion
de celui obtenu par les annonces des jour-
naux. La réclame au moyen des ensei gnes
est destinée aux passants , mais combien ,
hélas ! (certainement la plus grande partie)
passent sans y faire attention, sans jeter le
moindre regard sur l' enseigne ou sur les
étalages !

Que peut donc faire un négociant de plus
avantgageux que d'utiliser l'annonce pour
se faire connaître et reconnaître ? Le suc-
cès ne fait jamais défaut dés l'instant que
le contenu de l'annonce répond à la
réalité. — Il n 'y a que ceux qui n 'ont ja-
mais annoncé qui doutent du résultat ; mais
certainement ils changeraient d'avis en
tentant un essai , car l'importance de la pu-
blicité ne saurait être méconnue.

Beaucoup de gens reculent devant les
frais ; elles s'imag inent que leur commerce
ne peut les supporter. Ges gens-là sont peu
prévoyants et n 'atteindront , avec leur étroi-
te manière de voir, jamais le but que cha-
cun se propose en fondant un commerce.

Assurément, il y a cent , même vingt-cinq
ans , les annonces n 'étaient pas nécessaires.
L'état des journaux d'alors n 'était du reste
aucunement de nature à offrir une compen-
sation quelconque pour l'argent dépensé
en publicité , mais notre époque qui a vu la
presse s'élever en souveraine sur tout le
monde civilisé, ne saurait être comparée
au passé, par aucun homme sensé !

Gomment , où et quand le négociant doit-
il faire de la réclame ? Chacun le trouvera
bientôt soi-même, attendu que cela dépend
de la nature de chaque commerce.

librairie et papeterie À. Courvoisier
1, rue du Marché 1,

Agendas de bureau, & *& àj 0S
par page. Reliures solides dans tous les genres.

Agendas de poche, JJSS&aSr
Calendriers de cabinet, ffSSfffl;

imprimés et fort commodes.

Calendriers à effeuiller y2KS%2
éphémérides, poésies et menus de cuisine.

Calendriers bibliques et ^SŜ T8

Fort rabais aux marchands et revendeurs.

âUfâlâOIS
en vente à la

LIBRAIRIE A. COURVOISIER
rue du Marché 1.

Almanaoh du Grand Conteur,
Almanaoh poar tous,

Almanaoh dea Veillées, l'Ami
des familles

Almanaoh da Juif Errant,
Le Messager boitent de Nenchâtel ,

— Le véritable Messager Soi-
teux de Berne et Vevey. —

Le Messager boiteux de Strasbourg,
Almanaoh agricole ,

Almanaoh da Tempérant.
Der Dorf Kalender,

Der Hinkende Bote (Alter
Berner Kaleuder).

¦i ¦ t.

ALMANACHS ILLUSTRÉS
DE PARIS

Comique, pour rire, Lunatique, du
Charivari , Chantant , du Mathieu
de la Drôme, du Voleur illustré , de

l'Illustration, du Pécheur.

AGENDAS DE BUREAUX
AGENDAS DE POCHE, AGENDAS

PERPÉTUELS.
_ _̂

— Grand choix de —

CALENDRIERS à effeuiller
pour Bureaux (gros chiffres)

B9~ Fort rabais pour les mar-
\ chauds et revendturs . J

Salade russe.

Dans cette saison où nous n 'avons pas
de légumes nouveaux , employer générale-
ment de la con erve que du reste on par-
vient à très bien faire en conservant le
goût primitif de légume v«rt. Mettre dans
le fond d' un saladier de la m lyonnaise for-
tement assaisonnée à laquelle on ajoute
une pointe de poivre de Ûayenne destinée
k former l'assaisonnement de toute la sa-
lade. Mettre dessus de la macédoine de
légumes qui devra être bien égouttée , ajou-
ter un peu de sardine, de saucisson , de
jambon , de truffe s , de choux ILurs , de
pommes de terre bien émincées , le tout dé-
coré avec beauc oup de goût , et surtout du
soin uans la préparation comp lète : la sa-
lade russe se mange généralement dans un
ambi gu ou souper froid.

RECETTES DE TANTE JEANNE

lies almanachs de Berne et v evey
sont îvrrit-vé». — Prix : 30 cent.

LIBRAIRIE-PAPETERIE A. COURVOISIER, place du Marché

GARDE-MALADE
Mme Hortense GIRARD a l'hon-

neur d'annoncer au pu Mie qu'elle vient de
s'établir en qualité de garde-malade. Ex-
cellentes références à disposition. — S'a-
dresser chez M. Henri Adam, rue de la
Charrière 25. 14049

T îri rporo Mlle Jeanne Vaucher ,JJlUgClÇ. lingère, Boule wd de la
Fontaine 15 , a» recommande aux dames
de la localité pour tous les ouvrages con-
cernant sa profession soit en journée ou
A la maison. Travail prompt et soigné.
Prix modérés 14069

Meubles à vendre
Un très beau piano, un canapé et

un dressoir en vieux chêne, une belle
et grande table de bureau et diffé-
rents autres meubles. — S'adresser
rue Léopold Robert 60, au oremier
étage. 14029

.M£: Attention I ! ! Toute per- ^"ÎWiWf ' sonne doit faire an essai àe «g-
AWîW notre pommade Phénix paran- 3
|f̂ $|3 ttG pour faire crottre et pousser "rç*HBMJi les cheveux de damos ft mes |j

igJaaf SlGurt , ainsi que la Damo, «up- *"
^Hn primer les pellloules, arrètnr -
ogiSHr ta ohute des ohevoui, lea em- 2
Hj B) pêcher do blanchir, 

^^*̂ " g

~^*̂ en remboursement. Jt ratA <*=-
Prix par boîte l{jW3l\ ^F,-. 1,50 et 3, -. w a  S

— onchcrchcdesdépositaires - mU] rM» SSeal représentant pour 5/flj1L llBu i
la Suisse: Hffililll |E|ï6l «»

\ Ed. Wirz, m ' , ¦¦RSH ±,
, G6. Rue des Jardins Bâlo wm, lj : MJBk _____

H-116-Q 467-5

TAPISSIÈRE
Mlle J. Pingeon

54, RUE DU PARC 5*.

Rideaux, Draperies, Couvertures
oiquées et Montage de broderies.

1404 1

VAvnpil A Tendre du bois de
M. U^nril i foyard en beau car-
telage, à 50 tr. les 4 stères , payables au
comptant et rendu i domicile. ' 13193

'''adresser «o buroan d» IIVVUMTAX.

Tonr à guillocher
circulaire , avec toub ses accessoires, ainsi
qu'un établi de graveur à 4 places et outil-
lage , à vendre à prix avantageux. —
S'adresser sous chiffres Z 6821 J., A
l'Ag nce Haasenstein A Vogler, à St-
Imi;r. 14521

l&gjs- Aux chasseurs !
|t H A ven lre pour cause de santé

i, Jf} JJl un beau et grand chien eou-
'"¦" rant , Agé de 4 ,,! ans, hors li-

gne sur le lièvre. 14100
S'adresser au bureau de I' IMPARTIAX .



Grande mise en vente
de tous les articles pour la saison d'hiver.

Gilets de chasse (spencers). Caleçons de toutes grandeurs et de tous
prix pour messieurs, dames et enfants.

Gilets de flanelle pour messieurs et dames. Gilets tricotés. Gilets
Jseger et en tous genres.

Grand choix de mouchoirs et foulards , foulards pour la poche,
cravates, faux-cols et manchettes.

Corsets, couvertures de voyage.
Grande spécialité en gants. Gants fourrés pour messieurs, dames

enfants.
Grand choix de chaussettes, bas pour messieurs et dames, bas pour

vélos , Jupons.
Chemises pour messieurs et dames , depuis fr. 3.—

Grande mise en vente de
Châles, Capuchons et Ba.olaelicp j .es

avec 40 et 50 °/0 au dessous des prix, chez :

J.-B. RUCKLIN-FEHLMANN
CHEMISIER

Place de l'Hôtel-de- Ville et Rue de la Balance 2. 18905-2

3 i i «

| )££iixir Stomachique de Mariazell. s
X. m v yf Ĵ 4̂»». Excellent remède contre toutes les maladies y m
0.3 tâ$m%iïtsK de l'estomac q £M v, :'- *r»_M_ _ *\t&& 3 5S „ j£Ki3Sv ' " et 9ans ^?a' contre lc manque d'appétit, faiblesse d'estomac, » ¦~ — ? «2S!i£«5'' mauvaisonaleine, flatuosités, renvois aigres, coliques, catarrhe 2. ga S, - ĝjùtjair stomacal , pituite , formation de la pierre et de la gravelle, S °
a £&.]r abondance de. glaires , jaunisse , dégoût et vomissements, mal a J

-foAivrilnfih! de ^te 
^s'̂  provient de l'estomac) , crampes d'estomac , enn - o m

• " HSÎl. llJilfm! stipation , indigestion et excès de boissons , vers , affections — —c 5 SesESSE Ŝ ('e 'a rate et 
"u °̂'e' hémorrhoïdes (veine hémorrnoldale). — i

"=  _ \\_____f_______ _̂___ \__ \ Prix du flacon avec mode d'emploi: Fr.l, flacon double Fr. 1.HO. c ^m SebuUmiï pkfc — Dépôt centralv>barm. „zum Schutzengel" C. Bradf .. i « T.• ¦S V JQZ7ZT». Rremsler (Moravie), Autriche. Dépôt général d'expédition poar g =c "¦ C \f rc<MX>7' ia8uissechezP»nlU«rlm»nnpharm-àStecKborn. Dépêtk - S .

I la Chanx-de-Fonds, dans tontes les pharmacies. 1MOM |
LOCLE, pharm. Thelss; pharm. Caselmann. PONTS-MARTEL, oharm. Chapuis.

Articles d'usines et de fabriques.
Courroie»» pour transmissions, de 20 A 100 mm. — Cordes en cuir torses et

en boyaux. — Lime», agraires rivets. — Attaches Boudard, système
breveté , ponr courroies. — Halles et graisses pour moteurs et cylindres.
Fournitures en général pour machines à vapeur. — Mècbes américaines ponr
la mécanique 2100-7

an Magasin d'outils et fournitures d'horlogerie

W. Hummel Fils, Chaux-de-Fonds
Rue Léopold-Robert 30.

WmW Haitoit tl'liiv< r ~^Q

PAUL PERRENOUD
14, Rue du Grenier MARCHAND -TAILLEUR Rue du Grenier 14.

 ̂ a »
BBB Grand choix de nouveautés pour complets el p ardessus. OHB

Spécialité d'articles pour pantalons.
~>i C3KE31VaCIlSB3lS sur KIBSUREl •<-

Caoutchoucs pour dames et messieurs. - Jolie collection de nouveautés
pour robes à des prix excessivement bas.

Un beau choix de vêtements j ersey pour enf ants, depuis 6 f rancs.
L>a maison n'a pas de voyageur, on se rend sur demande àdomicile avec les échantillons.

13550 3 Se recommande.

LA SUISSE
Compagnie d'assurances snr la Vie, à Lausanne

FONDEE EN 1858
Capital social et Réserves : Fr. 9,000,000.

Assurances mixtes et au décès. Rentes viagères. H 743-L
Assurance-Vie combinée avec Assurance - Accident sans

augmentation de primes.
Conditions favorables pour risques de voyages et de séjour à l'é-

tranger. 939-4
PRIMES MODIQUES.
S'adresser pour tous renseignements à M. B. Camenzind, agent

général , rue Pury 8, à Neuchâtel, et à MM. Fritz Robert-Ducom-
mun et'César Boss-Zapf, agents, à la Chaux-de-Fonds et au Loole.

A loner pour St-Greorges 1894
rue D'-JeanRichard 46
Une belle grande Cave voûtée et

cimentée, avec voie d'accès tacile.
Un rez-de-chaussée comprenant

tout le bas de la maison et pou-
vant êlre utilisé comme grande
remise ou entrepôt de
marchandises. isi9o-i3-

Pour visiter les locaux, s 'adresser
à M. H Ti Grandjean ; pour traiter, à
M. d. Faure-Geneux, Le L ocle.

Etude Ch. BARBIER , not.-
ii> , rue de la Paix 19.

A LO UER
de suite ou pour St-Martin 1893 :

P .<- nmrta i deuxième ôtsge de dei xrrogres i, péc* i«64-?
DI-AIWA H A o rez de chaufsée dedeuxrrogres y a, pièces. 14205
DnnonAn 1 (i une chambre au deuxiè-iTOgreS IV , me étage. 14S66

Progrès lQ g^9Cbau88ée S
Boaelierie l6^on

de
2 piè7«68

Jaqnet Droz 2V;8aon de 2 p»
Paix 47, ™no

_^
pièttes - 14270

F. Coonoisi(* 47_ 8, JET ÏÏ
F. Conrvoisier 47, SVMS™'*'

14172

Serre 20, unpigD0D de a pièceg 14273
Demoiselle 58, p««™» ««» »*»;„,
Progrès 68, pi8non de s ^""W
Demoiselle 88, gème étage m78
Demoiselle 94, gm8 Ma*\%ï
Inr înnlv i i  1 rez de-chaussée de troislQUllSirie 4 , pièces. 14278

Balance 6, 2™r é,age de 9,«"&
Progrès 9 b, j ^me é,age 

îl,â
Terreaux 12, gT étage ttm
flrauges 14, |T r̂ étage 

de 
\îlî*

Boucherie 16, Œr étage ?;»i
40OOOOOOOOOC*

A louer
ponr le 11 mai prochain à Nei: châtel un
ATELIER de monteurs de boî-
tes bien clair , 7 fenêtres de façade et
un logement attenant. — S'adresser a M.
G. Vuille , A NhuehtUel. ' 14485-3

Â louer ponr le 23 avril 1894 :
Un logement d'une pièce, cuisine et dé-

pendances.
Un logement de 2 pièces, cuisine et dé-

pendances.
Un logement de 3 pièces, cuisine et dé-

pendances.
Un logement de 3 pièces avec atelier , cui-

sine et dépendances. 13817-5
S'adresser rue de l'Hôtel de-Ville 19.

Appartements à louer
Pour Sl-Georges 1894, rue de la Ronde

n* 11 , quatre pièces et dépendances, à
prix réduit.

Au centre du -village , cinq pièces, dont
une de quatre fer êtres, pouvant servir
pour comptoir, corridor , alcôve et belles
dépendances.

S'adresser à M. F.-L. Bandelier, rue
de la Demoiselle 29. 14349-3

— A louer —
dès le 11 novembre -ocrant , rne du Four
n' 10, plusieurs logements de 4 piè-
ces, qui pourront être remij à deux mô-
nsges avec deux chambres et part ft la
cuisine. Un rez-de-chaussée et un
premier étage de 3 chambres et
dépendances.

S'adresser au gérant de l'immeuble, M.
Oh. Tissot- Humbert, rue du Premier
Mars 12, 14210 3

Appartements à loner :
A louer pour St Georges 1894, dans une

maison d'ordre et près do la Place du
Marché , plusieurs appartements confor-
tables, de deux et de trois pièces avec
corridors fermés.

Un raz de-chaussée ayant servi jusqu'à
présent de magasin de modes.

Plus une grande cave, pouvant servir à
un marchand de vin. — S'adresser sous
initiales X. X .  n' 4103 poste restante ,
Chaux de-Fonds. 14009 1

Pour Si-Georges 1894,
a louer po ur St-Georges 1894 , le
PREMIER c TAGE rue daquet-Droz
nn 24. — S 'adresser à M. A. Nicolet-
Rossel, même maison. 1436» i

— L'huile ponr les oreilles dn Dr. SMID —
â

est d'une efficacité sans I gale dans tontes les affections des
oreilles, surdité , bourdonnements et bruissements dans les
oreilles , catarrhe et inflammation des oreilles , fluxion des oreilles ,
démangeaisons, picotements et crampes. — Prix y compris une
boite de ouate préparée fr. 4. — Dépôt général : P. Hartmann ,
pharmacien. Steckborn. — Dépôts i A la Cbaux-de-Fonds
et au Locle i Dans toutes les pharmacies ; Couvet i Pharm.
F. CHOI AUO. — Neuch «tel i A. DAS DEL et A. BOUEQEOIS , phar-

maciens. 8689- 4

BOIS DE CHA UFFAGE
1W78-7 Foyard Sapin Branches
En bûches . . . .  fr. 48.— 38.— 34.—
Façonné, 3 tailles . . > 58.— 48. — 44. —

4 » . . » 60.— 50.— 46. —
les 4 stères, franco domicile , le bois façonné rendu entassé au bûcher.

Déchets de bois, rendu au bûcher
100 k°s fr. 3.60 500 k08 fr. 17.— 1000 k°» fr. 32.—

Anthracite belge, première qualité ; briquettes de lignite, houilles, coke,
houille de large, coite de tonte, charbon f oyard, charbon natron.

Prompte livraison. Commandes au Vente au comptant.
C?Jfoa_*a:firs 1fcî«s:Mr 35?B:flBr«:-ftjr<8a

T éL éP H O N E  et au magasin rue Neuve 16 A. T éL éP H O N E

Iif

6 PAULINE SERMET
successeur de

P. Savoie-Petitpierre
Spécialité de CORSETS

nhoix immense :
CORSETS de satin.
CORSETS de coutil.
CORSETS de tulle.
CORSETS de tricot.
CORSETS Béfc.t*-ix.
CORSETS Créole ,
CORSE TS sans buses.
CORSETS de santé.
CORSETS noirs.
CORSKTS Bar Ic-Doe.
CORSETS « Idéal ».
CORSETS eu baloine absolu

mm Incassables.
CORSETS «Je lli.
CORSETS de Qllettes.
TAILLES baleines pour enfants

Prix avantageux.
Envois franco à choix sur de

mande. 10172 DP g

Horlogerie Je confiance t£ *.
L. -A. SAGNE - JUILLARD |OT|

Place d'Armes SO b

Régulateurs ft poids, tous I
genres , lre qualité, belle J \y.**t _iji
sonnerie , régisses da préci i feJHiflKsion , depuis EiO fr. ffillipiisURégulateurs à ressorts , JlS§2j
sonnerie, depuis 30 fr. ;£JL ^

Régulateurs miniature , ¦43k>
8 jours , sonnerie , dep. 33 fr. T

Réveils, Coucous, Pendules, Horloges
Rhabillages en tous genres. 2 ans de

sérieuses garanties. 15166-4

VERMOU TH
de Turin

première qualité, & 1 IV. 35 le litre (ver-
re perdu). — Au magasin de Comestibles

Charles Seinet
PLACK NEUVE 10. 8695-19"

LOGEMENT et ATELIER
A louer à MORTEAU nn beau loge-

ment de S pièces, cuisine et dépendances ,
ainsi qu'un atelier communiquant avec le
logement et pouvant contenir pour tra-
vail d'horlogerie de 30 à 40 ouvriers.

S'adresser ft M. Abel Garnache , à Mor-
teau. 14461

, , 1

' iSiiiiDçMS
D R.WANDER
NOMBREUX DIPLÔMES

CT
MÉDAILLE S S

E

.fl2ffl!lBBsŝ . o
____m________________m___ \iL v

f&rwrai&'
Çjiaque pastille , djnj la
f o r m e  c i - d e s s u s. d o if

por ter  le o o rn d u
p  Fa tj r i c a ri t

E il

Demandez partout

Me Mil
la meilleure ponr Horlogerie
Se trouve en dépôt dans les Maga-

sins de Fournitures d'horlogerie.
10796 41

Logements à loner
De snite oa ponr époqne à convenir s

Rslan^o li> m beau logement* au ' 'DttiaUGo l i t ,  3me étage de une
chambre, un catinet, cuisine et dépen-
dants , exposé au soleil. 12803-16' '

flnlIàffA 99 un 3me étage de ï
llUIiegB ûû , chambres, un cabinet,
cuisine tt dépendances, bien exposé au
soleil. 15805

U6mOI8tll6 ", sée de d̂eux chambres
et cuisine. 14575-"3
f hapriàrA 1 un Ioge™ent au P«*«-\ Ht»» t l l ï - j  i> mler étage da deux
chambres, cuisine et dépendances. 14571

Pour le 23 Avril 1894 :
n&mni&AllA Q un beau lo«em8nt »u
UtiUlUlSUllD V, Sme étage de trois
chambres, cuisine et dépendances. 14577

S'adresser ft l'Etude

A. Honnier, avocat
Rue Neuve 6 (entrée par ia Place

du Marché).

Appartements à loner
Plusieurs logements de 1, 3, 4, 6 et 7

pièces, sont à louer pour St-Martin (11
novembre 1893). — Etude de MM. G.
LEUBA, avocat, et CH .-E. GALLANDRE,
notaire, place du Marché 10. 14040-1

GÉRANCES
Achat et Vente d'immeubles

A. PERRET-GENTIL
S, rue de là Loge — rue de la Loge 5.

& ]( _„ A- pour St-Martin 1893 : Léopold
lUUtil Robert 18 a, nn grand loge-

ment de 5 pièces , prix réduit ; Ronde 6,
un beau logement de 4 pièces, prix réduit;
Ronde 6, un logement de t pièces ; Gi-
braltar 13, un logement de 3 pièces, re-
mis à neuf, 38 fr. par mois avec eau.

â lnnor Poar St'Georges 1894, près de
lUUcl fa place da Marché une Bou-

langerie avec logement et grands locaux,
Èrix réduit ; anx Eplatures, deux beaux

lomaines suffisants pour la garde de 8
i 14 bâtes. 13133 8

A vanilra Près d'ane "!iT a da Jura Ber~
ïCflUro nois un hôtel avec boulange-

rie et terre suffisant pour la garde de 4
botes. Bonne clientèle. Belle situation.
Prix réduit. Facilité pour le paiement.

DÉCOUPAGES
or, argent et métal. Spécialité chiffres
or ponr graveurs. — S'airesser rne dn
Donbs 83, ai pignon. 13189-18

Changement de domicile
Dès aujourd'hui , le domicile de Mme

Jacob GUTHERZ, blanchisseu-
se et repasseuse, est transféré

65, RUE DU tVORD 65.
A la même adresse , à louer une cham-

bre meublée ft deux fenêtres. 14104
Se recommande, JACOB GUTHERZ.

MELROSE

M 

RÉGÉNÉRATEUR

CHEVEUX.
Pour rendre aux cheveux gris ou
décolorés leur couleur et beauté
primitives ainsi que leur vitalité et
brillant.

Le plus beau diadème de la nature est une opulente chevelure.
Chez les Coiffeurs et Parfumeurs. Dépôt: 26 Rue Etienne Marcel , Paris.

Se trouve à Chaux-de-Fonds chez M. L. GYGI , 22, rue Léopold Robert ; W. LES-
QUEREUX , 16, rue Neuve. 9872 6

ALFONSO COOPMÂNS & C DE COME
SUCCURSALE & LA CHAUX-DE-FONDS, rue du Premier Mars 5.

Gérant : J. HUMBERT-BALMER.

VINS X> ' I TA IL, I E!
Vente à l'emporté aux prix suivants t

Vin ronge de Montagna 45 c. Vin blano de Caaerta 43 o.
» » d'Apennino 50 c » » de Toscane / 50 c.
» » de Toscane 60 c. » * da Piémont 55 c.
> » de Bergamasoo (type » » de SioUe 70 e.

Arbois) 60 c. Grand choix de vins fins en bouteilles.» » du Piémont, I& vieux 70 c.
» » de Nardo 80 c. Marsala Vermouth de Turin, Malaga,
» s do Chianti 80 c. Cognac, Rhum, Kirsch.

On livre à Domicile par 6 litres au moins. — Analyses à disposition.
Représentant ponr la vente par feuillettes et plus grandes quantités :

M. Henri GRANDJEAN. à Chaux-de-Ponds. 4876 31



LE TIRAGE BE II LOTERIE
pour la construction d'une église catholique romaine

à NEUCHATEL
(Première série)

est irrévocablement fixé au ÏO janvier 1894, sous la
surveillance des délégués de l'Etat.

Cette série donne droit à 70,000 fr. de lots se répartissent comme suit :
I lot à fr. Ï3Q,000 I lot à fr. 10,000t» lots » » SS,OOO S lots » » X ,C^OO10 » » » ESOO 10 » » » ±0040 > D • E50 100 ¦ . . ŜO300 » » i ÏO 400 D > » £5

La IJste olflclelle du tirage sera envoyée A chaque acheteur de
billet. Ceux-ci, tout en contribuant A une bonne œuvre, se ménagent la
chance de gagner quelque lot important.

Prix du billet: 1 FRANC.
S'adresser au Bureau de la loterie , 6, rue Coulon, Neuchâtel,

et à la Chaux-de-Fonds dans les dépôts suivants : Kiosque, place de
l'Hôtel-de-Ville ; Kiosque, place de l'Ouest ; Mlle Girardin, rue du Premier-
Mars 13; M. J. Dubois, rue de la Balance 6 ; Oercle catholique, rue du
Premier-Mars 15 : M. Ad. Régnier , rue du Puits 23 ; M. Altermatt , Café do
la Croix-Blanche (H-8796 x) 14301-16

FABRIQ UE DE BOITES
argent e't ealoané — ©xx tous genres

E. CHATELAIN
r^ORFlEISTTFtXJY (Suisse)

(H-5546 J) Spécialité de genre allemand. l'-'HO 20t

Bre -vetè l Bre ve té !

CHAPEAU I Ciiffi
sans pareil , s'adaptant à toute cheminée. Plus de
fumée dans les cuisines et les appartements, même par
les plus forts vents et les plus gros temps. Prospectus
et références gratis. 3499-19

FRAN ÇOIS EISIMER
Fabrique d'articles en métal

L'Union de Londres
Compagnie d'Assurances, fondée en 1714.

— »—». 
Branche « VIE »

Garantie réalisée : environ 5Q millions.
Assurances ayec et sans participation anx bénéfices à primes très modérées.

La part de bénéfices pour polices vie entière a représenté ,
pendant les 45 dernières années, une augmentation de plus de 11/ 3 %
par an du capital assuré , soit 150 fr. par 10,000 fr.

Conditions des p lus avantageuses admettant :
1. Risques de guerre gratuits pour les assurés suisses.
2. Voyages et résidences très étendus.
3. Paiement immédiat des sinistres. 14313-7
4. Paiement intégral en cas de suicide , si la police a été en vigueur

pendant cinq années.
5. Point de frais de contrat et de médecin.

Pour tout renseignement, s'adresser à
M. Ftaoul Houriet, avocat , Chaux-de-Fonds.
M. A.,-Numa Brauen, notaire , Neuchâtel.
M. A.lf red Besse, Fabricant d'horlogerie , JJocle.

an propriétaires et entrepreneurs !
Un fabricant d'horlogerie demande A

loner, au centre des affaire s, pour Saint -
Georges 18H5, un APPARTEMENT de 4
pièces, dont trois pour bureaux et une
pour atelier de 15 a 20 ouvriers.

Adresser les offres aux notaires H.
Lehmann et A. Jeanneret , rue Léopold
Robert 24. 14517-5

lapis et appartements
à louer

Pour St-Georges 1894, à loner denx
magasins ; l'un avec appartement d'une
jhacibre, cuisine et dépendances, et l'au-
tre avec cinq chambres, cuisine et dépen-
dances. Ces deux magasins bien situés an
centre, près la plaça Neuve.

S'adresser i M. J. Boch - Gobât , au Sme
étage, rue de la Balance 10.

A la même adresse : 3 appartements de
2, 3 et 5 pièces A loner de suite ou
plus tard. 14600-2

Liquidation complète
B/tnnlntnnrci à poids , sonnerie , lre
ftegUIdlDîl l S qualité , depuis 41 fr. 50.
R^trnlatonra à rt)380rts > sonnerie,mou-
ïtlglllrtl • lll S vements garantis, depuis
15 fr. 50. Grand choix de TABLEAUX
et GLACES, vendus 15 pour cent eu
dessous du prix de revient. Vente au
comptant. — Se recommande.
Aristide Sémon, r. du Midi, St-Imier

Un catalogue avec prix-conrant est
déposé chez M. Alfred Receveur, rue de la
Serre 2, la Chaux-de-Fonds. S'y adresser
de midi à 1 >/> heure et le soir après les
heures de travail. 13405-8"

Domaine à louer
près Pontarlier.

A louer ponr le 25 mars 1894, un do-
maine situé près de Pontarlier, Départe-
ment du Doubs, en prés et pâturages,
d'une superficie d'environ 100 hectares
(390 poses), suffisant à l'entretien de 20
têtes de bétail. Accès très facile et chemins
carrossables. Fontaine intarissable. L'im-
meuble est exploité actuellement comme
fruitière. — S'adresser a M. S. Huguenin ,
rue du Doubs 35. 14293 8

Timbre pour la réponse.

I. BOUVET, opticien,
rue de la Berre 39, Chaux-de-
Fonds, prévient son honorable clientèle
et le public en général , qu'il est de retour
de ses achats Habituels, et s'occupera A
l'avenir de la fabrication de lunettes et
binocles tons genres et à tous prix , pour
toutes les vues les plus difficiles et sui-
vant ordonnance des docteurs oculistes.
Article tont A fait nouveau et soigné. Ba-
romètres, thermomètres, longueH-vues,
Jumelles. Grand choix. Enfin tous les ar-
ticles d'optique. Il se charge de tous les
rhabillages concernant sa partie , et se
rend sur demande à domicile. 18351-14

Un stock de MONTRES en tous gen-
res A prix réduits. Se recommande.

Avis anx fabricants fle cadrans !
Dn peintre sachant faire les Louis XV ,

secondes, noms" quantièmes, et connais-
sant le décalcage arabe , secondes, noms ,
bleu , rouge, or et noir , che-ehe à entrer
en relations avec quelques fabrica >ts . —
Ecrire sous initiales A, Z 14304, au
bnreau de I'IMPARTIAL. 14394-1

Vente d'immeubles anx enchères publiques
le 11 décembre 1893, dès 2 les henres de l' après-midi , à l'Hôtel de ville de la

Chasi-de-Fondà , salle de la Justice de Paix
l'administration de la succession re pu liée de dame MARIE -ANNE FARNY , A la
Chaux-de-Fonds, fera procéder ensuite do décision prise par les créanciers hypothé -
caires A la vente par voie d'enchères publi ques des immeubles dépendant de cette
succession , savoir :

Cadastre de la Chaux-de-Ponds.
I

Article 489. Plan folio 2, n" 181 , 182, Rue Neuve, Bâtiment et dépendan-
ces de 290 mètres carrés. Limites : Nord , Plaj e Neuve ; Est , 22; Sud , rue Neuve ;
Ouest , 1411.

Cet immeuble consiste en une petite maison d'habitation , située à la Oaux-de-
Fonds , portant le n* 8 de la rue Neuve , assurée contre 1 incendie pour fr. 20,000.
Elle renferme une boucherie avec dépendances bien achalandée et d'une bonne répu-
tation. — Elle offre pour tout amateur tôrieux un placement de fonds avantageux.

II
Article 490. Plan folio 90, n" 1 à 9. Lc Chalet, Bâtiment , jardin et pré

de 75697 mètres carrés , Limites : Nord , 03 ; Est , 55 ; Sud et Ouest , chemin de la
Maison Monsieur et 87!.

Article 401. Plan folio 90, n- 17, Somballle, pré de 5S.00O mètres carrés.
Limites : Nord , 370 et chemin de la Maison Monsieur ; Est, 54 ct 1269 ; Sud 970 ;
Ouest 370.

Ce pré est situé au sud de la propriété précédente au-dessous de li route canto-
nale de la Maison Monsieur.

Ces deux articles qui seront vendus ensemble, forment la piopriêtè appelée
t Jérusalem ». Elle est située près de la Ohaux-de-Fonds, d'un accès facile, au bord
de la route de la Maison Monsieur ; elle comprend trois bâtiments assurés respec
tivement fr. £0,000, fr. 12,000 et fr. 7,500 et des terrains en nature de jardin , parc et
pré.

III
Article 492. Plan folio 209, n", 6. 7, 8, 9, 10. Aux petites Crosettes,

Bâtiment, dépendances, pré et pâturages de 70929 mètres carrés. Limites : Nord, 1502
et 123 , Est, 537 et le chemin des Petites Crosettes ; Ouest , 1502.

Article 483. Plan folio 209, n* 11. Aux Petites Crosettes , Pré de
16260 mètres carrés. Nord et Ouest, chemin des Petites Crosettes ; Est , 536 ; Sud ,
586 et 798.

Oes deux articles seront vendus ensemble ; ils forment un seul immeuble, situé
aux Petites Crosettes, comprenant maison d'habitation avec jardin , prés et pâturage
boisé.

La maison porte le n* 8 du quartier des Petites Crosettes ; elle est assurée contre
l'incendie pour fr. 11,000.

Cadastre des Eplatures.
IV

Article 8»5. Plan folio 55, n" 1, 2, 3. 4 et 20. Sur les Sentiers, Bâti-
ment , place, jardins et prés de 143,320 mètres carrés. Limites : Nord , 66, 40, 62, 29 ,
31, 80; Est , 177 ; Sud, 181, 86; Ouont , 204 , 25.

Cet immeuble comprend une maison d'habitation avec jardin et prés ; très bien
situé , A quelques pas de la route cantonale de la Ohaux-de-Fonds au Locle et est
d'une exploitation facile : la maison qui port . le n* 23, Section grise des Eplatures ,
peut être considérée comm i une des fermes los mieux placées des environs de la
Chaux-de-Fonds.

Les conditions de la vente , qui aura lieu conformément aux dispositions des
articles 183 â 143 de la loi fédérale sur la poursuite pour dettes et la faillite , seront
déposées à l'office tlèa le 1" dôsembre 1893.

Sommation est faite aux créanciers hypothécaires et à tous autres intéressés de
produire >, l'administration soussi gnée , dans le délai do vingt jours dès la première
publication du préeoit avis , leurs droits sur les immeubles, notamment lours récla-
mations d'intérêts et de frais.

Pour tous autres rensei gnements a 'airossser à l'administration soussignée.
L'administrateur de la succession répudiée de Marie-Anne Fà'.MY :

14500-9 Georges Incuba, avocat.

20 o[o Liquidation 20 ogo
J§Éft Chapellerie
jMl* 1, RUE DU PU2TS 1

Pour cause de changement de local , liquidation d'environ 2O00
Chapeaux de feutre et de soie, Casquettes, Toques, etc., etc.

Grand choix d'Articles haute nouveauté.
Grand choix de bonnets fourrés et de bonnets en laine, haute

nouveauté , pour hommes et garçons, prix très modérés.
Beau choix de PANTALONS confectionnés en tous genres.
HABILLEMENTS SUR MESURE. Bienfacture garantie.

11351-8 Se recommande, Jules Murbach, marchand-tailleur.

Ai mai ïarticte ie inp
JECwn.» «9.va- Puits JLS 14569-2

Vient d'arriver beau choix de lamp es en tous genres, riches
el ordinaires. — Quinquets pour horlogers avec becs perfectionnés .

Faïence et Verrerie. — Ferblanterie et fer émaillé. — Brosserie
__________________________ aux prix les plus toas KMHS

Se recommande Fritz Ramseyer.

TOUX - ASTHME
C'est par son efficacité et les bons résultats,

qu'un véritable ) remède domestique pe recommande. Un tel ramêde , depuis
trente ans employé daus toutes les olassis de la population , co sont leu Pectorlnes
du Dr. J.-J. HOHL,, d'une efllcaciié surprenante contre les rhumes, la coque -
luche, les catarrhes pulmonaires, l'enrouement, la grippe , l'asthme et au-
tres affections analogues de la poitrine. Ges tablettes , d un goût très agréable , sont
recommandées par le* médecins les plu» réputés. Elles S3 vendent en boites de 75 c.
et i fr. ÏO avec instruction ot certificats, dans les pharmacies. — Eu gtos , chez
M. AUGUSTE A VIANN , à Lausanne. H 3171 Q 11721-12

I

Pour cas imprévu,
à louer ponr St- Georges prochain I
un LOGEMENT de 6 pièce;
dans une maison d'ordre. 14585-2 I

S'adr. an bnreau de I'IMPARTIAL. M

RUE DE LA RONDE A.U LOXJ'VR.E ME DE LA RONDE
J'ai l'avantage de porter à la connaissance du public que de retour de mes achats d'hiver , j e suis des mieux assortis ;

ayant traité avec de grandes fabriques, j e puis vendre la marchandise $© o o meilleur marché que partout ailleurs.
Aperçu, de quelques articles :

Confections d'hiver dS££ Cenf: étions poar homraes Rwn de ROBES ^é"011" Articles pour Troasseanx Cotonnade Corsets 14097 *
Jaquettes Habits complets (Soieries Toiles pour draps liimoges I^aines
mantes Pardessus ^^e"an" Peluches Nappes Toiles Chemises
Imperméables Pardessus - Flotteurs Velours Essuie-mains Indiennes Caleçons
Manteaux d'enfants Pantalons Passementeries Bazin à fleurs et rayé Futaine imprimée Mouchoirs
Fourruresy Linoléum, Carpettes, Tap is Fonds de chambre, Toiles cirées, Rideaux guipure et jute,

ainsi que beaucoup d'autres articles dont le détail serait trop long .
Venez vous rendre compte des prix avantageux et de ia belle marchandise mise en vente !

C'est jm_W JE*€»~Knw:BME* rue de la Ronde
W*mW Ne confondez pas d'autres magasins avec X_iEi LOUVRE qui n'a point de Succursale.
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G. CJLERC

Architecte
66, RUE DU PARC 66

13745-1

b% r.
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PHOTOGRAPHES AMATEURS
sont informés qu'ils peuvent dès ce jour se procurer à la

PHARMACIE MONNIER
Plaque» sensibles suisses de Dr. Smith et O, A Zurich.
Papier a la celloïdlne ds M. Eneel Feitknecht , A Douanne.
Pellicule» pour châssis & rouleaux du Kodak Eastman.
Papier Eastman, marq ie « Solio ». le meilleur connu.

Le tout aux prix de fabrique.
Dépôt pour la Chaux-de-Fonds de tous les produit* photographique s

de la maison Frey et O, à Aarau , aux prix du Catalogue.
Produits chimiques, spéciaux et bains préparés pour la

photographie. 3163 l«
OOO OOOOO OOOO O OOOOOOOOOO OO

¥ÎM toaVpXdâLXfl|
ANALEPTI QUE / ^ ^̂ è \  SUC DE VIANDE §

RECO l ISÏIÏUÂNT ^^^^^m
PHOSPHAT^de

CHAUXi
le plus énergique L̂ J?|M@J i

î SkXllJ des 
substances %M x

pour Convalescents , \35r^^BSmwvwJSSK7 indispensables a la mi -
Vieillards , Femmes , Tffl ĵwiy TœSPxrf ft)rma"'on "e 'a cha-ir pS .__,
ef toutes personnes ^®StSÊ{:S;'5S/^̂ f e( £'es systèmes jj |3

! délicates. ^̂ *̂^Sl.^̂ ?̂ '' nerveux et osseux. 8||

. Le V I N  DE VIA L est l'association des médicaments les plus actifs M
pour combattre Anémie, Chlorose, Phtisie, Dyspepsie , Gastrites, H
Age critique, Epuisement nerveux , Débilité résultant de la vieil- Â
lesse, longues convalescences et tout état de langueur et d'amai- I
grisaoment caractérisé par la perte de l'appétit et des forces. a KU
ritarmacie. J. TIAZ,, rue de Bourbon, 14, LYON. - TontesPlunueiei. ||j

ECOLE DE
PEINTURE ARTISTIQUE

M. Victor ATTANASI, professeur. , , ?: U
GOURS 3=»:E2 :

Peinture à l'huile, nature morte , paysagss , figures 14?00 12
Aquarelle , paysages et fleurs . — Décoration sur porcelaines et sur étoffes.

Cours de dessin.
M. le prof=s«eur ATTANA ^I se charge personnellement du portrait , de la déco -ration art'sti 'iue en tout xtyl» , do 1* restauration des ce ivres d'art en géoéral , et

de In décoration des drapeaux.
S'adr-.sser a Mll a B. Graziano, rue du Parc 94 , le lundi , dès 6 heures.

AVIS
Les personnes qui auraient des

comptes en litige avec feu M. PA UL
REUILLE, commissionnaire et en-
caisseur, sont priées de faire leurs
réclamations, d'ici au 10 décembre,
chez M. Louis Hertig-Reuille, rue de
la Paix 67, au 1er étage. 14411 i

A louer pour St-Georges 1894
GRAND APPAR TEMENT situé rue
Léopold Robert, au centre des affai-
res. Conviendrait pour bureaux, comp-
toir et logement. 13019-3

8'adresher an burean de Vlvrpx 'xm.ià.

maison à vendre
A vendre une maison de construction

récente , bien située a la rue de la Demoi-
selle. Jardin d'agrément Revenu assuré.

S'adresser Etude LEOB A ET G ALLAN -
DRE , avocat et notaire, place du Marché
n« 10. 140W 1

LI QUIDATION
de tons les ouvrages snr drap

au MAGA SIN de
Mercerie - Bonneterie - Ganterie

54, rue du Parc 54
Grand choix de laines A tricoter et

autres , depuis 36 ct. l'écheveau.

Articles d'hiver au complet.
Se reicmmande 14298-4

Ed. PIPY.

Imilsjos. QaaQri
A louer de suite ou pour St-Geor-

ges 1894 arands et petits APPA R-
TEMENTS très confortables, rue
Léopold Robert, rue de la Serre et
rue du Parc. Lessiver/es et cour. —
S'adresser au Gérant M. P. Gentil,
rue du Parc 83. IDOIS-3

Pour SaiHt-Georges 1894
à louer un bel APPARTEMENT de
5 pièces et dépendants. Oour et lessi-
verie. Situation au premier étuge et au
centre des affaires — S'adresser A M. P. -
G. Gentil , gérant , rue du Parc 83. 14168 2

VOIIW A Yendre l5 A '-'" ,oi?e8
* v*i"* de foin , première qualité ,
pour fourrager sur place. — S'adresaer à
M. Fritz Siugelé fils , aux Petites-Crosit-
tes. 140)7-1

A. MICHAUD
essayeur-j uré

RUE LÉOPOLD ROBERT 14

FONTE
de

Déchets et Matières l'Or et l'Argent
Achat de Lingots et de Déchets

Balances & Poids
Dépôt de la maison

ir". Scholl , de CSenève
RÉPARATION S 14(116 1

mmÊMMMM *, m F^M^M a i—MUMII

A LOUER
pour Saint-Georges 1894 , au seconi éta-
gp . un appartement de 4 grandes
chambres, oeux cuisines, deux alcôves et
dépendances , situé à la rue Neuve
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 14307 4

mW ATTENTIO N *̂ 86
JPoirr cause de départ

tontes les marchandises se trouvant encore
en magasin se vendent à tous prix.

5 ameublements de salon , différents
styles, lits jumeaux , lits montés a 2 places ,
lavabos , tables de nuit, tables rondes et
ovales , buffets , armoires A glaces , rideaux ,
étoffes , glaces , galeries , Tapis laine, coco ,
linoléum , milieux de salon, descentes de
lit. Crin animal , laine , etc.

Stores peints et en coutil. — Remon
tage de meubles et literie. 6588-1

Se recommande

Jean PFEIFFER, tapissier,
Rue de l 'Industrie 1

Chaux-cle- Fond s.

.A. LOTTEIS
de suite ou pour éjoque à convenir: 1.
un appartement de 8 piècss ; 2. une
chambre indépendante le tout situé A
la rue Fritz Courvoisier S6 A .

S'adresser à Mme Mathey-Junoi. rue
Fritz Courvoisier 36. 14169 2

Achat et vente
de meubles d'occasion.outlls d'hor-
logerie en tous genres. — S'adresser
à Marc Blum rne de la Ohapelle 3.

OCCASION ! A vendre plusieurs
lits , potagers, canapés, bureau 3 corps,
commodes, tables rondes et carrées, tables
de nuit , chaises , fauteuils , 1 banque de
comptoir, pupitres , machines A coudre,
lits d'enfants , régulateurs , layettes, etc .
Outils d'horlogerie , tels que burins'fixes ,
machines A arrondir , lapidaire , outils
pour repasseurs et remonteurs, roues,
établis , ustensiles de ménage et une foule
d'autres articles dont le détail serait trop
long. — S'adresser A Marc Blum, rne de
la Chapelle 3 (Maison du ca!é de la Croix
Blanche). 14388-10

M ^m r m im
aux Cafés, Brasseries, Marchands de

Comestibles, etc.

Saucisses de Francfort
1, 'IK Saucisses de Francfort de la mai-

son Turk et Pabst , à Francfort , ont obte-
nu une grande récompebse â Chicago.
Seul dépositaire pour la Suisse

E. CLARIN, Neuchâtel
14165-1

Il lllll
jl Rue de la Balance, 16 i

g CHAUX-DE-FONDS 2
0 Articles ponr Fmnenrs SPriseurs : û
n Cigares Grandsons , Veveys , Rios Q
T (spécialité), Habanas, etc., toujours J
Q 1" qualité et très secs. — Cigares fl

I bouts tournéR réputés. — Cigares Z
D véritables Briaaagos. qualité extra. U
À Cigarettes diverses. — Immense A
V choix de Pipes & Porte-Oigares. y
Q En outre, 501-fl y
A PARA PL UIES&OMBRELLES h

Article courant et Article de luxe, A
Ç à des prix très avantageux. Q

0 CRAVATES, MAROQUINERIE , ete. 0
û Timbres pour Collections û
jjj DÉPÔT DE JOURNAUX Q

 ̂' W IMPRESSIONS DE LUXE + CARTES DE .VISITE '"f ĴF
Dernières Nouveautés en choix de caractères. Ĵr

fiXXXX>DOOOOCOOCOOÇ^

8 JULES PERRENOUD & CIE 8
g 42-44, Rue Léopold-Robert - GHAUX-DE-FONDS -JElue Léopold-Robert , 42-44 X
/\ f l^T Médaille à l'Exposition Universell e de Faris i8S9 ""^g 11114-2 

Q
V v* Ameublements de salon , composés de: 1 canapé , 2 fauteuils. Secrétaires noyer poli , depuis 175. > Cd Sr
Si OS» § 4 chaises, depuis 280. > Commodes noyer poli 70. » et 75, » g, Sr
V M «I Divans depuis 85. » Lavabos-Commodes noyer poli , dessus marbre, à portes ou gj gg V
yt CJ ( Canapés de tous genres , suivant qualité de crin et d'étoffe . tiroirs 90. » , 95. > à 135. > g 5 /X
V 

^^ M depuis 50. » Armoires noyer , 2 portes 85. » à 115. » £j CT3 V
Sf CJ gj Fauteuils, depuis 36. » Tables rectangulaires, sapin verni , à tiroirs . 12. *. 13. » à 14. » ££ ^^ V
S? mtg H Chaises fantaisie. Chauffeuses garnies , depuis . . . 18. » Tables rectangulaires , noyer pj li , à tiroirs . 23. » , 28. » à 30. » y * X V
X co  ̂ Divans mécanique , depuis 230. » Tables rondes, noyer poli , à volets 35. » à 40. » *tl • V
V W ĵ Fauteuils pour malades , depuis 60. » Tables rondes, noyer poli , à colonnes . 38. » , 43. » , 50. » à 55. » g» _g V
\t ea w Canapés, Fauteuils, Chaises, Meubles de salon complets , de Tables à coulisses, noyer poli , depuis 80. » S 

___• V
V SS *+ tous genres. g gg Je
X S § Ces Meubles sont tous f abriqués dans notre Maison et d' un travail sérieux et irréprochable. S" f\

Q S Bessims **&mt XB«^Kr£ei sfc d.îeipc»»M:JI.<»aB.. g' Q
GxXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXX5C<XXX>OOOOOOOOOOOCXXXXX

S. BRUNSCHWYLER , entrepreneur M,ïï™ ."U co"=i"! *sfita*
O I I D C A I I  M A P » t i u  cr AT CI i ro  Chambres à bains , Douches, et teaise à neaf d Appareils, Lastreg e( en fsr noir et galvanisés , Caoutchouc.

, .  b U H t A U , MAbAblIN h l  A l t L I h K  Pompes. Fontaines, Jets d'eau, Lampes * gaz en tous genres. Pompes relatives nonveau système , Ro-TELEPHONE 40. TII C llfî la Nf FFC 40. TÉLÉPHONE Pressions à bière , Ventilateurs. Grand dépôt de Potagers, Réehaa ils- binets, Baignoires , Bassines en porec-
— — Conduites en FER pour latrines enisinières , Lampes à gaz, Quinquets , |aine et fonte émaillée. Tayaai ea fonteEntreprise spéciale pour l'eau, vaz et canalisations e.« et lavoirs garanties contre le Abat -jo ar , Tobes , Globes et tontes fonr- ponr conduites de latrines «l lavoirs .tous genre» i24is 44 ge]) Conduites pour machines à nitures se rattach unt à cette branchi. Appareils poar cabinets en tons genres.Etablissements de projets ponr communes et corporations. vapeur , Captation de sources. PRIX DE FIBRIQUE Cuvettes porc slaine , etc.

T=» .-S. — X_.e« réparations de robinets et conduites sont exécutées promptement.



COMMISSION D'APPRENTISSAGE
du

Spîlcat Ses Patrons BDULÂNGERS
Tous les patrons boulangers du district

de la Ohaux-de-Fonds sont convoqués
riur Je«dl il» Novembre 1803,

B heures de l'après midi, A l'Hôtel-de-
Ville, au second étage, munis de leur
contrat d'apprentissage.

ORDRE DU JOUR :
Vérification et Inscription des Contrats

Nous rendons attentifs les patrons bou-
langers au décret du Oonseil d'âtat , du
6 janvier 1808

Article 4 du décret. — Tonte rersonno
qui négligera de faire la déclaration pres-
crite, sera punie d'une amende de 10 & 25
francs ; en cas de récidive, l'amende sera
doublée. 14367-1
An nom de la Commission d'apprentissage:

Le Secrétaire, Fr. Ruegseggcr.
Le Président , Ch. Nading.

Avis important
Une maison de TISSUS en tous gen-

re» de Neuchâtel désire établir a la
Chaux de-Fonds un dépôt de ses collec-
tions d'échantillons 145011 l

Les perFonues pouvant fournir caution ,
qui aimeraient s'en charger , son t  priées
d'adresser leurs offres , FO S initiales M.
S. 14506, au bureau de I'IMPARTIAL .

liquidation
A très bas prix de 14308 6

PARAPLUIES
de tous genre», CRAVATES , JOUETS ,
AU NEGRE, r de la Balance i«

On débite tous les jours à

L'ÉPICERIE PARISIENNE
à 3£» et SO c.

le litre de VIS  GARANTI PUR, et

FROMAG E
de 50 centimes A i fr. la livre.
FROMAGE DESSERT et Beurre
à 80 et UO cor t la dami livre. 14410 1

Se recommande. JJCOB ISELI.

BOULANGERIE
Le soussigné prévient ses amis , con-

naissances et le public de la Chaux de-
Fonds e.t des environs , qu'il reprend dès
jeudi 9 courant la boulangerie
51, RUE LÉOPOLD ROBERT
tenae prêcèiemment pa* M. O. Franel.

Il espère par la qualité de ses marchan-
dises, contenter les pereonnes qui vou-
dront bien se servir chez lui.

Dé rôt de Saucisses de la gagne.
FROMAGES première qualité

Se recommande vivement ,
14390-1 H. RIEKER.

y.-i OfflMRmii
Représentant de commerce

-.** CHAUX-DE-FONDS *«-
Cidre de pommes, en fûts de 100 â

600 litres.
Cidre; de poires, en fù' s do 1G0 A 600

litres.
Eau-iîe- vie de fruits (dit Bsetzi).
Eau-de-cerlses de Zoug, qualité

garantie. 126411-34
Echantillons à disposition.

**- SH S
54, Rue dn Parc 54.

Verrerie - Faïence - Poterie
Services de table, etc.

A très bas prix. 14299 4
Se recommande Ed. PIPY.

Emprunt
On demande â emprunter , au taux de

4 pour cent , une somme da

contre garanties hypothécaires d'une va-
leur double- Placement amure et de tout
repos. — Etnde G. Leuba, avocat , et
Cb.-E. Gallandre, notaire, place du
Marché 10. 14038 1

Cave Rue HeHve 9et ll
CHAUX-DE-FONDS

Vin rouge d'Italie 1" choix, 50 ct.
» » » 2" » 45 ct.
Par -IOO litres , au comptant , *0 »/„

d'Escompte. 1649-11

VOIM
A vendre à S f r. 30 les 50 kilos du

foin , lre qualité , franco A Ohaux-de-
Fonds. — Adresser les demandes A M.
Aloïs Bserli. voiturier , A Ballersweil-
Eschlikon (Thurgovie). 14483-4

VIN VAUDOIS
A vendre 4(108 litres vin nouveau de

Salnt-Sapbori n (Lavaux) ,  excellente
Sualité , à -55 centimes le litre ; plus 400

1res Enu-de-vle de marc vérita-
ble, A 21 degrés , A t te. «O le litre.

S'adreaser à M. Marc Ofcerp illod, pro-
priétaire , & Ohexbres. 14i!96

I3é___pô* do

REGULATE URS
d© Vienne

É 

RÉGULA TEURS grande
nt.. sonnerie.

mêMÎ RÉGULA TEURS sonne-
WÊËMM nerie Cathédrale.

\W£BÊ» RÈGULA TEURSRenais-
liPgp y sance. H075-t2

SAISIE RÉGULATEUR S mar -
iilllil chant une annés sans
'IllFS ii r̂s remontès.
ffRÉ Pendules — Réveils
W*®Êi?% coucous

"ijP RÉPARATION S en tous
% genres , garanties.

CH . Mbrâwetz
I4, RUE NEUVE 14.

Tarmînonro On demande de bonsleruimuurb. termineurs pour pe
tites et grandes pièces cylindre ; on four-
nirait boites finies et échappements , avec
cadrans et aigailles. — Ecrire sous ini-
tiales M. X .  141491, au bureau de I'I M -
PARTIAL . 14491 1

Médaille à l'Exposition universelle
de Chicago. 13610 49

Tummofi A vendre 10 à 20 loi -
M. 3. MM2M \,9m ses de troncs et FO

toises sapin et foyard. — S'adresser à M.
Gottlieb Stauffer , rue Jaquet-Droz 8.

14449- 1

-= ^.VIS =-
Un garçon de 15 ans demaude une

place d'APPREMTI soit pour l'état de
menuisier, charpentier , mécanicien ou
a^tre profession. — S'adresser a l'Agence
Haasenstein & Vogler, à St Inoier,
tous initiales B. 6263 J. 14593

MLédecin— Oculiste
Br nORMlm

incita thtt k clinique optiUlmologiqiit ï Fuis,
reçoit à La Cbaux-de-Fonds , rue dn
Grenier 4, Mardi et Vendredi , de 10 heures
i midi ;

au Eiocle, Hôtel du Jura, Mardi de
I & 5 heures ;

à St-Imler, Hôtel de la Couronna,
Mercredi de 9 à il henres. 78J8-36

MAGASIN VI NICOLE
rue du Progrès 95»

Vins et liqueurs pour emporter. Madère
et Malaga , NeuchtUel rouge et blanc.

¦BflB GROS ct DéTAIL BBH

Fruits et légumes.
Pommes de terre pour encaver. — Coupe-

choux A louer.
Dépôt de la lessive grasse « Lia
Neucb&telolse » do G. WIDMER ,
F. GUILLOUD et Cie, successeurs, à COB-

CELLIS  (Neuchâtel)
Vente en gros et en détail.

Se recommande 14249
A. Vantravers fils.

MODES
Mlle E. GROSJEAN, rue de la De-

moiselle 59, beau et grand choix de
CHAPEAUX et FOURNITURES haute
nouveauté. 1394Ï

CHAPEAUX-MODÈLES
Pour cause de chargement do domicile ,

il sera vendu un lot de Chapeaux , Ru-
bans et différents articles, avec grand
rabais. Corsets , Tabliers noirs,
Articles pour bébés, etc., etc.

i®B f» 8 fcm»M à vendre à prix avan-
lIHnlSUll tageux. Situation près
de la place de l'Ouest. — S adresser au
Bureau Edm. Matile , rue de la Cure 5.

14188

Fabrique de paillons
or, argent, platine

G. BILLON DUCOMMÏÏK
20, Rue du Rocher 20.

Se recommande à Messieurs les fabri-
cants de cadrans d'émail. 11452 1

Première qualité,
par vagons et en détail ,

est à vendre en tous temps , M. N. ISELI,
rue de la Serre 90.

Pris en gare, par vagons , 17 fr. 59-
les 100 kilos.

Pris en gare, par chars, 18 fr. les 10O
kilos.

Pris è l'entrepôt par ballot , O fr. SO le
kilo.

PAILLE DE SEIGLE
par vagons, 13 francs les 100 kilos.
par chars , 1« fr. 50 lea lOo kilos.
Prise à l'entrepôt par ballot», 15 cent,

le kilo. 13576 4"

BUREAU D'AFFAIRES
VICTOR PAUX

AGENT DE DROIT
1, rue du Versoix 1.

Contentieux. Recouvrements. Gérances. Rensiignt-
mentt commerciaux.

Agent des Compagnies : L& Zurich., assurantes
Accidents , — Lloyd de Westphalle , assu-
rances Transports. — administrateur dt , la.
Sooiété des Intérêts g-énérans du Com-
merce Chaux-de-Fonds.

A L O U E R
au centre un beau LOGEMENT de trois
chambres , cuisine et dépendances ; loyer
annuel , OOO fr. eau comprise.
N -?45-CH. 13904
mSaBmmmmmmm \^ îmBmm4Smm Ê̂MKmàW

Magasin de vaisselle
Rue St-Pierre 2.

Lampes à suspension, nouveau
système, avee cercle mobile, gtande faci-
lité pour poser la lampe remplie sans la
pencher.

Lampes pour magssins et cafés don-
nant una forte lumière.

Dépôt de quinquets brevetés»
LUE; es et quinquets ordinaires , répa-

rations et fournitures de lampis en tous
genres.

Porcelaine, faïence, poterie, cristaux,
verrerie , ferblanterie , fer émaillé, services
de tsb'e, couteaux , cuillers et fourchettes.

Potagers à pétroles , réchauds à esprit
de vin , différents modèles.

Il sera fait un
rabais de 10%

d'ici jusqu'au Nouvel-an , sur les dinere
complets, déjeuners , services à bière, A
liqueur et à vin , ainsi que sur les lampes
à snepension. 13884

Verre à vitre , posage de carreaux à
domicile.

Se recommande
Antoine Soler,

MALADIESJES YEDX
Consultations du D' VERREY, rne

Léopold-Robert 47, à OHAUX-DE-
FONDS, tous les MERCREDI de 3 à
6 heures après-midi. 4759-47

Vente aux enchères
Le mercredi 1E> novembre

1893, dès les 11 heures du matin
l'administration de la masse en faillite de
Ed. Vuilleumier, fera vendre aux enchè-
res publiques à l'hôtel dc ville de
la Cbaux-de-Fonds, salle de la
Justice de Paix , les titres ci-après :

1. Une police d'assurance en cas de
décès , conclue avec a l'Urbaine t A la date
du 14 Juin 1880, pour un capital assuré
de fr. 5000.

3. Une dite, conclue le 29 août 1882
avec la Compagnie a le Nord » pour un
capital assuré de fr. 5000.

3. Une dite à échéance du ?0 décembre
1904, conclue avec le « Phénix » le 3 mars
1885 nour un capital assuré de fr fr. 5000.

4. Quatre actions de « l'Abeille» nou-
velle société de construction à la Chaux-
de-Fonds, du capital nominal de 100 fr.
chacune. 13766

L'Administrateur :
G. LEUBA , avocat.

Liquidation réelle
pour cause de changement de domicile

IO, Bue Fritz Courvoisier IO.

Articles pour Dames Articles pour messieurs
Châles russes. Cravates, choix immense.
Châles fantaisie. Régates soignées.
Oants de peau , fourrés. Gants de peau , fourrés.
Gants pure laine. Gants de laine Jersey.
Tabliers noirs. Bretelles diverses.
Tabliers fantaisie. Gilets de chasse (Spencers) pure laite.
Foulards soie. Camisoles, système .lager.
Tailles de laine. Caleçons, système Jâger.
Jupons, Jerseys, Corsets. Foulards soie. 14516 i«

Qualités garanti es !

IîiqL¥i.ïdLsi.tioii.
au grand rabats de tons les articles d'hiver.

Salon de Coiffure pour Dames et Messieurs
16, Rue Daniel-Jean Richard, 16

M. A. Stoehlln a l'honneur d'informer sa nombreuse clientèle qu 'il vient de
remettre son établissement de Coiffure-Parfumerie A M. Josepb WEIS.

U saisit cette occasion pour exprimer sa vive reconnaissance à ses clients pour
la confiance qu'ils lui ont témoignés jusqu'ici, et les prie de bien vouloir la continuer
à son successeur. 14319 3

Me référant * l'avis qui précède , j'ai l'avantage d'informer l'honorable clientèle de
M A. Stceblln, ainsi que le public en général, que je continuerai l'exploitation de
l'établissement de

Coiffure - Par fH merle
dans les mêmes condi t ions  que mon prédécesseur. Le magasin sera toujours assorti
en parfumerie, brosserie Que, cravates, etc., de premier choix,

Spécialité d'ouvrages en cheveux. Postiches
Je me permets donc de me recommander au mieux et tous mes efforts tendront

A justifier la confiance que je sollicite. Joseph VYEIS.
ooooooooooooci OOOOOOOOOOOO

M. A ROUGET, rne «lu Grenier SS. a l'honneur d'informer sa bonne
clientèle qu' 1 vient de remettie son établissement de Boulangerie-Epicerie
A M. C. EK AKËL. Il raisit cette occasion pour exprimer sa vive reconnaissance a
ses clients pour la couflnnce qu'ils lui ont témoigné jusqu 'ici et les plie de bien
vouloir la continuer à son successeur.

Me référant A l'avis qui précède , j'ai l'avantage d'informer l'honorr-ble clientèle de
M. A. BOULET , ainsi que le publi c en général, que je continuerai l'exploitation de
l'établissement de 14389

Boulangerie-Epicerie
dans les mêmes conditions que mon prédéc sseur ; jemo permets donc de me recom-
mander au mieux et tous mes efforts tendront à justifier la confiance que je sollicite.

C3. Iï,H-A_T*S-BÏX-.
G'établlssement sera fermé tous les Dimanches dès O heures

du matin au Lundi.

X-XiT03LiETTas/£
Tapis linoléum Toile cirée pour tables

Passage linoléum Toile cirée , nappage 14450-4
Devants de lavabo Toile imperméable pour lits

Devants de porte, coco Dentelles toile cirée
Devants de porte, cuir Eponges et peaux de daim

Devants de porte, caoutchouc Plumeaux, etc., etc.

Réunissant B^
(M-10335-Z) toutes les propriétés du Magenbltter et du fer 13124-8 I

JB.«î JŒBfi."€t*«»»- Jf^ararvB.g î̂m.̂ mH.sc I
DE AUG.-F. DENNLER , INTERLAKEN

est d'une efficacité merveilleuse contre l'anémie, la chlorose ot dans I
tous les cas où il s'agit de combattre la pauvreté du sang.

BBSHBB se trouve dans toutes les Pharmacies ¦EBDBBB

Avis important !
En passage dans la localité pour un temps relativement restreint ,

je prie les personnes qui désirent faire l'aquisition de mes lunettes
et pince-nez à me le faire savoir de suite.

Je recommande particulièrement mes verres correcteurs teintés
pour les veillées. Tout achat cessant de plaire durant la première
année est échangé gratuitement. 14632 3

Pour adresse : J.-S. CJEN, Case 113i , en Ville.

Wm OCCJL8IOMÎ HH
Un grand choix 14621-3

DE CONFECTIONS DE LA SAISON DERNIÈRE
à. 30 °|0 de rabais.

Un très grand choix des dernières nouveautés en Jaquettes , Hantes ,
Imperméables , Jaquettes pelache.

Balance 16 H£HR| HAUSER Bahmcô 16

LE IflAlflAU SOLUBLB DE UALl D Ab
est supérieur à toutes les marques connues.

Ce produit d'une pureté garantie se distingue par

sa qualité nutritive
son goût agréable

son arôme délicieux
son emploi très économique

ï495-7 sa préparation instantanée
son prix très réduit.

TPT» TTûnl-Q chez Mmn Knnze-Rcber ; Pharmacie Monnier;XlH Vente M. Charles SeSnet.
Dépôt oour la vente en gros chez M.Eugène HJERLIN, à Genève.

Etude de M" PAUL JACOT, notaire, Sonvillier.

Vente d'un domaine de gré à gré.
Les héritiers de M. FRAN çOIS X AVIER SILVANT , en eon vivant cultivateur à la

Chaux-d'Abel, commune de SONVILLIER offrent à vendre de gré à gré le domaine
qu 'ils possèdent au môme lieu , se composant de deux maisons d'habitation dont une
avec grange et écurie , de terres et forêt d'une contenance totale de 34 hectares 80 ares
50 centiares. Ca domaine situé à quelques minutes de la roi <tn d» la Chaux-d'Abel
est d'une exploitation très facile. Estimation cadastrale fr. 3t ,50t. Conditions de
vente favorable. — S'adresser pour tous renseignements au notaire soussigné.

Sonvillier , le 8 novembre 1893. 14630-1
(H-62f6-j ) Par commission : Paul Jacot, notaire.



Brossin, et de faire préparer pour les naufragés des vête-
ments chauds et un souper dont ils auront grand besoin
en arrivant.

— Partons , dit à demi-voix Andrée que toute cette af-
fectation de tendresse étouffait.

La nuit était venue toui à fait et la jeune fille n 'avait
pas pu distinguer les traits du comte , mais le son de sa
voix lui rappelait un souvenir confus.

— Me permettrez vous , mesdames, dit l'étranger , de
vous accompagner jus qu 'au village ? M. et Mme Brossin
voudront bien m'excuser.

— Ge n'est pas la peine , monsieur , grommela Mme
Mornac ; mon mari , lui , n'attendra pas que la marée se
retire pour venir  nous chercher et nous ^n 'avons besoin
de personne.

— Pas même de l'ami de votre père ? dit tout bas M.
d'Alcamo en se penchant vers Andrée.

La jeune fille tressaillit et chercha à reconnaître dans
l' obscurité celui qui lui parlait Mme Mornac avait déj à
pris les devants , et le coup le Brossin s'était éloigné de
quelques pas pour délibérer encore sur la situation de
Mlle Henriette .

— C'est moi , Andrée , reprit doucement l'étranger ,
c'est moi qui vous ai dit , un soir que vous pleuriez auprès
de votre marraine : < Si jamais un danger vous menace ,
appelez-moi , je viendrai. »

Andrée , muette de surprise et d émotion , écoutait avi
dément cette voix amie et oubliait de suivre Mme Mornac.

— Aujourd 'hui , continua M. d'Alcamo , vous avez failli
périr , et je n 'étais pas là pour vous protéger. J'ai juré à
votre père de veiller sur vous : jurez-moi à votre tour da
ne jamais quitter Paris sans me prévenir.

— Je vous le promets , dit Andrée ; mais vous , mon-
sieur , me refuserez-vous la joie de vous faire connaître
enfin à M. et Mme Mornac , les amis auxquels je dois tant?

— Pas ici , c'est impossible , dit vivement l'étranger ;
mais vous me verrez bientôt à Paris , et je vous appor-
terai peut-être des nouvelles...

— De mon père ! s'écria la j eune fille.
— Oui, de votre père , Andrée. Il poursuit courageu-

sement sou œuvre , et le jour n'est pas loin où il l'aura
accomp lie tout entière. Ce jour-là , il viendra se jeter dans
les bras de sa fille et lui demander pardon de l'avoir si
longtemps abandonnée.

La voix de M. d'Alcamo tremblait en prononçant ces
derniers mots.

— Andrée ! Andrée I cria de loin Mme Mornac , mon
mari nous attend et il doit être dans une inquiétude mor-
telle. Venez , ma chère !

— Adieu , monsieur , dit la jeune fille ' en tendant la
main au comte. Dites à mon père que je prie Dieu pour
lui.

Andrée sentit une larme couler sur sa main que l'é-
tranger venait de baiser , et elle s'éloignait profondément
troublée quand M. d Alcamo la retint.

— Gomment s'appelle l 'homme qui vous a sauvée ?
demandâ t il. J' apprendrai son nom à votre père.

— Oh ! oui , dit !a jeune fille , dites-lui que j' allais
mourir et que je dois la vie à Jean de Monville.

— Jean de Monville ! répéta lc comte, c'est étrange I
Quel âge a cet homme ?

— Je ne sais trop, balbutia Andrée , vingt-deux ans ,
vingt ans peut-être.

— Mais que fait il ? où habite-t-il ?

— J'ignore tout cela , mais il a promis de venir demain
à midi à la ferme de M. Mornac , et je saurai bien...

L'étranger semblait réfléchir profondément.
— Andrée , dit-il tout à coup, demain à midi je vien-

drai vous demander de me présenter à vos vieux amis ,
M. et Mena Mornac. Je veux voir l'homme qui se fait ap-
peler Jean de Monville.

XI

Onze heures venaient de sonner. Dans sa chambre du
château de Monville, Noridet, assis devant un grand feu,
achevait de se réchauffer et lisait avec attention un pa-
pier bleu qui ne pouvait être qu 'une dépèche télégraphi-
que. 11 était rentré depuis uno heure à peine de son pé
rilleux voyage , et , ea revenant de Biville dans la calèche
du baron , il avait eu le temps de raconter son aventure
avec une sobriété de détails qui avait quel que peu sur-
pris ses auditeurs. Il s'était borné à expliquer très som-
mairement que , surpris par la marée , il avait été assez
heureux pour se réfugier avec Mlle Brossin dans un creux
du rocher. Là , il avait fallu de toute nécessité attendre
que la mer se fût retirée , et Noridet s'excusait en excel-
lents termes de 1 ennui  qu 'avait dû causer à sa compagne
de route un séjour forcé dans ce désagréable réduit. Le
reste de 1 histoire était connu de tout le monde. On était
allé à marée basse au-devant des naufragés avec la chaise
de poste du comte d'Alcamo qui s'était trouvée tout à point
au chemin do la Pierre-Noire et on les avait rencontrés
sur la grève.

Le récit de Noridet avait été fait avec une modestie et
une discrétion qui lui avaient valu toute la sympathie du
baron et de Mme Brossin. Sans chercher le moins du
monde à se faire valoir lui-même , il s'était attaché à met-
tre en lumière la présence d'esprit de Mlle Henriette au
milieu des graves périls qu 'elle venait de traverser. Il
s'était même enquis avec une touchante sollicitude du
sort de Mme Mornac et d'Andrée , et, en exprimant ses
regrets de n'avoir pas p i  les protéger aus^i , il avait
achevé de conquérir tous les suffrages.

Mlle Brossin s'était montrée encore moins explicite
que son sauveur et n'avai t guère répondu que par mono-
syllabes aux nombreuses questions de ses parents. Son
silence avait été mis naturellement sur le compte de la
fatigue dont les symptômes n 'étaient que trop visibles.

La belle Henriette était revenue dans un état déplo-
rable . Ses cheveux , tremp és par l'eau de mer , flottaient
au hasard sur ses épaules ; sa peau , ordinairement très
blanche , s'était marbrée de taches violettes , et le feu de
la fièvre brillait dans ses yeux profondément cernés.
Enfin , le délabrement de son costume était tel qu'on avait
dû jeter sur elle un grand manteau de voyage.

Le trajet de Biville au château avait été fait à fond de
train et, en arrivant , Noridet avait prétexté du désordre
de sa toilette pour se retirer immédiatement dans sa
chambre. Là , il s'était empressé de procéder à une foule
de soins indispensables après une excursion aussi agitée,
et , se sentant très fatigué , il s'apprêtait à se coucher ,
quand il avait aperçu , sur un coin de sa cheminée , une
enveloppe bleuâtre déposée là pendant son absence.

(A suivre.)



PAR

FORTUNÉ DU BOISGOBEY

.»EA.\ I>KS FALAISES

Mlle Brossin était sauvée, mais les denx courageuses
L'mmesqui venaient de l'arracher a la mot t étaient encore
sur la grève. Une lame vint s'abattre contre le rocher et
les repoussa violemment. On aurait dit que la mer fu-
rieuse voulait ressaisir sa proie. Andrée et Mme Mornac ,
à moitié renversées par le choc , purent encore se traîner
sur les genoux à quel ques mètres plus loin , mais elles
tombèrent d'épuisement au pied de la falaise. La jeune
fille , avant de fermer les yeux pour mourir , voulut regar-
der le ciel une dernière fois. Elle vit s'ag iter dans la fente
colossale qui s'ovrait droit au-dessus de sa tète , des nuées
d'oiseaux effarés , et , à ses pieds , une énorme montagne
d'eau qui accourait pour l'engloutir.

Etroitement serrée contre Mme Mornac , elle ne cher-
chait plus qu 'à s'accrocher aux aspérités du rocher pour
résistera la vague qui arrivait furieuse. Noridet était trop
loin pour venir à son secours. Il s'était hâté sans doute
de mettre Henriette en sûreté dans la grotte , car il ne se
montrait plus sur la falaise.

L'heure était venue.
La muraille liquide poussée par le vent du nord-ouest

vint se briser contre la côte avec un bruit formidable. En
se retirant , elle entraîna les deux malheureuses femmes
dans son horrible reflux. Andrée glissa dans l'abîme ; le
souffle lui manqua , le sang bourdonna à ses oreilles , et
ses bras, qui étreignaient Mme Mornac, allaient s'ouvri r,
quand elle se sentit retenue par une force irrésistible II
lui semblait qu 'un lien lui serrait la poitrine et la l irait
en arrière.

La fente gigantesque allait en se rétrécissant et se ter-
minait  A dix pis dn l'entrée par une sorte d'échelle taillée
dans le rocher. Au pied de ce chemin , qui ne semblait ac-
cessible qu 'à des chèvres. 1 inconnu commença des prépa-
ratifs qui inspirèrent à Andrée une vague terreur. Il avait
enroulé autour de son corps une longue corde , armé ses
mains de crochets de fer , et la jeune fllle , peu rassurée
par les gestes saccadés de son sauveur , se demandait si
elle assistait aux apprêts d'un supplice. Elle eut besoin
de rappeler tout son courage pour adresser la parole à cet
être bizarre sur lequel elle osait à peine lever les yeux.

— Merci , monsieur , dit-dle enfin d'une voix émue ;
sans vous , nous allions mourir.

Le jeune homme roug it jusqu 'aux oreilles , et , pour la
première fois , Andrée remarqua la finesse de son teint et
l'expression singulière de son regard. Il y avait dans sa
physionomie un mélange de fierté sauvage et de naïveté
enfantine qui étonnait et charmait en même temps.

— Je me fie entièrement à vous, monsieur , reprit An-
drée ; que faut-il faire maintenant?

— Monter là-haut , dit l 'inconnu d' une voix douce .eu
montrant le sommet de la falaise.

— Là-haut I mais c'est impossible ; il vaut mieux at-
tendre ici que la mer se retire.

— Cinq heures encore avant de pouvoir doubler la
Pierre-Noire par la grève , La nuit  vient; les vents tour-
nent au nord ; le froid et l 'humidité vous tueraient ,

La vague s'écoula avec la rapidité de l'eau qui se pré-
cipite dans une écluse. Andrée respira et ouvrit les yeux.

Mme Mornac évanouie était toujours couchée près d'elle
et la mer se levait déj à pour s'écrouler encore une fois sur
leurs tètes.

Toul à coup se dressa devant la jeune fille une appari-
tion étrange. Un homme qui semblait tomber du ciel
saisit brusquement les deux naufragées et les traîna
contre le rocher. Puis , d'un seul bond et avant que la
vague eût le temp 1; de revenir , il sauta dans la coupure
de la falaise et les attira à lui . Andrée , à peine revenue
de son évanouissement , le regardait avec stupeur ; et
Mme Mornac , qui croyait encore lutter contre la mort , le
repoussait en se débattant.

G était un tout jeune homme , grand et mince. Sa figure
hâlée disparaissait presque sous une forêt de cheveux
blonds qui retombaient en longues boucles sur ses épau-
les. Il avait les pieds nus , et un large pantalon de marin
laissait voir jusqu 'au genou ses jambes nerveuses. Uu
caban d'étoffe grossière et une large ceinture de toile
bleue comp létaient ce costume primitif. Sans dire un seul
mot , ii enleva la jeune fille comme une plume et l'emporta ,
tremblante d'émotion , vers le fond de la crevasse.

LE©

GREDINS



Cette réponse laconi que fut faite d'un ton bref , presque
impérieux , at la jeune fille fut frappée de l'absence de
toute formule de respect dans la bouche d'un homme qui
ne pouvait être qu 'un matelot ou un gardeur de chèvres.

— Mais, monsieur , reprit-elle , mon amie et moi nous
ne pouvons pas vous suivre , et , d'ailleurs , nous ne som-
mes pas seules. II y a avec nous deux autres personnes
qui ont pu échapper à la mer et se réfug ier...

— Dans le trou aux Mouettes. Je les ai vus. Mais ceux-
là je ne veux pas les conduire , répondit vivement le jeune
homme. La mer allait vous prendre , ils vous laissaient
périr , ajouta-t-il en baissant la voix.

— Oh ! monsieur, pouvez-vous les abandonner ! ils
sont exposés, ils souffrent...

— Rien à craindre. La marée n 'atteint jamais le lrou
aux Mouettes. Dickson , le fraudeur anglais , y a passé les
deux dernières nuits. Il y a laissé de la paille pour dormir
et du bois pour sa chauffer. Et puis. . et puis , je ne veux
pas les emmener , dit l'inconnu dont les yeux brillèrent.

Andrée réfléchissait que cet étrange sauveteur avait
peut-être raison. Mlle Brossin , brisée de fatigue et boule-
versée par la frayeur , était probablement hors d'état
d'entreprendre le périlleux voyage qu'on lui proposait. Il
semblait plus sage de l'envoyer chercher en voiture par la
grève , dès que la mer se serait retirée, et, pour pouvoir
faire cela, il fallait arriver le plus tôt possible à Biville
où on devait trouver M. Mornac. Cette pensée charitable
décida Andrée à tenter l'ascension.

— Je consens à vous suivre , monsieur , dit-elle d'une
voix ferme, à condition que vous conduirez d'abord mon
amie qui est âgée et qui souffre plus que moi.

— Ni d'abord , ni après. Toutes deux en même temps.
— Mais vous pouvez vous tuer en cherchant à nous

sauver , s'écria Andrée en rougissant à son tour.
— N'ayez pas peur et appelez ici votre amie. Dans dix

minutes nous serons là-haut.
Pendant ce singulier dialogue , Mme Mornac avait eu

le temps de reprendre ses forces, et elle était venue re-
joindre Andrée qui lui communiqua timidement la pro-
position de l'inconnu.

— Tout plutôt que de rester ici , dit la bonne dame avec
une vivacité qui surprit la jeune fille. Ce garçon-là m'a
l'air solide et il connaît le chemin puisqu 'il est venu par
là. Il nous a déjà sauvées une fois , et il va nous sauver
encore. J'accepte.

— Partons, dit le jeune homme. La nuit vient.
Et , sans ajouter un mot , il déroula la corde passée

autour de son corps, s'en servit pour lier à sa ceinture ,
d'abord Andrée , puis Mme Mornac en laissant deux mè-
tres d'intervalle entre chacun des anneaux de cette chaîne
vivante. C'était absolument le système employé par les
guides de Ctiamonix pour l'ascension du Mont-Blanc.

— Maintenant , vous n 'avez qu 'à me suivre et à regar-
der où je poserai le pied , dit-il tranquillement.

Les deux femmes se regardaient et paraissaient hési-
ter. Ce n'était certes pas le courage qui manquait à Andrée,
mais un sentiment indéfinissable la retenait au moment
de confier sa vie à cet inconnu que Dieu avait envoyé
pour la sauver. Il lui semblait qu'elle se donnait à lui
pour toujours.

Mme Mornac se chargea de trancher la question.
— Allons, mon ami , dit-elle du ton familier qu 'elle

employait si volontiers, montre-nous le chemin et , si tu
nous tires d'affaire , mon mari te donnera de quoi l'acheter

une jolie barque de pèche. Ça vaudra mieux que de courii
les falaises sans souliers.

Le jeune homme la regarda d'un air étonné , haussa
les épaules et , au lieu de répondre , mit le pied sur la pre-
mière saillie du rocher.

— Oh I chère madame , dit tout bas Andrée , nous som-
mes fort heureuses de l'y avoir rencontré I

— Au fait , vous avez raison , et il sera temps là-haut
de remercier ce garçon-là comme il le mérite.

Le voyage commença et les deux femmes reconnurent
que le chemin , quoi que périlleux , était parfaitement pra-
ticable. Le sentier , partout taillé de main d'homme, n 'était
pas beaucoup plus difficile que certains passages des Alpes
fréquentés tous les ans par les touristes des deux sexes .
D'ailleurs , l'inconnu montait avec tant de confiance , il
suivait avec une attention si patiente les mouvements de
la jeune fille et de la vieille dame, il les encourageait d'une
voix si douce et si ferme que toute crainte eut bientôt dis-
paru.

A mesure qu'on s'élevait , le bruit de la mer furieuse
n 'arrivait plus que comme un grondement lointain. Les
rafales du large s'engouffraient dans la crevasse en gé-
missant , et les oiseaux de mer, troublés dans leur nid ,
frôlaient de leurs grandes ailes le front d'Andrée qui su-
bissait une sensation étrange. C'était comme une ivresse ,
ou plutôt comme un rêve. Il lui semblait qu 'elle s'élevait
dans le ciel et qu 'un être surnaturel l'entraînait dans des
espaces sans bornes. Quand elle put enfin poser le pied
sur l'herbe courte et serrée qui borde le sommet de la fa-
laise, ses yeux brillaient , son teint était animé, et ses lè-
vres prononçaient des mots sans suite.

L'apparition de Mme Mornac vint rappeler la jeune
fllle aux réalités de la situation.

— Enfin , nous y sommes, cria la femme du notaire , et
il faut que j'embrasse ce brave garçon en attendant que
mon mari s'occupe...

Un serrement de main convulsif d'Andrée arrêta l'ex-
cellente femme au moment où elle allait renouveler ses
offres d'argent.

Le jeune homme détachait sans dire un mot la corde
salutaire et ses yeux évitaient de rencontrer ceux do la
jeune fille.

— Eh bien ! reprit intrépidement Mme Mornac, ne
parlons plus maintenant de récompense, mais il faut que
notre sauveur vienne demain dîner avec nous.

Voyons , mon ami , vous connaissez bien la ferme de la
Beaudonière ?

— Oui , dit brièvement l'inconnu.
— Bon I alors , demain à midi , nous vous attendrons ,

mon mari , moi et mademoiselle , et nous trinquerons de
bon cœur, je .vous en réponds ; seulement venez demain
sans faute , parce que nous parlons dans deux jours. Nous
avons à Paris une chère malade qui ne peut pas se passer
de nous bien longtemps , mais , une fois là-bas , M. Mornac
qui a été notaire cherchera pour vous...

— Monsieur , se hâta d'interrompre Andrée en voyant
le jeune homme froncer le sourcil , je prierai pour vous
toute ma vie et je vous demande de me dire votre nom
pour que je ne l'oublie jamais.

L'inconnu baissa les yeux et ne répondit pas d'abord
— Je m'appelle Jean , dit-il enfin d'une voix si basse

qu 'on l'entendit à peine.
— Jean I mais ce n 'est pas un nom , mon ami , cria

Mme Mornac.



— Je vous en prie, dit Andrée.
Le jeune homme releva la tète.
— Je me nomme Jean de Monville , dit-il brusque-

ment.
Et il s'enfuit à travers champs.
— Demain t demain I nous comptons sur vous t c'est à

midi I s'épuisait à crier la femme du notaire.
Jean de Monville avait disparu dans les genêts.
— Il est fou 1 s'écria Mme Mornac stup éfaite.
Immobile et pensive , Andrée murmurait tout bas :
— Il nous a sauvées !
— Certes, reprit la femme du notaire , le pauvre garçon

mérite une bonne récompense , mais ça n'empêche pas
qu 'il ait perdu la tête. Avez-vous entendu , ma chère , le
nom qu 'il nous a dit ? Jean de Monville I II n'y en a plus
de Monville , à moins que le baron qui a acheté les ruines
ne se fasse appeler un de ces jours M. Brossin de Monville ,
et ce nom-là est éteint depuis longtemps. Vous voyez bien
qu'il est fou.

— Je croyais avoir entendu raconter à la ferme , dit
timidement Andrée , qu 'il restait encore dans le pays un
descendant de cette famille et qu 'il était pauvre.

— Bah I ce sont des contes de paysans. Au surp lus,
•nous saurons bientôt à quoi nous en tenir sur notre sau-
veur , car je prendrai des informations ce soir même chez
le père Daugué, notre fermier , qui connaît tout le canton ,
et. si ce jeune gaillard ne vient pas diner demain , je le
ferai chercher jusqu 'à ce qu 'on me l'amène. En attendant ,
nous ferons bien de rentrer à la Beaudonière , car, en
restant ici dans l'état où nous sommes, nous pourrions
attraper une fluxion de poitrine.

— Et puis, ajouta Andrée , nous enverrons notre voi-
lure par la grève pour ramener Mlle Brossin , et nous fe-
rons prévenir sa mère au château.

— Ah I oui , au fait , je n y pensais plus a cette demoi-
selle qui s'en va courir toute seule avec ce mauvais
drôle ..Joli couple, ma foi t et bien assorti ! qu 'il l'épouse
donc le plus tôt possible , ils sont faits l' un pour l'autre.

La bonne dame exhalait ainsi sa colère, tout en mar-
chant d'un bon pas dans la direction du village, et Andrée
la suivait sans chercher à l'interrompre. Elle savait qu 'à
l'endroit de Noridet la femme du notaire était intraitable.

Le jour baissait rap idement et il restait à peine le
temps d'arriver avant la nuit à cette ferme dont la loca-
tion avait amené M. Mornac dans le pays. Le voyage de
Normandie avait été décidé en quelques heures et Andrée
s'était résignée à grand'peine à quitter Mme de Mathys
pour trois jours. Quant à la promenade qui avait failli
finir si tristement , elle avait été improvisée à la Beaudo-
nière pendant que M. Mornac signait ses baux et on était
convenu de se retrouver le soir à Biville où , par une sin-
gulière coïncidence , les hôtes du château s'étaient donné
rendez-vous de leur côté. C'était donc vers le bourg que
se diri geait Mme Mornac el elle ne fut pas médiocrement
surprise de se trouver , au premier tournant du sentier ,
face à face avec M. et Mme Brossin qu 'elle ne pouvait pas
souffrir.

La baronne avait agi exactement comme Henriette
l'avait annoncé à Noridet. Le vent du nord-ouest et les
cailloux de la plage l'avaient promptement découragée et
cette excellente mère avait rebroussé chemin vers le châ-
teau , sans plus s'inquiéter da sa fille , fort habituée du
reste à se gouverner à sa guise. M. d'Alcamo s'était con-
tenté de sourire à ce retour de Mme Brossin qui favori-

sait admirablement ses projets, et le baron qui rêvait de
marier Henriette aux trois millions de Noridet , n'avait
vu aucun inconvénient à ce tête-à-tête prolongé. Tout le
monde était allé à Biville en voiture , y compris Alfred
Brossin qui avait renoncé à son excursion à Dieppe pour
répondre tout à loisir à une lettre de Mlle Argentine.

Le comte avait expédié Pierre Bernard et la chaise de
poste au chemin de la Pierre-Noire, et avec la tournure
nouvelle qne les choses avaient prise, il ne doutait plus
d'apprendre le soir même que l'enlèvement avait réussi.
Aussi était-il ce jour-là d'une humeur charmante et sa
gaieté avait redoublé quand il avait vu en arrivant à Bi-
ville que les jeunes gens n'y avaient pas encore paru.

Le dîner était préparé sous une tente dressée à l'ombre
de hêtres séculaires qui appartenaient au baron.

On avait attendu Noridet et Henriette une heure , deux
heures même, sans trop d'impatience , mais enfin Mme
Brossin avait cru de bon goût de s'inquiéter de sa fille
chérie et elle s'était mise en route avec son mari pour
tâcher de découvrir du haut de la falaise les promeneurs
attardés. C'était pendant ce trajet que le hasard avait
amené sur leur chemin Mme Mornac et Andrée qui pou-
vaient mieux que personne leur donner des nouvelles.

On se salua froidement et la baronne allait passer
outre , mais Mme Mornac , qui se serait fait un cas de
conscience de ne pas l'avertir , entama résolument la con-
versation.

— Bonjour , madame , dit-elle avec sa volubilité ordi-
naire , je suis sûre que vous êtes à la recherche de made-
moiselle votre fille , et vous ne vous doutez pas sans doute
qu 'elle a manqué péri r avec nous sur la grève.

— Périr ! répéta Mme Brossin effarée.
— Mon Dieu t oui, tout simplement. Nous avons été

prises par la marée, et, sans une espèce de sauvage qui
nous est tombé des nues , nous serions noyées depuis deux
heures.

— Mais, ma fille ? demanda le baron très inquiet.
— Oh t Mlle Henriette n'a eitbesoin ni du sauvage , ni

de nous. Elle a été sauvée par M. Jules Noridet. A l'heure
qu 'il est, tous deux sont en sûreté dans une caverne et,
quand la mer aura baissé, ils arriveront ici par le chemin
de la Pierre-Noire.

— Dans une caverne ! exclamait la baronne stupéfaite;
ma fille est dans une caverne avec M. Noridet I

— Madame , dit généreusement Andrée , mademoiselle
Henriette a été obligée de s'y réfugier pour échapper à
une mort certaine, et je n'aurais pas hésité à faire comme
elle.

— Mais alors, cria Mme Brossin , avec une remarquable
exubérance de gestes et de paroles, je veux qu'on aille à
sa recherche , qu 'on la trouve , qu 'on la ramène ; il faut
faire atteler... envoyer des chevaux à la Pierre-Noire.

— C'est inutile , dit le comte d'Alcamo qui venait de
rejoindre le groupe et qui avait entendu la fin de la con-
versation , j'avais prévu que les promeneurs de la grève
seraient fatigués et j' ai donné ordre à mon intendant de
stationner près de la pointe avec une voiture.

D'ailleurs, la marée ne permettra pas de passer avant
deux heures au moins.

— Au fait , reprit le baron , puisque ma fille ne court
plus aucun danger. .

— Si ce n'est celui d'épouser M. Noridet , lui souffl a à
l'oreille M. d'Alcamo.

— ...Le mieux est d' attendre à Biville , continua M-



Brasserie Tivoli
17, rue de l'Est 17 {Place d'Armes)

Restauration
SALLES pour SOCIÉTÉS
Se recommande, J.-Rod, Frank.

14306 3 

CERCLE MONTAGNAR ll
Messieurs les membres du Cercle sont

avisés qu 'à partir du 6 novembre 1893 les

Tins blancs de Neuchâtel
sont en vente à t te. la bouteil e

La Chaux-de-Fonds. le 6 novem. 1893.
14448-1 Le Comité.

TTn:f .._ :-_ On cherche de suite un
V OlfcUTlor. voiturier pour 200 à 3c0

piaules de eap in. — S'adresaer à Gottlieb
Stauffer , rue Jaquet-Droz 8 14709-3

Changement de domicile
A. partir du O novembre 'e domi-

cile de <!. FREY, noarcnand-tall-
le vu* sera transféré

Rue Neuve 3.
Je ^profite de cette oîcaslon pour me

recommander A mon honorable clientèle ,
et au public en général , pour tout ce qui
concerne ma profession. 14294-3

Changement de domicile.
Mor sieur Gaspard Weisaer,

maréchal , annonce à t -nn honorable c ien-
tèle et au public en général qu'il a trans
féré son domicile et sa forge 145Ô0-2

Ftue du Collège 13.
Il se recommande comme dn passé,

pour tout ce qui concerne sa partie.

Changement de domicile
M. Bernard JUNOD

professeur de musique , a transféré son
domicile 14, HUE 8T-P1EKKE 14,
maison de M. Léon Dubois Steiky.

14510 2

Le Domicile
le M. Albert PÉCAnT- EUBDIS

est transféré 13141 24

rue de la Demoiselle 135.
Encore quelques logements à louer.

CHANGEMENT DE DOMICILE
Les Comptoir et Bureau de

IfWQOG & GRUMBACH
sont transférés à partir de ce jour

51, RUE LÉOPOL D ROBER T 51
au ler étage. 1439S-1

Le magasin et le domicile de

Mies MAND-GBOSJEAN
sont transférés 14444-1

33, RUE LÉ0P0MH10BERTJ3.
Dès le 4 novembre le domicile et l'ate-

lier de

DEL -E LE SENGSTAG
émailleur, sont transférés

Rue du Nord 63
derrière l'Eglise indépendante.

14248 D"-B" Sengstaar.

Changement de domicile.
Comotoir et domicile f e  M. Jules

Pétremand sont transférés rue de
la Serre Gl ou rue Léopold*
Robert 58 t .  14628-3

Changement de domicile
lit FÂMIEiliË

maison hospitalière pour jeunes filles , sera
transférée dès le 4 novembre, 14174
75, — Rue de la Demoiselle — 75.

Nous rappelons aux jeunes ouvrières
isolées et sans famille , que lé, moyennant
une pension modique, elles trouveront le
logis, la pension et la vie de famille .

AVIS
Dès Samedi 11 Novembre 1893

Ouverture de la

BODCIIIRIE -tilARÏDTIBIE
VtTlOVtLE

I*VT.O clu. Doutos ±3S3

BŒUF et VËÂTJ, 1er choix
ll.. pl, frais, salé et fumé,
**¦ ***¦ ̂  bien asHOrti. 14591 1

ainsi que de la
CHARCUTERIE cuite

CHOUCROUTE DE BERNE
Se recommande , Traugott Rollè

A vnnrirA d'occasion une bonne ma-
IcllUlC chine A coudre , presque

neuve, allant au pied et à la main , n
très bas prix. 14429

Changement de domicile
Le comptoir et le domicile de M.

Baillod-Robert sont transférés dès
ce jou r 14738 3

Hue de la Serre 36.
Changement de domicile

Mlle P. Rlenz a transféré son domi-
cile rue de la Demoiselle 4t.

Leçons de zi ther; Brevet du Conserva-
toire de Munich — Leçons d'anglais,
d'allemand et de français. 14734 3

CAVE D'ITALIE
( R A V I O L A )

1 Rue du Parc @£3

Par suite d'achats considérables

Asti mousseux ony 6\l Lt rc'
Spécialité de vins rorgos d'Italie , de-

puis «0 et. le litre. 14719 4

Avis am Fabricants ftrloprie
Un fabricant d'horlogerie ancien dans

la partie demande A entrer en relations
avec une honne maison pour I i i  fournir
régulièrement ses produits dans les pièces
soignées, genres anglais. — S'adresser
au bureau de I'IMPABTIAL, qui indi quera.

14627 3

TîTTTnT A ftTPC! Le soussigné donne-
JT1 V mmmm UEiim. rait dOS piVOtagOS A
faire à domicile, grandeur 13 lig cyl.
Payables comptant — PAUL FEOIDEVIOX ,
planteur d'échappements cyl., aux BREU-
LEUX (Jura Bernois). 14644 10

Atelier de décoration
P. JEMRICMRD

à Renan
Spécialité de portraits d'après photogra-
phie, peintures aux autels , ressemblance
frappante , par E. Gruet, peintre et des-
sinateur de la Légion Etrangère en 1892
et 1893. 14(160

1 vAni l rû  ip l l% - couvertures de
A TO UUlC lits dont une tricotée et
l'autre crochetée. — S'adresaer , dès le 10
novembre , rue Daniel JeanRichard 37, au
2me étage. 14428 0

crr j JEANNET k FILS =¦
Grand choix d.©

Confections pour Hommes et Jeunes gens
V\A/VW— 

Aperçu des principaux articles :
COMPLETS hommes , depuis fr. 31 ; en belle fantaisie pure laine à 45, 52, 56

— en drap velours, genre Elbeuf à 48, 58 et 70 — en belle cheviotte
bleue à 5(3, etc. — de Jeunes gens, en beau drap velours à 39 — en
cheviotte à 39.

PARDESSUS hommes , en fort drap à fr. 29 — en belle cheviotte diagonale
à 63 — avec grandes pèlerines , fantaisies-nouveautés à 41, 48, 56 — de
Jennes gens, à pèlerines à 33, eto.

PÈLEttiNES françaises, cols piqués, capuchons doublés satin , en fin Molle-
ton ; pour garçons à fr. 9.75, 11.25, 12.75 ; pour hommes à 14.25 et 15.75.

P4NTAL0HS , en fort drap de travail à fr . 9.75, en nouveautés à 12, 15, 17, etc.
ROBES DE CHAMBRE à fr. 25, 34, 48. 14695 8

Ces articles, provenant d'une des plus fortes manufactures du conti-
nent , se distinguent par leur belle coupe , leurs bonnes doublures et la
solidité de leurs étoiles et de leur confection.

Représentant pour la Ghaux-de-Fonds : LA OUIS Bandelier.

Etude de M6 Paul JACOT, notaire, à Sonvillier

Vente d'un fonds de magasin
ponr canse de cessation de commerce.

Mercredi 45 courant, dès une heure après midi , M. Henri Besson,
négociant A Sonvillier , exposera en vente publique et volontaire et pour cause de
cessation de commerce toutes les marchandises comoosant son magasin, consistant
en un fonds d'épicerie et de mercerie, en outre une quantit é de lainages, gilets de
chasse, chemises, caleçons , jupons , camisoles, étoffes et ebausstres : des brosses,
des cordes , des cravates, des Doutons et uns grande quantité d'autres objets dont on
supprime ls détail. H 6289 J 14711-2

Il sera accordé terme pour les paiements. Cette vente aura lieu au café de l'Etoile,
à Sonvillier.

Sonvillier , 10 novembre 1893. Par commission . Paul Jacot, notaire.

11 II

J Jules ULUtl, éÏSIBFI
~ 6 — RUE DU GRENIER — G —

et PL A CE DES VIC TOIRES. j

OUVERTURE DE LA SAISOH D'HIVER
Caleçons pour hommes depuis fr. — .95
Chaussettes » » —.80
Chemises blanches . . .  » . 3.90
Régates » » —.65

Assortiment com piet de lin geric-bonneterie d'uiver pr hommes.
il Très grand choix de Cravates en tous genres.

Spécialité de CHEMISES SUR MESURE
Réparations en tous genres. 8307-65

IIIIIII lll

lESTIlIiâlXJE BEL - AIR
TOUS LES LUNDIS , dès 7 •/, heures da soir,

à la Mode de Caen et à la Mode Neuchâteloise
11755-17* Se recommande, Le Tenancier.

COUTURIÈRE
7"s, RUE du JPA.B.C 77

est de retour de PARIS

dol i choix de GARNI TURES pour
Robes et Confections. 14518 2

Soieries! vendre
Mlle Lucie MA THE Y-dUNOD, ru»

Fritz Courvoisier 38, a l'avantage
d'annoncer aux dames de la localité
qu'elle a reçu en dépôt, de différentes
fabriques, un assortiment de SOIE
pour garnitures , SOIE changeants
oour jupons et blouses, petite SOIE
pour doublure, à des prix excessive-
ment bas. FOULARDS pour tab liers.

En dépôt aussi de la Fabrique, un
assortiment de BRODERIES pour
lingerie. 14134-5

DAMAS Q UINIGE
Dorage, Argenture, Nickelage. Oxy-

dage, Vieil urgent, Galonné.
Gravure et Etampage de Cuvettes

métal
Peinture au feu sur acier , métal et

argent.
Monogrammes ,— Inscriptions ,— Tours

d'henres, — Mar ques , — Chiffres ,
Armoiries.

OXYDAGE garanti de B01TE3 ACIER

G. SPILLMANN, St-IMIER
S'adresser pour les commandes, envois,

renseignements et encaissements , chez
M. Fernani PICARD, rne de la Pro-
menade 12 a, Ghiiux-ds Ponds. 14480-5
Il Illl >l» " ¦IHMI1W1 HBPIIMHWi™ I I— »m

Madame RUCH
23, Rue du Parc 23

vient de re cevoir un grand assortiment
d'articles en laine

pour la saison , tels que :
Camisoles pour oames et messieurs,

châles russes, é harpes bacheliques , ca-
pots , gilet* de chasse (spencers), robettes,
gants et poignets. 14421-10

Grand choix de jupons , calfçons, ta-
bliers pour dames et enfants Grand
choix de laines , coton molletonné, aux
prix les plus justes. 

Bois à vendre
en ms*.csts

Sapin A OO centimes le sac.
Foyard à i fr. iO le sae.

S'adresser à M. Blaser , rue Fritz Cour-
voisier 62. 14490-8

OOOOOOOOOOOOO
0 XPdmisJLojtn. 0
v Synagogue , me de la Serre 35 A Q
û ûOa demande encore quelques 1
Q pensionnaires. 18877 4 Q
fl Pension à la ration. — Cantine. Q
Q Tous les samedis soir : Q

0 Tripes et Civet de lièvre û
û à emporter. Qaoooooooooooo

Maison connue pour ses prix très avantageux.

COIN DE RUE
,UMEUB ecienne Maison GailM ¦" «¦«

m ., <J*X*3

Grande mise en vente
Pardessus d'hiver

pour hommes, doublés chaudement, depuis

FR. 20 25 30 35 40 48
Manteaux-Flotteurs

Imperméables , noir , bleu et gris , depuis

FR. 25 28 _30__doublè flane£: 38
Pardessus à pèlerine

pour jeunes gens de 14 ans et au-dessus, depuis

FR. 15 18 22 27
Pardessus d'enfants

avec ou sans pèlerine et capuchon, depuis

FR. 6 9 10 12 14
Spencers et Gilets de chasse

pour hommes et enfants, depuis 14623-3

FR. 2 5 7 8 10

12, RUE Ml Ai: 1 2
«R r̂aB^Bnmî RaHmnnnB Bî HmM

mW MAISON FONDÉE EN 1840 ~MMm

ARTICLES DE MÉNAGE ET DE FANTAISIE
EN TOUS GENRES 14615 2

6, rue de la Balance et rue du Parc 74.
m» ¦ —i

Porcelaine simple et décorée, Cristaux, Verrerie, Vaisselle en tous
genres. Coutellerie, services de table, fer battu, métal anglais, ferblanterie,
ustensiles émaillés, brosserie, maroquinerie, optique, balances, fer à repas-
ser , caisses à cendres, couleuses, tamis, plaques de portes.

Grande nouveauté d'abat-jours à des prix de fabrique. Lampes à
oétrole à pied et à susp e nsion, riches et ordinaires. Lustres, haute nou-
veauté. — Liquidation de Quinquets pour horlogers.

Transformation. — Réparation.
Se recommande Jules Dubois.

LIQUIDATION
d'un grand stock de marchandises, telles que : Capots de laine, Bérets,
Châles russes, derseys, dupons, Corsets, Laines à tricoter , Gants, Foulards,
Echarpes, Tabliers de ménage et Tabliers de tantaisie. Rubans velours pour
garnitures dé robes et galons, Peluches toutes couleurs pour ouvrages. Tous
ces articles seront vendus à très bas prix, mais au comptant.

Toujours un beau et grand choix dans les articles de Modes , Cha-
peaux , Capotes et f ournitures, ainsi que pour deuil. nos? 8

Se recommande, E. Sandoz, Premier-Ma rs 11.



Bras^erielSrioPOLB
60, rue Léopold Robert 80.

— TOUS LES SOIRS —

GMNDJONCERT
Ce soir DÉBUTS de

Mlle L. LAMBER T, ds l'Eldorado
de Paris.

Succès! Succès t
DES

De Séglia
duettistes d'opéras et couple d'opérettes.

Continuation des représentations de

M. KELLER
le chanteur naturaliste dans ses

ees créations.
Succès de toute la Troupe.

A 10 '/i heures,
LES CHARBONNIERS, opéiette en un

acte.
DIMANCHE , dès 3 heures,

Grande Matinée
ENTRÉE LIBRE 14716-1

Le soir : Entrée, 30 centimes.

UN FABRICANT
D'HORLOGERIE

très expérimenté, ayant travaillé durant
de nombreuses années, dans tous les gen-
res courants, or, argent et métal, deman-
de |à entrer en relation avec quelques
maisons du pays faisant l'exportation.
Fabrication garantie. - S'adresser sons
H. 1639 Ch. A HAASENSTEIN et VOGLER ,
Ohaux-de-Fonds. 14719 3

Café SANTSCHI
, 16, rue dea Terreaux 16.

Ce soir et demain

Choucroute de Strasbourg
et ca-xiets*

Fondue A toute heure.
Se recommande. 14751 -1

Café de l'Ecusson fédéral
rue de la Boucherie 5 14753-3

Tous les lundis

Gâteau au fromage
Se recommande D1 GENTON

GLACES ETJABLEAUX
Grand assortiment riche et varié de

glaces et tableaux, vnes et paysages
Baisses , cadres antiques et dorés, grande
nouveauté. Prix déliant toute concurrence.
Beau choix de régulateurs. — Vente
à l'abonnement. 14602-12
Dépositaire : E. Huguenin-Droz,

Rue de la Pake 71» , au Sme étage.

ESCARGOTS
MODE DE BOURGOGNE

oréoarès d'une manière sp éciale et
d'une prop reté absolue.

— Vente en gros et en détail. —

CIVET DE LIÈVRE
mariné au vin.

ROLMOPS (Harengs tournés).
SARDINES RUSSES. 11132

HARENGS FUMÉS.
HARENGS BLANOéJ",,

COMESTIBLES
A.ïbert Steiger

4, Une de la Balance 4.

Débit de lait
Le soussigné annonce au public de ln

Ohaux-de-Fonds et des environs, qu'il
ouvrira is 11 courant , rue du Collège
a* S, un débit de lait, beurre, fromage et
différents autres articles.

Il espère par des marchandises de pre-
mière qualité méliter la confiance qu'il
solicite. 14601 2

Se recommande Fritz Stotzer.

Gérances
d'Immeubles et Bieifoids

ALPHONSE BENOIT
13D0J-4 // rue do la Charrière 1.

BRASSERIE NATIONALE
rue Léopold Robert 61. 14652-1»

Nouveau ! Nouveau!
Tous les Samedis, Dimanches

et Lundis,

S&HDWICHS aux SAUCISSES
On livre A domicile. — Se recommande,

Paul Marthaler.

A louer
peu le 23 avril 1894 bel APPARTEMEST
de 4 pièces et dépendances, exposé a«
soleil, dans nne maison d'ordre et ¦>
des beaax qnartlers. Fart aa jatdit ;
grands dégagements, lessiverie dans U
maison. 147JQ g

S'adresaer au bnreau de VIMPAX TIAL.

BOUCHERIE
Le soussigné informe l'honorable pu-

blie de la Ohaux-de Fonds et des envi-
rons qu'il a transféré sa bouehwie

*i. KUE DU VERSOIX 11.
(Maison Brœndli)

Il sera toujours pourvu de marchandi-
ses de premier choix et aux prix du
jour. 14725-1

Bœuf , Mouton, Veau, Porc trais,
salé et f umé, Choucroute ae Strasbourg
et Sourièbe.

Il espère, par dee marchandises de
toute fraîcheur, mériter la donfiance qu'il
sollicite. E. GRQ 3SENBACH SR.

Coutellerie de table
Couteaux et fourchettes en acier pre-

mière qualité.
Cuillers et fourchettes en métal anglais

et almada silver. 14754 10
Couverts de table en Christcfla au prix

du tarif de fabrique chez : '**"• ¦*

J. Thurnliëêr
1, Rue du Puits 1.

Wni«intl A rendre de gré AIMM nll»UUi g,.é une maiaon ĥa-
bitation , au centre du village , comprenant
trois logements et nn magasin. Eau et gaz.
Rapport avantageux assuré. 50, 000 fr,

S'adr. au bureau de I'IMPASTHL. 14664-3

EMPRUNT
On demande a emprunter fr. 6000 en

première hypothèque aur un immeuble en
plein rapport, comprenant bâtiments; et
terrain» . — S'adresser sous initiales
E. C. K. 14755 au bureau de I'IMPABTIAL.

14755-3

Gérance d'immeubles
Me Ctales-ïïr Sanfloz, notaire

Rue de la Promenade 1.

A louer p our St-Georges 1894 :
nTianello ICI a appartement de troiaVliOpeilB 13 4, pièceg et dépendan-
ces. 14512-2

TnrhiC+riP P denx appartements delilUllùUlto S, 3 pièces et dépendan-
ce!  ̂ 1451»

Tailleuse. "™a*l™ 0'
Stand iV , au rez-de-chaussée , à gau-
che, se recommande au public pour les
rhabillages d'habillements , ainsi que
pour les habillements d'enfants . 14409-3

Tons les Mercredi et Vendredi,
BEURRE de table

première qualité.

Magasin F.-A. Jacot-Coirvoisier
IO, rue du Parc IO.

14511-t Se recommande.
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Deutsche Kirchgemeiide.
Der Frauenverin der deutschen Kirche

beabsichtigt in cacheter Zeit eine Tom-
bola zur Vollendung kirchlicher Bauten
zu veranstalten und bittet das Publikum ,
den Vereln in aeinen Bestrebungen, wie
friiher, gUtlgstunterstùtzen zu wollen.

Gaben nehmen mit Dank entgegen :
Frau Bridler, Demoiselle 58

» Challandes, Progrès 49.
» Hildbrand, Demoiselle 5
» Kaufmann, Marché 8.
n Kunz Pont 1S.
« Ochsner, Temple allemand 107.
» Schmiedheini, Collège 9.
» Stauffer , Fritz-Courvoisier 30.
» Tschrnz, Hôtel de-Ville 33.
» Wùseher, Serre 4. 14749 3

Cercle catholique ouvrier
CHAUX-DE-FONDS

Bureau: 7i/: h Rideau : 8 heures.
Dimanche 12 Novembre

Soirée littéraire et musicale
ctix local

PrograrÉmaes è. la caisse
Prix d'entrés, 75 centime»

Les enfants accompagnés de leurs parents
paient 50 cent.

Le nombre des cartes est limité. On
peut s'en procurer dés ce jour auprès de
M. le tenancier. 14505 -1

aœ JE» JL c? aa mis
Rue de la Charrière 29.

Débit de lait. — Débit de pain.
Vins et liqueurs de premier choix a tout
prix. Se recommande
14750-20 Edouard RLTTI-PEBRET

Pension.
Dans une petite famille on recevrait

encore une ou deux demoiselles pour les
dîners ou toute la pension. — S'adresser
sous M. C. B. poste restante, succur-
sale VUIe. 11676 -2

A LOUER
pour le 11 Novembre ou p lus tard :
un rez de chaussée de deux pièces et dé
pendances avec petit jardin potager , rue
Fritz Conrvoisier 29. 14680-4

Aux abords du village un logement
de deux pièces et dépendances avec jar-
din potager , est A remettre de suite

Pour St-Georges 1894 :
Plusieurs logements de deux et

trois pièces, bien situés et A un prix mo-
déré. — S'adresser au bureau de M.
Schœnholzer, rue du Parel , de 11 heures
A midi ou & son domicile rue du Nord 61.

SALON DE COIFFURE ET PARFU MERIE
6, Place Neuve 6 (Maison Farny)

¦ i —
Le soussigné a l'honneur d' annoncer à ses amis , connaissantes

et an public en général qu'U ouvrira, dès le 11 novembre, un salon
de coiff ure et parf umerie.

Ayant été employé pendant 15 mois dans icn des premiers maga-
sins de la Chaux-de-Fonds, il espère que ses efforts tendt ont à justifier
la confiance qu 'il sollicite. Il se permet de se recommander en ouvra-
ges de cheveux, bandes, toupets, f uset tes, etc.
14714-6 Louis HAMMERL.

Mémorandums — En-têtes de lettres

:MJ&:*T _.W J*. M^»* JE »*
« en carnets et en feuilles,

g 1 CAETES DE MAISON v CARNETS DE RÉCÉPISSÉS 1
S g y - t . v M  . . l\ pour le chemin de fer. Sg s Contra ts d app rentissaae ! iN —  ̂ y 

V Lettres de Voiture Z
O ^  Carnets d'établlSSa ge )\ petite et grande vittesse
!*l | i=»n.i3K: 3Vdcox=>JÉ2Ft.É:s pa

^  ̂ Imprimerie -A.. COURVOISIER §
Place du Marché.

— Etiquettes en tous genres —

fUuLEZ VOUt U SAHif

Liqaeni reeonstitnante dasan g. indis-
pensable pour la famille. 396 35

Dépôt chu H. Pellegrini-Chembino. m de
la Demoiselle 118 , Chm-Jt-fonils. 

jlnSTSinSI
Z Dès ce jours et jours suivants X

0 Cuisine soignée 0
g Huîtres , Escargots S
A VINS de toutes provenances. A

Se recommande, H. BURRI. T
0 14718 3 Q
nooooooooooon

Reçu un joli choix de rideaux
en guipure Dar. 14752-3

Dentelles au coussin, chez
Mme VAGLIO, lingère

Rue de la Serre 43.

mM *€2m2mj mw.€mm
On offre à vendre par occasion, les articles suivants :
Des Vestes en cuir de Russie, doublées de fourru res et

des pareilles doublées de laine. Ces articles sont utiles pour bouchers,
mécaniciens, domestiques, chasseurs, cavaliers, etc. Prix très avan-
tageux. S 'adresser , tous les jours de 1 à 2 h. rue du Parc 19, au
rez-de-chaussée. 14715-2

A LA PENSÉE
8, Place d-u. l̂arc bée , e*

MERCERIE- BONNETERIE- GANTERIE
¦' " ¦ Âm\\e-; "' " Grand choix de laines à tricoter

"]* 3̂P*- -«-j^̂ & ' Tricota ge à la machine

Êp'^|N^y*L~£m' Fournitures pr couturières
^̂ kif i f̂ ç-m^̂ lb,-; ¦ lu û, clussettes - Crantes - Bretelle»

Ï WÊ̂ yŴ CHEMISES, CALEÇONS et CAMISOLES
¦ f 3  ML%—^ ~ -̂i -LaL *- pour dames , messieurs et enfants

S IK¦; Wi^^^afBk- Châles russes - Echarpes • Jupons tricotés

\k r^\¥mSy ' A TABLIERS en tons genrea

m f' ''PH E '̂8 «¦ 6rand clloix de BL0USES p°ar dames
H ¦([$¦) ̂rO'lO  ̂ » Ï^M Foulards - Rabane - Dantelles

i . fffl -̂ - 5n JM ' ¦ SPÉCIALITÉ D'ARTICLES POUR .BÉBÉS

P h f̂ellMp Spencers de 3 fr. 35 à~3© fr.
Spécialité de CORSETS. ^TêîttSSr

*mV Lo magasin est ouvert le dimanche matin. Ul 13330-15

LIQUIDATION
on

Magasin HIRSCH Sœurs
33, JFtue Alj éopold-JRobert 32. 12057-5

[_ A liquider très promptement pour cause de cessation f
A de commerce, tous les articles en magasin. w

g .ïm.mieiise JHt**H»*»isi 5
H Occasions exceptionnelles en confections pour Dames, ^4j Cllettes et enfants, à des prix inconnus jusqu'à ce jour. H
Q Les tissus , tous de première qualité , se'rout cédés avec r
R 20, 30 et 40 % de rabais. f
h Immense choix d'articles de toutes sortes, corsets, J
JT parapluies, lingerie , bonneterie , gants , fournitures pour \\
\J modes, etc. etc., mis en vente aux mômes conditions. A
j L'agencement du magasin est à vendre. H

LIQUIDATION RËELLÎT ET DÉFINITIVE !

Moteurs à pétrole et à gaz
LocomoLiles à pétrole

moteur actuellement le plus avantageux et le plus sûr, fonctionnant silencieusement
et régulièremsnt. — Pas de surveillance spéciale nécessaire.

' Force motrice sans danger.
Consommation de p étrole seulement 6—8 centimes, de gaz 0, 6—0, 9 mz

mmmmmtmmmm p ar f orce de cheval et p ar heure. «-•¦——¦—

Fabrication ie premier choix. — FoitiomeieË et bienfacture garantis.
LUDWIG, SCHOPFER & C

1443J-Ï I l V G É IN r i H U RS  (H 9248-Y V)

8, Rue des Cygnes — B E R N E  — Rue des Cygnes, 8



ânnranti 0n désire placer nn jeune
ftppi oUU. garçon ehez un bon horloger
du canton, pour lui faire apprendre une
partie de l'horlogerie ; il devra être nour-
ri et logé ehez son patron. 14726 3

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.
R A ff lnn qQ Une demoiselle demande
UcglolISc. Uûe place comme ouvrière
régleuse. 1*638-3

s'adresser au bureau de IIMPABTIAL.

JnnrnaliàrA Une pe«onne de con-
JUll l  liil 1 lt 1 0. flance demande des
journées soit pour laver ou écurer.

S'adresser rue du Pont 6, au Sme étage.
14611-1

TT— .;.. d'une nombreuse famille
U1L y tSLO demande de suite une place
de commissionnaire ou homme de peine.
— S'adresser rue des Terreaux 18, au 2me
étage, A droite. 144S7 1

P i l i s in iÀrA Une bonne cuisinière d'un
VuloIUlcrt). certain âge cherche à se
placer de suite dans une bonne maison.
Bons certificats A disposition. 14454-1

S'adresser au bureau de 1'IMPARTUL .

f g Ê____J__ \_fU' Un horloger , dont la vue s'af-
f ^» * \ W  faiblit , se recommande aux So
eiétés et particuliers pour recouvre ments,
course» , convocations ou autre occupa-
tion, etc. Ouvrage prompt et régulier as-
suré. — 8 'adresser rue de l'Industrie 21 ,
au ler étage, à gauche. 14313-1

flnA ÏPnnf i  filla de tonte moralité dé-
UUO J l  UUO U110 gire se placer dans une
bonne famille jour aider au ménage ; elle
pourrait entrer de suite. — S'adresser
rue Daniel JeanRichard 30, au ler étage.

14157 1

Hnn ÎAnnA fi l in de la Suisse allemande
UUO JollUtf mit) très honorable, désire
trouver une place dans une famille de
pasteur du canton, ou dans un ménage
ayant des enfants, où elle aurait l'occa-
sion d'apprendre le français. Elle ne de-
mande pas de gage, mals désire être
traitée de la famiUe. 14463-1

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAI .

flnA nArsnnnA ay»nt l'habitude des
Ullo pUrSUMlU malades s'offre pour
relever des dames de couche. — S'adres-
ser à Mme Fridelance, sage-femme, rue
Neuve 5. 14485-1

UflÔ P6F80DD6 dîners ou des cham-
bres et des bureaux . — Ponr renseigne-
ments, s'adresser à Mme Doulllot, rue
Neuve 5, et A Mme Oonset, même rue 14.

'J£>£ 14486 1

Pinîoannoa Une ancienne finisseuse
VlUlBStUSO* de boites or demande des
finissages A la maison. 14445 1

S'adresser au burean de I'IMPABTIAL .

flnA norfiAMA connaissant bien les
UUO JUli SUUUo travaux du ménage et
une bonne cuisinière demande ouvrage à
la journée. — S'adresser rue du Parc 88,
an âme étage, à gauche. 14371-1

Ramnnionr Bon remonteur habile est
IloUlUUfcUUl. demandé de snite pour
visiter échappements et montres A la fa-
brique d'horlogerie Léon Lévy, à Mont*
béllard. 14701-3

VÎII A <~>a demande au Locle, dans un
fillo. ménage sans enfants , une honnête
fille , propre et active, sachant faire la
enisine et nn ménage soigné. — Se pré-
senter ou écrire avec envoi de certificats
à l'adresse qu'indiquera le bureau de
I'IMPARTIAL. 14702-3

Annrnntiû Une apprentie polisseuse
fippi CUUo. de boites entièrement chez
ses maîtres est demandée, une dite avec
rétribution immédiate. 14730 3

S'adresser au bureau de 1'IMPA.RTIAL .

Ianna fi l la 0a demande une jeune
JOUUO llllo, flile propre et active pour
s'aider au ménage. Bons soins. 14727-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

^ArtifiSnnaA l)n demande une bonne
«Cl llSSDUSo. sertisseuse de moyennes
connaissant à fond sa partie. — S'adres-
ser rne du Puits 9, au ler étage. 14581-2

Ianna filin On demande pour de snite
rftJUU o UUO. nne jeune fille robuste,
manie de bons certificats. — S'adresser
chez S. Picard, rue de la Promenade 12 A,
an 1er étage , A gauche. 14610 i

ivivAnBA Un demande de suite une
f lYIYuUSc .  habile ouvrière aviveuse de
boites argent genres soignés. — S'adres-
ser rue du Parc 81. 14588-2

nriffMfifiiesAnr 0n demande de suite
UOglUS51S5olH . dans un atelier de la
localité un dégrossisseur sachant fondre.
Inutile de se présenter sans preuves de
capacité et de moralité. 14589-2

S'adresser au bnreau de I'IMPABTIAL.
Snn.v ii iv Un demande pour entrer de
aUUl ullA. suite un bon ouvrier faiseur
d'anneaux plaqués et massifs . Bons ga-
Ses. Moralité exigée. — S'adresser chez
l. Gustave Augsburger , rue du Doubs

n* 83. 14590-2

Piûrrkl « Un demande de suite uu
1 loi 1 loi ES. ton ouvrier pierriste (tour-
neur), ainsi qu'une jeune fille de tonte
moralité qui connaisse la partie ou qui
désire l'apprendre.— S'adresser chez M"»
Wambpldt,rue du Ooq-d'Inde 26, A Neu-
chAtel " 14594-2

Commissionnaire. gSaî'fito te.6
des écoles , comme commissionnaire. —
S'adresser au comptoir V.-A. Brunner,
rue de la Oure 7. 14166-9 -

JAHH A f i i l o  Un demande une jeune fille
tfollllo UUO. pour s'aider auménage.

S'adresser A la Brasserie de la Lyre, rue
du Collège 23. 14463 1

Faiseur de pendants. Ouvnrie
bronfai-

seur de pendants connaissant bien sa
partie et régulier au travail , est demandé
Êour de suite A la fabrique Marthaler ,

lathey et C» , A Bienne. 14451-1

lannn ti l la  Un demande une jeune
JOUIIO 11110. fiile de toute moralité
pour i*'aider au ménage. — S'adresser rue
de la Demoiselle 81, au Sme étage.

14452-1

Pnlieaan QOC 0n demande nne bonne
I UlISScUSto. onvrière , nne assujettie
et une apprentie polisseuses de boites or.
S'adr. au bureau de I'IMPABTIAL. 14453-1

Innrcntiû Un demande de suite une
i ppicUllo- jeune fllle comme appren-
tie peintre en cadrans. — S'adresser rue
de la Paix 79, au 3me étage. 14455 1

Ronassanr On demande un repasseur
Ikt [JtlHSL U l .  ponr travailler dans un
comptoir. Moralité exigée. — S'adresser
rue de la Demoiselle 93, au 2me étage.

14456-1
Innrnniîa Un demande une appren-
Sppi tiUM O . tie pour les réglages
plats soignés. — S'adresser, rue du farc
78 A , au Sme étage. 14458 1

Pinrriota On demande une bonne
i lOiriStO. ouvrière pierriste pour
moyennes. — Inutile de se présenter si
l'on ne connaît pas sa partie A fond.

S'adresser ehez H. Méroz, A Madretsch
près Bienne. 14464 1
O/g aanfn On demande nn ouvrier fai-
ijcCrc liS. seur de secrets A vis at amé-
ricains. — S'adresser rue Fritz Courvoi-
sier 38 a, an 1er étage. 14484 1

Uravanr Un graveur d'ornements pour
tu aVclllt l'argent peut entrer de suite
dans un atelier de la localité. 14488 1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Innrnniia Un demande de snite nne
Sppi oUUOi apprentie pour les débris.
— S'adresser chez Mme Hugnenin . rue
dn Progrès 20. 14489-1
Ianna till* On demande une jeune
tJOUUO UUO. fille pour garder un en-
fant et s'aider au ménage. — S'adresser A
M. Frédéric Baillod, horloger , A Fon-
tainemelon. 14495-1

ffmailloiir Un demande, pour le 15
EilHaUloll l  ¦ Novembre, un bon ouvrier
émailleur. 14491-1

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAI,.

Monnîsipp Un demande de suite un
IlouUi&ur. bon ouvrier menuisier. —
S'adresser A M. Paul Huguenin, A Cor -
mondrèehe. 14033-1
Ianna filla Un demande pour le ler
JbllUO Ulie. décembre une jeune fille
sérieuse et de toute moralité, sachant
cuire et faire tous les travaux d'un mé-
nage soigné. Inutile de se présenter sans
de très bons certificats. Bons traitements
sont assurés. 14070 1

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

I niromanf A l0Qer de suite un beau
LU gclHcUl. petit logament composé de
deux petites pièces, cuisine et dépendan-
ces. 14721-8

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

I Affamant Poar cas bien imPrévu , A
UUgOIUOUli. remettre de suite un beau
logement composé de 3 grandes pièces,
dont nne indépendante, pouvant servir de
comptoir. Le tout bien exposé au soleil.

S'adresser A Mme Devaux, rue de l'En-
vers 16. 14721-1

âpP&rt6IH8ni. louer immédiatement
un joli appartement remis A neuf, de 2
pièces, cuisine et dépendances, cour et
jardin. 14745 3

S'adresser au bureau de IIMPABTIAL

I Affamante A louer 2 Petit8 logements
LUgOlUOUlB. avec dépendances, expo-
sés au soleil, A des personnes tranquilles
et de moralité. — S'adresser au proprié-
taire, Jean-À. Herrmann, sur la Char-
rière de RENAN 14728 »

ThamhrA A louer UDe belle chambre; llcilMUi v) meublée pour un monsieur
de toute moralité. — S'adresser Place
d'Armes 10 B, au 2me étage. 14723-3

Pharahra A louor de snite une belle
' ilaUaPJ l O- chambre indépendante, meu-

blée ou non. Situation excellente.— S'adr.
rue Léopold Robert 23 , au troisième
étage. 147243

<ï hfliahrf 0 A loner une ou deux cham-
- UiJIauriS. bres non meublées et une
belle chambre bien meublée et indépen-
dante. 14703-3

S'adresser au bnrean de I'IMPABTIAL .

ThanhrA A louar de suite une cham -
l/UiMKUlO. bre meublée, exposée au so-
leil, A un ou deux messieurs de toute
moralité et travaillant dehors. — S'adr.
rue du Progrès 9, au 2me étage, A gauche.

14704-3
( 'n llffpA *a P,uce poar coucher
'U 01110 ainsi que la pension A

quelques messieurs de bonne conduite —
S'adresser rue de l'Industrie 26, au 2me
étage. 14731 3

rhamhrA Un offre A louer une cham-
vlloUlUro. bre meublée A une ou deux
personnes travaillant dehors. — S'adres-
ser rue du Parc 87, au 3me étage A droite.

14741-3

ThamhrA A louer de suite une cham-
VUaUiUlO. bre bien meublée A un ou
deux messieurs travaiUant dehors. —
S'adresser rue de l'Industrie 9, au Sme
étage, A ganche. 14743 3

Phamhra A louer une chambre mon-
UUalUULO. blée et indépendante A un
ou deux messieurs travaillant dehors. —
S'adresser rue du Parc 82, au Sme étage ,
A droite. 14744-3

ThamhrA A Iouer une 1 chambre meu-
LUaUlUIo. blée pour 4 messieurs. —

S'adresser rue du Progrès 89, au 2me
étage. 14746-3

Thnnihra A louer, A des messieurs de
UUiiulUI 0. toute moralité et travaillant
dehors, deux jolies chambres bien meu-
blées, indépendantes, situées au centre et
exposées au soleil levant. — S'adresser
rue du Premier Mars 12 B, au 2me étage.

14747-3

ThamhrA A 'ouer > pour cas imprévu ,
VUalUUl Oi une chambre meublée â une
dame de toute moralité. — S'adresser rue
de la Charrière 3, au 2me étage. 14729 3

ThamhrA A louer de suite une cham-
vUalHUlOi bre meublée, exposée au so-
leil , A un monsieur de toute moralité et
travaillant dehors. — S'adresser rue Léo-
pold Robei tS , au ler étage . 14198 4

I nnrtmetnia A louer ponr St-Martin
LOgeilieillS. 1893 ou pins tard nn pre-
mier étage, bien exposé au soleU, composé
de 2 pièces, alcôve et corridor.

Et pour St- Georges 1894, deux rez-de-
chaussée composés de 3' pièces , alcôve
et corridor avec dépendances. — S'adr.
rue de la Promenade 19, au ler étage, A
gauche. 14329-3

Haffasîn A loaer UQ magasin avee
JJ ilgitSlU. logement de quatre pièces et
corridor fermé, pour St-Martin ou plus
tard A la rue Jaquet-Droz. — S'adresser
rue du Puits 8, au 3me étage, A gauche.

U0i7 3
innni<l/Mi<nnf A louer de suite A unappartement. prix modéré, un
bel appartement de 3 chambres, cuisine
et dépendances, parquet partout, situé au
centre et exposé au soleil. — S'adresser
rue Daniel-JeanRichard 11, au rez-de-
chaussée, où on indiquera. 14374-3

Appartement. Georges 1894 nn bel
appartement de 8 pièces, corridor, alcôve ,
dépendances et cour, situé prèi du Collè-
ge industriel. 14313 3

S'adresser au bnreau de I'IMPABTIAI,.

â l finar P°ur Saint-Georges 1894, A un
lUUOl ménage d'ordre, un premier

étage de S pièces, cuisine et dépendan-
ces, bien exposé au soleil et au centre
des affaires, — S'adresser A M. J. Ber-
nath, rue du Rocher 5. 14314 3
I A (r iinanf Un offre A loner ponr Saint-
liUgeiilOlll. Georges 1894, rue du Pont
17, un beau logement de 2 pièces et cor-
ridor. — S'adresser au ler étage. 14116-3

l.nffAinAnta A louer P°nr St-Martin
uugoiMOUia. trois logements, dont deux
de trois pièces et un de deux pièces, avee
corridors fermés, toutes les dépendances
et part de jardin. — S'adresser Place
d'Armes 14 A, au ler étage, A droite.

14551 I

Pi trnnn A louer pour le 22 novembre
I IgUUU. prochain un pignon bien situé
composé de 2 chambres, cuisine et dépen-
dances. Eau installée. — S'adresser a M.
Georges Dubois, magasin de fers, Place
de l'Hôtel-de-VUIe 9. , 1464Q.2'

I.nffAmAIlt A remettre pour de suite
llUgOUlOUl* un petit logement, d'une
ehambre, cuisine et chambre-haute, A un
prix modéré. — S'adresser rne des Ter-
reaux 14, A la boulangerie. 14616 2

ThamhrA Un o r̂e A louer de suite
VUaUIUlO * une grande chambre et une
cuisine an ler étage. — S'adresser rue
dn Collège 31, au magasin d'épicerie.

. 14607-2

Thamhra A l°aer de snite une cham-
vUaUIUlo. bre meublée A un monsieur
tranquille et travaillant dehors. — S'adr.
rue du Premier Mars 14 A, au 2me étage.

14608 2

ThamhrA A l°ner nne belle chambre
V Ualll lll 0* meublée ponr un monsieur ;
prix 16 fr. par mois. — S'adresser A M.
Jost , rue du Temple allemand 109, au
ler étage. 14609-2

ThamhrA A loue r de suite ou pour
U Ualll lll 0. décembre nne belle grande
chambre indépendante ; elle pourrait ser-
vir pour comptoir ou bureau. — S'adres-
ser rne Jaquet-Droz 29 , au premier
étage. 14582-1

ThamhrA A l0U(3r un9 chambre indé-
v/UaUUl O. pendante A un monsieur de
toute moralité et travaillant dehors. —
S'adresser rue de la Serre 85, au deuxiè-
me étage. 14586-2

I Affamant A louer pour St-Georges
UUguUlUul. 1891 un beau logement de
3 grandes pièces, corridor, alcôve, cui-
sine et dépendances, part au jardin. —
S'adresser A Mme veuve Stark, rue du
Puits t , au 2me étage. 14605-3
I AirAinant A remettre A 10 minutes da
LUgOUOUIi. village un logement de 2
pièces avec cuisine et dépendances.
S'adr. an bureau ie I'IMPABTIAL. 14606-2

InnartAmAnt A loaer P°ur st-Ueor-
Appdl liOIHOUIi. ges 1894 un bel appar -
tement de 4 ou 6 chambres, corridor fer-
mé, cuisine et dépendances, bien exposé
au soleil et A un prix modéré. — s'adr.
me de la Chapelle 3. 14583-2

Thamhra On offre A louer une chambre
LUdUlUrO. meublée, A 2 fenêtres, A un
ou deux messieurs. On pourrait y tra-
vailler. — S'adresser rue du Grenier 33,
au rez-de-chaussée , A gauche. 14617 2
Thamhrn Un offre A louer au centre
UUaUlUrO. du village pour le 15 no-
vembre une belle grande chambre A deux
fenêtre s, bien meublée et située au ler
étage. 14618 2

s'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

ThamhrA A loaBr une jolie chambie
UUiUHUlO. bien meublée, au soleil le-
vant, A un Monsieur travaillant dehors.
— S'adresser rue de la DemoiseUe 93, au
rez-de-chaussée, avant le Collège de
l'Abeille. 14643- 2

Rez-de-chaussée. a\£%&mmt£
Fritz Oourvoisier 38 A, nn rez-de-chaus-
sée de S pièces et un dit de deux. — S'a-
dresser A Mlles Mathey- Juno.l , rue Fritz
Conrvoisier 38, au 1er étage. 14176 2

lin InffAmant d9 3 Pièses, au soleil,
UU lUgOllOUl est A louer a Gibraltar,
pour St-Martin. Prix annuel 450 lr.

S'adresser rue de la Paix 15, au 2me
étege

^ 
13108-14*

k loner pour St-Georges 1894
un bel appartement dans nn immeuble
situé sur la Place de l'Ouest et composé
de 4 pièces, corridor , cuisine et dépen-
dances. — S'adresser A M. Faivret , rue
du Parc 44. 7509- '23

appartement. gAe^0?8B9r4rraure srG
^16, un appartement avec cuisine et dé-

pendances. — S'adresser rue de la Paix
17, au ler étage! 14459 1

ThamhrA A remettre une chambre
VUaUIUlO * meublée A un monsieur de
toute moralité et travailant dehors.

S'adresser rue du Collège 27 A , au ler
étage. 14460-1

XAIIS uni A louer de suite un sons-sol
OUUfl-BUlf bien éclairé ponr logement
on ateUer.

A la même adresse denx bois de lit,
dont un A nne place et l'autre A I places.

S'adresser A M. Victor Walzer, rue des
Terreaux 18. 14466 1

I Affamant A louer pour la St-Georges
LUgUUltiUli. 1894 un petit logement de
I pièces, enisine et dépendances, bien ex-
posé au soleil.1

A la même adresse on achèterait d'oc-
casion un escalier tournant en fonte. —
S'adresser rue de la Serre 4, A la Boulan-
gerie^ 14468-1

ThamhrA A l°uor de suite ou plus
uUalUUio. tard une chambre meuolée
ou non. — S'adresser rue Fritz Courvoi-
sier 31, an rez-de-chaussée, A droite.

U461-1
Thamhra Un offre A louer une cham-
UUalHUrO. bre indépendante, A 2 fenê-
tres, meublée ou non, pour de suite ou
pour St-Martin. — S'adresser rue des
Fleurs 5. ¦ 14465-1
T.hamhra A louer pour le 11 novem-
UUaiUUlO. bre 1 893 une chambre non
meublée, au soleil . — S'adresser rue du
Temple Allemand 103, au Sme étage , A
droite. 14469 1

Thamhra Un offre A louer dé suite une
UUaUlUrU. chambre bien meublée et
exposée au soleil. — S'adresser rue de la
DemoiseUe 98, au 2me étage A dioite.

14470 1

ThamhrA A l01,ar P°ur le li novem-
VUaUlUlO. bre une chambre indépen -
dante, meublée ou non. — S'adresser rue
des Terreaux 16, au ler étage. 14477-1

ThamhrA *>r ŝ du Collège industriel
c lliilUJJl U. on offre A partager une béUe
chambre A deux lits avec une dame ou
demoiselle de toute moralité et travaillant
dehors. — S'adresser rue de la Demoi-
selle 41, au 4ine étage. 14478-1

I Affamant A loaer de suite où pour
LUgUIUtiUL. St-Georges 1894 un loge-
ment remis A neuf, rae Neuve 14, aa 3**
étage , se composant de trois pièces, cui-
sine et dépendances. — S'adresser de 1 A
3 h. au 2me étage de la dite maison.

14024-1

ThamhrA °n oSre â Partager de suite
uiiaiUMl O* une chambre, on peut y tra-
vaiiler. On donnerait aussi la pension si
on le désire. — S'adresser me de la
Serre 56, an Sme étage. 14077 1
I Affamant A l°uor Poar St-Martin un
UUgOlBoUt. beau logement de 4 cham-
bres, enisine et dépendances, situé au
centre du village. — S'adresser me du
Premier Mars 11, au magasin. 13829-1

App artement. po
AJ °str-

Georges 1894 un joli appartement de
3 pièces et dépendances, bien exposé
au soleil lovant. — S 'adresser rue de
la Chapelle 17, au 1er étage . ufl44 i

Au damanda à ,os" P°nï Saint-UM U Mil (lll (H eeerg«s 1894, ponr
an ménage tianqaille et solvable , in
APPARTEMENT moderne de 3
pièces, enisine, corridor et alcôve dans
nne maison d'ordre.—Adresser les offres
arec prix, sons initiales A. G. 14732
an bureaux de I'IMPARTIAL. 14732-3
TaVA Un demande A louer de suite ou
V a lo. pour fin novembre une cave avee
entrée facile et indépendante. — Adresser
les offres case -JQ3fl. 14748 3

Oo demande à loner cK&Fîfc,
nn petit logement de 3 pièces , cuisine,
dépendances avec balcon, situé si possible
A proximité des temples indépendant et
allemand — S'adresser sous initiales
x. B. 14757 au bureau de I'IMPABTIAL .

14757-3

Dus narsnnnog 80l™l>le8 demandent
Ut» poroUUUUo à louer pour St- Geor
Ses ou avant, A proximité du Locle ou

e la Chaux-de-Fonds un petit domaine
ou logement avec grange et écurie. —
S'adresser sous initiales A. G. 14613
au buieau de I'IMPABTIAL. 14613-2

On demande à loner Ï̂ T̂ou
cave ponr y loger de la marchandise. —
S'adresser sous initiales E. S. 144413 ,
au bureau de I'IMPABTIAL. 14443-1

Denx personnes ^SrAafaiôuera poaunr"
St- Georges 1894 un petit magasin avec
appartement, on A défaut nn rez de-chaus
eée bien placé pour en établir un. 14476-1

n'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

On demande à acheter .SS,
état un lavabo, une commode et nn pu-
pitre. Payement au comptant. — S'adr.
Place d'Armes 20 B, au Sme étage. 14708-3

On demande à acheter dteiïîc" "
vides. — S'adresser rue du Parc 54, aa
3me étage. 14571-2

On demande à acheter dtua
rne°anuun

portatif avec tuyaux.— S'adresser rue du
versoix 1 , an 1er étage. 14669-2

On demande à acheter ZJnîll
en catelles pour démolir. — S'adresser A
GotUieb Stauffer, rue Jaquet-Oroz 8.

14474 1

On demande à acheter û „be0T
sertisseur. — S'adresser chez M. C. Leh
mann, Renan. 14475-1

On demande à acheter d"ta
6Œ"

ge, d'occasion mais en b >n état. — s'adr.
rue de la Demoiselle 96, au deuxième
étage. 14192-1

A VAHllrA un bon tour laPidaire pour
VOUUIO les débris, avec la roue et

l'établi portatif. 14681-2

A VAndrA d6B nteubles neufs, nn buffet
VOUUI O de salle A manger, uhe table

A coulisses, deux bois de lits et une table
en sapin verni. — S'adresser rue de la
Serre 71. 14705 3— . ——
Hnnrnoan A vendre un fourneauf UUrUOaU. 4 landais » garni en bri-
qnes réfractaires , avec dessus plat. Prix
modiqoe, — S'adresser rue du Parc 29,
au 1er étage, 14706-3

PnrdABHnS Un offre A vendre A bas
1 al UOBBUB. prix un bon pardessus bien
conservé ; U conviendrait^ une personne
faisant de nombreuses courses. — S'adr.
rue du Parc 03, au ler étage , A droite. '

. 14707-3

A VAHllrA 1̂  moderne et lit pliant, belles
VOUUIO chaises, commode, secrétaire,

belles tables rondes, carrées et de nuit.
Occasion ! Un bon lit crin animal A
85 f r. — S'adresser rue de la Charrière 19,
an ler étage. A gauche. 14735 1

â v i  nijf A Iaute de place uu lit complet,
VCUU10 table A ouvrage , glace, deux

fortes machines A coudre pour tailleur,
table oVale et différents articles. —S'adr.
rue ,d.n KProgrès 77. 14595 2

a vanilra un tronc en bois dur de 0,75
VOUUTO cm de hauteur et 0,73 em de

diamètre.— S'adresser rae du Progrès 30.
14597-2

i VAniirÀ on t)0" Jenne cblen pour
VOUUI O ia garde. — S'adresser au

magasin de machines A coudre, rue du
Stand 6. 14599-2

* vanifrA pour *5 tr- nn JoU foa«-S VOUUI O nean émaillé, usagé. —
S'adresser rne de la Paix 59, au ler étage.

14598-2

â VAnHrA un bon *** d'enfant. — S'a-
VoUUL O dresser an bureau de ITK-

PABTIAL. 14586-2

A VAnrfrA un bon eblen de garde,
VOUUI O noir et blanc, race d noise,

Agé d'une année et demie. — S'adresser
chez M. Jœiin, dentiste, rue du Premier
Mars 12 A. 14178-1

A vanilra de suite, pour cause de dé-
VOUUrO part, S jeux grands

rideaux couleur, ainsi que deux
duvets. Prix très avantageux. — S'adr.
rue dn Pare 6, au 2mo étage, A gauche.

14499-1

A VAndrA les outi 'B de polisseuse de
VoUUi o boites n'ayant presque pas

été servis.— S'adresser rue de la Demoi-
selle 109, au Sme étage, A droite. 14440 -1

A vanilra un grand fourneau rond en
VOUUr O tôle, garni, en très bon état.

S'adresser rae de la DemoiseUe 5, an
rez-de-chaussée. 14441-1

ivandra nn excellent vieux VIOLON.
SVoUUl 0 _ S'adresser chez M, Oharles
Spûhler, taiUenr, A RENAN. 14442-1

a vanilra nn secrétaire , un lit Louis
VOUUrO XV soigné, table carrée, ca-

napé, chaises en jonc, lit pliant, joli po-
tager avec ses accessoires. — S'adresser
rue de la Charrière 19, an ler étage, A
eanche. 14467 1

â vandrA nn 8fand potager avee ses ae-
V0UU1 0 cessoires le tout en bon état.

A la même adresse on offre A louer une
chambre non meublée, exposée au
soleU. — S'adresser rue de la Paix 59, A
la Boulangerie. 14471-1

A VAnHrA différents outils de pierriste ,
VOUUrO usagés. — S'adresser me du

Progrès 75, an rez-de-chaussée. 14472 1

Pardn vendredi soir entre 5 et 6 heures[ Cl Ull un billet de ÎOO fr. — Prière
de le rapporter contre bonne récompense
Place d'Armes 2, au rez de-chaussèe , A
droite. 14742-1

i 

Pardn yendredi 10 novembre, dans les
l ofUU rues du village , une bourse
en peau, contenant environ 9 fr. — La
rapporter, contre récompense, rue da
Pont 10. 14688-2
^———¦—— ~̂̂ <̂

Trnnvâ U a été trouvé un médaillon
irUUVO. en or. — Le réclamer A la
Brasserie Métropole. 14717-3

Mademoiselle Emma Sanooz, alonsieur
Jules Sandoz, les familles '̂ andoz , Dubois ,
Sandoz, au Locle, Sandoz -Bergeon et
Rey Favre, A Genève, ont la profonde
douleur de faire part A leurs amis et con-
naissances de la mort de leur bien-aimé
père et parant
Monsieur Louis-François SANDOZ ,
enlevé A leur affection samedi, A 2 '/» h.
après midi, dans sa 58me année, après
une douloureuse maladie.

La Ohaux-de Fonds, 11 novembre 1893.
L'enseveUssement, auquel ils sont priés

d'assister, aura Ueu Mardi 14 conrant,
A 1 h. après midi.

Domicile mortuaire, rue du Parc 1.
On ne reçoit pas.

Le présent «vis tient Ueu de
lettres de lalre part. 14756 2

Madame Pauline Guyon-Fatta et son
fils Ernest, Madame veuve Guyon, Mon-
sieur et Madame Jean-Baptiste Fatta et
ses enfants , tin si que les familles Guyon,
Fatta, Petitjean et Leuenberger. font part
A leurs amis et connaissances de la perte
seneible qu'ils viennent d'éprouver en la
personne de leur regretté époux, père,
fils , beau-fils , frère, beau-frère et oncle,

Monsieur Jules-Ernest GUYON
décédé jeudi , A l'Age de 35 ans 8 mois,
après une pénible maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 10 Nov. 1893.
L'enterrement, auquel ils sont priés

d'assister, aura Ueu Dimanche 12
courant , i l  h. après midi.

Domicile mortuaire : rue da Progrès 61.
Le présent avla tient lieu de lettre

de faire part 14693-1

Les membres du Cerole catholique
national sont priés d'assister dimanche
12 novembre , A 1 heure de l'après midi,
au convoi funèbre de Mon ieur Jules*
Ernest Guyon, leur collègue.
14694 1 Le Oomité.



Les dames de la localité sont rendues attentives à ce qu'elles peuvent se procurer des CHAPEAUX très élégants et malgré cela à très bon marché au BAZA R VIENNOIS
&{\f \ I^UADSpABIV'  OARIMIQ à la dernière mode sont en magasin. Chapeaux garni» pour dames et fillettes, depuis fr. 1.95 à 415 fr. EuO W Ul lMrtHUA vlnrll HO achetant les Dernières Rouveaatég et en engageant une des premières modistes, j'espère pouvoir satisfaire tous les goûts.

XI fnix* le voir pour le croire . I_.e>w dames sont priées de s'en persuader ! C'est ck.ii. U710 8

gBÇ  ̂ BAZAR VIENNOIS, 6, place du Harché © (maison Farny), LA CHAUX-DE-FONDS

BrasserieJlOBERT
SAMEDI et DIMANCHE

dès 8 h. du soir,

finod Coaewt
COSMOPOLITE

donné par
Mlle Th. Moser, chanteuse de premier

Concert de Vienne.
M. Meraelly, chanteur comique
M. B. Larssen, chanteur d'opéra de

Hambourg.
M. Carlo , 14 ans, soliste flûte , de Buda-

Pet th. 14*49-1

SoU , Duos, Scènes comiques, etc.
Chants allemand, italien, danois, etc.

DIMANCHE, à 3 heures,

1£ATIITEE
~M Hntrée libre. Vt—

Brasserie HAUERT
12, rue de la Serre 13. 12410-36*

— Tous les Jours —

Choncronte de Strasbourg
avec viande d< pore assortie ,

Tous les Mercredis soirs
dès 7 V« heures,

TRIPES - TRIPES
à la Mode de Caen.

Se recommande, Veuve Eoo. HAOEHT

CAFÉ -BRASSERIE des AMIS
9, RUE DO PREMIER MARS 9.

Lundi 13 novembre 1893
dès 7 Vi h- du soir, 14737-1

Souper aux tripes
et iE*oe>ixx.

13065-1 Se recommande, J.-R. Kôhll.

BRASSERIE DU LION
Rie Ncore 2 et Place du Marche'.

Tous les DIMANCHES
dès 7 V» h- du soir,

Soipmtris
18917 1 Se recommande

Café-Restaurant des Amis
Corbatlère (Sagne)

Dimanche 12 Novembre
dès 7 heures, 14740 1

SOUPER AUX TRIPES
Se recommande ED. VUILIE

Restaurant des Combettes
Tous les JLIUIVDIS

dès7Vi h- du soir, 13391 2

Souper aux tripes
e~t lapi n

Se recommande LE TENANCIER .

GatB-Restaurant k Ramean-Veri
2, Grandes Crosettes 2. 14733-1

Dimanche 12 Novembre
dès 7 h. du soir,' Souper aux tripes
e* lapin.

Se recommande, Le tenancier.

pr GIBELOTTE *m
«le lapin

Tripes - Tripes
à emporter

— Tous les Samedis soirs —
dés 8 Vi heures,

Les délicieuses Tripes lyonnaises
A 1 fr. la ration.

Tripes bouillies & OO ct. la ration.
Pommes de terre A IO centimes.

«654-1 Se recommande,
Mme KUNZER , rue des Terreaux 9

THÉATRE fle la_ Chanï-fle-Fonas
Direction M. PAUL MARTIN

Dimanche 12 Novembre
à S b. après midi,

MATI1TÉE
à prix réduits.

M MASCOTTE
Opéra-comique en trois co '.es , de MM.

Chivot et Dnru.
Musique de M. Edmond Audran.

Bureaux 8 h. Rideau 8 */« h.
I_.0EC SOIR

Les 28 JOURS fl6 CLAIRETTE
Vaudeville-opérette en 4 actes, de H.

Raymond et A. Mars.
Mnsiqte de Victor Roger.

Piano de la Maison lt. Dôtbel.

Prix des p laces du dimanche.
Dépôts des billets, M. Léopold Beck et

Mme Evard Sagne.
EHF~ Pour les places prises à l'avance

l'entrée se fera par la ruelle du Casino de
7 »/« h. à 8 heures. 1464* 1

19" Pour plus de détails, voir
les affiches et programmes . 

Me Brasserie LA LYRE
23, rue du Collège 23. 14* 41-2

Samedi, Dimanche et Lundi,
dès 8 henres du soir,

Grande représentation
de

Prestidigitation et Transmission de
pensées.

offerte par Mélot-Hermanu
artiste du Théâtre Rob. Houdin, de Paris

ITK le concourt de

l'Orchestre des Amis
et de

H. et Mme BINALDI , duettistes d'opéra
et de genre,

DIMANCHE, à 3 heures,
IMC ATI IST EES

ENTREE LIBRE
ne recommande. A. Rlngg'er dit Bfitsi

Rrasserie diHCARDINAL
TOUS LES DIMANCHES

dès 7 h. du soir , 14287-H

MACARONIS ADX TOMATES
à la mode de Berne.

TOUS LES JOURS
Soupe aux F*ois

Café-Restaurant VITAL MATHEY
à la Bonne-Fontaine.

El'l-ATI'IIKN

Dimanche 12 Novembre 1893
dès 8 h. du soir ,

TRIPES -TRIPES
et lapin

14584-1 Se recommande.

THÉATRE JeJJaiI-JB-ÎOÉI
SOCIÉTÉ DE MUSIQUE

Portes A 7 »/i h. Rideau à 8 h. ï RéCIBES

Samedi 18 Novembre

Premier Concert
d'abonnement

dinné avec le concours de
M™ R/EUBER - SANDOZ , contralto.

de Berne,
M. G. PA N TILLON , violoniste,

de notre ville, et de

l'Orchestre de Berne
Directio n : M. f». Czurda.

PROGRAMM E :
PREMIÈRE PABTIE

1. Oarerlare de Faust , pour orchestre . Gounod .
2. Air de l'Od yssée, -pour contralto , arec

accompagnement d'orchestre . . Max Bruch,
3. Concerto, pour Tiolon, are£ accompa -

gnement d'orchestre Meodelssohs
DE UXIÈME PARTIE

4. Prélude de Lohengrin ,pour orchestre Wagner .
5. Air d'Orphée, pour contralto . . . Gluck.
6. Légende, pour riolon , arec accompa-

gnement d'orchestre Wieniawiki.
a) Feld Einsamkeit , . f Brahms.

7. h)il.< -dehens Wunsch, ï pr contralto J Chopin,
cl Vieille chanson, )  \ Bitet .

8. Jota Aray onesa , pour riolon . . . Sarasate.
9. Symphonie n* 4; pour orchestre . . Moxart.

X P P I X  DES PLACES:  X
Balcons , 3 fr — Premières, 2 fr. 5«.

— FanteuiU , 2fr. — Parterre et Secondes
numérotés, 1 fr. 50. — Secondes non nu-
mérotées, 1 fr. — Troisièmes, 75 c.

Dépôts des billets, Galeries et Fauteuils ,
M. Léipold Beck et Mme Evard-Sagne-
— Parterre , M Jules Perregaux.

La vente aura lieu mardi 14 pour MM.
les sociétaires et â partir de mercredi 1»
novembre pour le public 147II-S

RÉPÉTITION GÉNÉRALE
à 3 heures après midi.

MM , les sociétaires peuvent y assister
sur piésentation de leurs cartes. Ces car-
tes ne sont pas tramissibles Pour le pu-
blic , lea billets sont sn vente a la porte
aux mêmes prix que pour le Concert .

RESTADRANT DES CBÉTÊTS
DIMANCHE et LUNDI¦Répartition-

Répartition tous les cent francs. L'ac-
tion est de 50 centimes. Les condi-
tions sont affichées sous .e ouvert 14660-1

Se recommande, Maok Chappatte.

Restaurait de GIRBALTAR
Dimanche 12 Novembre 1893

dès 3 h. après midi, 14646-1

JL| GRAND A|
SL JBB»JlJt

Se recommande, CH . STETTLER.

Caf é SCHNEITER
67, Hôtel-de-Ville 67. 14736-1

Dimanche 12 Novembre

BAL 4BAL
Se recommande, LE TENANCIER.

Café-restanrant Santschi-Bieftermaiin
2 B, Granles Crosettes 2 B.

Dimanche 12 Novembre 1893

ISsii J|J JB ul
14647 1 Se recommande.

Hnitres d'Ostende
première fraîcheur

Arrivage direct. Se recommande
C. FRIKART-MARILLIER

5, rne Nenic 5. 14713-3

TERMINEURS s. ESEMS:
nette , sont demandés 14153

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Nouveau Stand les Armes -Réunies
GRANDE SALLE 14657-1

Dimanche 12 Novembre 1893
dès 2 Vs K après midi,

§MND CONCERT
VOCAL ET INSTRUMENTAL

donné par

l'Orchestre l'Espérance
ions la direction de M. Seb. Mayr, prof.

PK00RA MMES A U CAISSE

EHTTRÉE i SO centime»

HP* Pendant le Concert, il sera joué
une comédie.

Brasserie Krummenacher
45, rue de la Serre 45.

Samedi, Dimanche et Lundi
dès 8 h. du soir,

fiRAND CONCERT
donné par les

Schweizer Alpensœnger- und Jodler-
gesellschaft Heimatklœnge.

DIMANCHE, dès 8 heures,

Grande Matinée
BKTRÉK LIBRB 14655 2

Hôtel du CERF
55, rue de l'Hôtel-de-Ville 55.

Dimanche 12 Novembre 1893
dès 3 h. après midi , 14587-1

SOIREE MMILIÈRË
Se recommande, Le Tenancier.

Amphithéâtre iu Collège primaire
Mercredi 15 Novembre 1893

A 8 1i1 h. du soir,

CO N F É R  EN CE
DONNÉE PAS

€h. Fus ter, de Paris
poète et romancier.

SUJET

Daus Utilité ta pota Ecrivains
Scènes de : LOUISE, roman lyrique,

inédit , en vers. 14503-2

Prix d'entrée : 1 FR. 50
Pour le corps enseignant elles élèves , Ifr.

Dépôt des billets : Librairie A. Courvoisier

m

—Bel-Air—
Dimanche 12 Novembre 1893

dès 2 Vi h. après midi,

Urasi Oeaeiit
DONNÉ PAB

l'Orchestre L'ODÉON
sous la direction de M . J -B. D IETRICH , nrof.

PROGRAMME
PREMIÈRE PARTIE

1. Gtrdt d vous, marche Dietrich.
2. Jubilé, ooterture Dietrich.
3. Sur lt sentier ies roses , ralse . . Fétroi.
*. Solo de violon , * «
6. Fleurette , polka Dietrich.

DEUXIEME PARTIE
6. Ouverture dt chasse Schneider.
7. Orient, Taise lYonowisch.
8. Danse des feuilles Mattoï .
9. Réunion, polonaise Dietrich.

10. Barataria , marche Gonsack.

Entrée libre 14656-1

Brasserie Huiler
SS — Roe Salnt'Plerre — SS

DIMANCHE 12 COURANT
A 8 h. du soir,

€#H€ 1M
DONNÉ PAR

l'oretostri rODBOB
sous la direction de M. DIETRICH, prof.

BNTRÉS LIBRB 14050-1

Caf é des A.lpes
12 , rue St Pierre 12. 134M 10»

= TOUS LES SAMEDIS =
dès 7 Vs h- du soir,

TRIPES
So recommande, D. RITTER FILS .

CAFE DU TÉLÉGRA PHE
O. Bat Frits Oourvoisier.

TOUS LES JOURS 14863 2

Huîtres d'Ostende
FRAICHES

CHABLIS vieux
Café ¦ restaurant Nicolas RUFER

Boulevard de la Gare 2.

Samedi 11 Novembre 1892
A l'occasion du terme !

WmW TRIPES ~WI
14659-1 Se recommande.

BRASSERIOARDINAL
— TOUS LES JOURS —

CHOUCROUTE
avec viande de porc assortie

Véritables SAUCISSES fle Francfort
avec IMcercttlgr.

On sert pour emporter. 1237K-20

RESTAURANT STUCKY
prèa de la Gare.

- TOUS LES JOURS -

CHOUCROUTE
avec viande de porc assortie.

Saucisses de Francfort
SOUPE AUX POIS

On sert pour emporter. 14574 5

Café - Restaurant Blaser
rue Fritz Courvoisier 62

Dimanche 12 courant,
Il sera offert gratuitement

A tout consommateur des

NOIX et des CHATAIGNES
MUSIQUE

14572-1 Le Tenancier.

I Brasserie dn „ Cardinal I
Plaça de l'Hôtel-de V'll° 11 :

[SOUPER m TRIP ESJ
lotis les Lundis soir,

dès "9 Vi heures. 14699 52 I

RESTAUMjT DE iEL - ill
SAMEDI 11 NOVEMBRE 1893

dès 1 % heures du soir.

BOUILLABAISSE
14579-1 Se recommande, LE TENANCIER.


